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DIXIEME ANNEE—Nn .*»1 MONTREAL, Ml I (1U.M ;ï JANVU'.U ISM
A SAWTE4 l NHiONDt

Traracx de la pouce ot dos po&pion
ldi chef Eaj« û* Sotute-Can^oode, 

rient de ternüner *• n nkppf>rt annuel. 
Ce rapport détuootre «jue durant l’an* 
ivre, le» pompiers de >«'nte-C'unv^i*nde 
ont combattue 3Ô incendies dan* leur 
localité. 9 a 8aint-Heiin 2 a la Cote 
Saint-Antoine et 3 a M -utn. il. Il y a eu 
1'» aocKieiit» dana la mutucipalité. Le 
nombre dea arreatatioii> durant l'anm-e 
a e<e de 3l*9.

iKra 133 individus qui ont été recueillis 
par protection.Û7 '*ut et», fait prisonniers

i'Ur avi*ir rcsiste à la police. Il y a eu 
4 pruoiitiieis oundamné" a la prtsou

tmr une période ranant de 2 a 4 mota.
» police a aussi recueilli Xi enfanta 

é0a: cs dans les nus

M. TARTE ET M. LEBLANC

Dans aa lettre publiée, hier, dans 
l Lie truc, M. Tarte disait :

• M Mercier propose:* aujourd’hui 
une motion de hlàme c»*ntre le presi­
dent de T Assemblée L>-^islative au sujet 
de sa conduite en enlevant la J ma rôle a 
M. Lussier, député de Verchères.

Le député de 1'Islet demande à l’op- 
bo-itK>n de faire le procès de 1» »rate ir 
devant ropinion jmblique ; il le traite 
de ** tfueux " et l’accuHe d avoir comniia 
une polissonnerie a son égard. Cette 
question brûlante sera pt\ Ixiblement 
P-ulevée en Chambre aujourd'hui.

Tûv EN FRANCE
C^a7C’est dimaiiciie prcchaiu qu'auront 
mevu en France les élections sénatoriales, 
truJhi doivent renouveler les mandats du 
n*tiers des sénateurs. I<e surlendemain 
n i ouvrira la session ordinaire des cham­

bres. D’après toutes lt“* apparences, les 
élections sénatoriales seront, comme 
l'ont été les élections législatives du îiO 
août, un triomphe pour le parti répu­
blicain modéré.

TERRIBLE LEÇON
Il ne faut adminiitrar l'alcool aux 

Enfants
j

tju'am' fcrmii! tfUtfrnenienl

Qu^bbc, 3—Un terrible accident e«»t 
{ arrive le jour de l'An, dans la famille 
de M Jérôme Kir»»uac, de 1a rue 
Sutherland. Au moment on tou» les 

i ;uin» réunis cliez M. Kironac, à l'occa- 
| sioii du nouvel an, étaient a prendre, 
j suivant 1 usa^e antique, un verre de 
! whisky, une petite üle de 17 mois NO 
: mit a cher de toutes s» » fureas. Mme 
| Kirouac. croyant que 1 enfant désirait.
• elle aussi saluer l'aurore de cette nou- 
{ velle année, lui versa une cuillerée de 
i rye whisky dans un verre, dans lequel

elle mit de l’eau, puis elle le ht boire a 
sou enfant l ne minute après, 
la {Hftite hile donna des signes i 
de malaÎM des plus violents : sa 
îigure devint bleue et se cnntrac- ■ 
ta horriblement ; après quelque* minu­
tes de contorsions douloureuses, la pau­
vre petite mourait, à la stupéfaction d«* 
personnes présentes.

Il est inutile de dire que cette mort a 
jeté un grand froid chez tous ceux qui ; 

, ont assisté à ce drame.
1>* coroner Belleau, dans une enquête j 

qu'il a faite quelques heures après, a »e j 
vèrement blâmé les parents de leur I 

| coupable imprudence. Ils ont d’atiord j 
t voulu, pour se disculper, dire que leur
* enfant s. .utfrait de la grippe ; mais il a 

été prouve qu'au contraire elle se jK»r- 
tait absolument bien depuis sa nais-

. sauce.
I n verdict de mort causée par l ab- 

sorption de rye whiskey a été rendu.

(■EX LE L1^T^^V^T 
VERNEIR

MK- LI K USER SAMil \M

BANQIET LAIRIER

Les citoyens de Qucl»ec donneront un 
banquet à l’hon. \Vilfrid Lturier, M. F., 
demain a 0.30 p. in, à l’hôtel Château- 
Frontenac. Le même jour, Mme Ijiu- 
rier recevra entre tn*is et quatre heures 
de 1 après-midi, au salon de l'hotel 
Château-Frontenac, les daines et mes­
sieurs qui désireront lui être présentés.

ÇA VA BIEN

Les journaux dOttawa disent que la 
Petite ville de Hull est très prospère. 
Le commerce d'automne \ a été floris- 
>aiit Fas une seule famille n’a encore 
été obligée de demander du secours a la 
Société St Vincent de Faul.

BRI LE VIF
Mort d un vieux garçon

yr£BE<\3 Une dépêche de U Pointe­
aux-Trembles, comté de Port neuf, nous 
apprend que M. Célestin Loriot, vieux 
garçon demeurant seul dans une mais.»n 
isolée de cette localité, a perdu la vie 
durant la nuit d'hier dans les plus tris­
tes circonstances. Le feu s’est déclare 
dans sa maison, au moment où il repo­
sait. et il a été brûlé à mort. On a 
trouvé ses os calcinés le lendemain.

La reception du Jour do 1 An
Qi'Éasc, 3- Lundi, fs.u Honneur le 

lieutenant gouverneur Cliapleau a reçu 
la vmte de plu» de sept cent» pei^ n- 
ncs,

>• *n Honi.eur était a»' sté de MM. le 
in.v« r Shc|q»«rd, s»*n aide-de-» amp et 
M. Clvineut, »oji secrétaire pnv« 

êhi rcmanpiau la préwm'e de» hono­
rable#. MM Tatllon. Nanud. Fiynn. 
Casgrun. Pelletier et Chapai*

Sun Honneur était entour» des mili­
taire» dont voici les iH*nis heut colo 
nel Duchesnay, l). A. »■.. lieut-col. Fo- 
i-est. lient-col. Forsyth, V- LL C. H . 
lieut-col. M«»ntizaiuuert. 1C C. V.lieul- 
col. Roy, 9»me, lu ut isd Rigncll. ^H-mc 
bataillon, Iknit-col. White. 8euu. »uaj*-r 
Boulanger, batterie de canqtagne. ma­
jor Roy. V V. tî. A., major L. D. 
Hudou. majoi laniriu, capitaine Imlah, 
L. U A., cant. Montu-: bert, me. 
capi. Peters, s»me. capt. IVudid. î*ème, 
capt. J. I>. O Farrulî, sTcme. lieutc 
liant Rahlvvin, V- O. 0. II ., lu ut col. 
Tuilier, lieut. l^alibertc, batterie »le 
cauqiagne. Inut. Rois, 9è :ne, lieut. Ch.i 
loult, ty M A . lieut. Hussey, bénie, 
le lieut. ê» Farrell, du hT»me

T»»us les principaux citoyens de Qué 
bec se s*»nt rendus dans la salle du eoii 
sed legislatif où Son Honneur a donne 
la réi-eptioii.

I NE BONNE MESI RE
Eu favour des i anvres sens

Ottawa. 3 Un arrêté du conseil 
vient d être jM4»sé amendant les La» re 
latives aux jKch*ncs p..iu h lac Winni­
peg. Ues changements sont très impor­
tants et tout en faveur îles |>êcheuis lo­
caux, des colons établis autour du lac, 
qui {K-cheiit (Miur leur propre alimenta­
tion, durant, les mois d'hiver. 1 as li 
cenccs domestiques émises à ces pê­
cheurs les obligent d'observer les droits 
de |*èche. Ue reglement donne aux co­
lons le bénéfice de la i>è. lie a travers la 
glace. 1a‘s privileges accordés aux as 
sudations commerciales perdent quel 
que peu de leur importance, l^a )»èche 
aux filets est limitée de 4» U HH) verges 
du rivage a iîO.UDM.

LA TAXE PROVINCIALE

M. E. R. Garneau, premier vice- 
président de la Chambre de Commerce 
de (Québec s’occufie activement de con­
voquer une assemblée |>our protester 
Contre la nouvelle taxe de 5 p. c. sur le 
loyer dit YEtnttm.

LES CHEVAUX
Versus le tramway

Il y aura vendredi après-midi une as­
semblée des charretiers licenciés dont 
le but est de passer des résolutions a 
l'effet d’appuyer les candidats munici­
paux qui promettront de leur faire 
rendre justice en ce «pii regarde l'enlè­
vement de la neige des rue».

LKS POMPIERS VETER K NS
Une assemblée sjiéciale de l'associa­

tion des pompiers vétérans, aura lieu 
demain soir à huit heures. On s'occu­
pera des préparatifs du banquet de
I association, lequel aura lieu mardi, le
II courant, dans l’arsenal des carabi­
niers Victoria. Tous les membres de 
l'association sont priés d’y assister.

LK8 PI FUS GELES
Dans la nuit d hier un mécanicien du 

Grand Tronc nqpinié O’Gilvio. 40 ans. 
Pointe Saint-Charles, s’est gelé les pieds 
en se rendant chez lui. Un homme de 
police Pa conduit à 1 hôpital Notre-Da­
me. L'amputation ne sera j»as néces­
saire.

LES TAXES
Le maire Desjardins a consenti à prési­
der demain soir, dans les salles de la 
Société d Histoire naturelle. 1 assemblée 
des citoyens convoquée pour discuter la 
question de la taxe provinciale. Le* 
écho vins et les membres «les chambres 
de commerce feront invitées spéciale­
ment.

VENEZ Al < ANABA
A propos d immigration

Ottaw a, 2- Ia? déqiartement de l'in­
térieur prend actuellement des disposi- 

; tions pour encourager les émigrants 
américains à venir s établir au Canada,

I le printemps prochain.
ÂI. L. D. Armstrong, conférencier 

| canadien fixé aux Etats-Unis, le capi- 
i taine Holmes, l’un des agents d immi­
gration du gouvernement canadien, et 
M. Burgess, aoua-miiiistrede l’intérieur, 
sont actuellement en conférence au su­
jet des moyens à prendre ]K>ur attirer 
le plus d'émigrauts jKissihle au Canada.

11 n'y u pus de doute que dans la 
j triste situation financière où se trouvent 

les Etftts-Unis, où des centaines de mille 
fiersonnes meurent de faim, l'émigration 
dans un pays qui offre aux colons «le 
réels avantages et qui est à l’abri desdé- 
sastres financiers «pii sont à l’ordre du 
jour chez no» voisins, il n’y a j sis de 
doute, «lisons-nous, que l'émigration 
aura (tour une multitude de colons des 
attraits tout jiarticuliers.

I N MK VEL Al IKTEIK
Pour la ville de Chicago

Rooiksttk, N V.. :: M K. Aiker- 
man, auditeur à l Vxpo»ition de Uhicugo. 
vient d 'accepter le poste d auditeur de la 
ville «le Chicago, à la condition qu'il con­
duirait les affaire» de soi» d« parteinent 
comme il 1 entendrait. Dans les condi­
tions désastreuses où se trouvent les 
finances municipales de C4ik ago, la po­
sition d’auditeur devient une charge des 
plus onéreuse'., dont M. Ackerman com­
prend du reste t* ute la responsabilité.

DRAM* TERRIBLE PAK6 LA MR
CIME

B x*TvO>, A • . Oct*., 3 Uu drame 
‘ t'smvanuibl* S 0*1 IXHllé a 1 Aklle de»
1 .üiéuê» dm Wa*r. i.
; Un* femme du c-mté do lUrl» ui.

Mme BiUingsIoa. a.ixinrv^tuv d un d« 
i légué ah«M if, o>ttdui«Rit fK>n mari, qui 

vei'.ml d être «.«•c!h|'* t«*u. a «amIo *i 
Weati*u pour U foire »*'»g«»«fr. Avant d» 
quitter 1 a»dc, Mute Bnlmgslca a \eulu 
faire ae» adieux a jk-ii uian. et celui ci 
lui a dciiMitid»- «i* lut donner un dernier 
haiset. Or, Mute Utlbn^-Ua venait \ 
jsine «le m ]iciichoi Jk>i«i vntbr »»>f. »<-a 
man*-, «-le fov. lu: coupait !a cor g»' 
avec un ra»»»ir. Plu#-n*Mi> emp!«\v« - M>nt 
accourus aussitôt, mat» avant .pi il» aient 
pu ; -armer. Billuigslca » e«t tin « ..i 
lemcnt eu se coupant U gorge avec s»-n 
ntsoir

Mu Bilungalea n ét.ot « in-or»*
nu*i >ux dernier» avia, mais son état 
cta. > uskU ré «.simme al«a«^lument de 
s«»| »

IN FUR HYPOFRITE

Uul •• louait du marlaac
1 » ' nu »lis, ln«l., 3 Une d«»|H%ch«* 

de L ; V\ «yno annonce I'aiivstathui 
, dans ivtw Mlle d un nomme William 
! G run. décrété d'iucuwatton pour p'Ix ja 

une par le grand jury de Rro» klyn,
New ^ . >rl.

D'apres l'acte d'accutatioii, (*rim n'a 
1 j*cu- m< uis «le cinq feiuiiMM «lans divers«*s 

\ii - .» I • «ts l ni», à sav«>ir 1 m* a
liant, rd «U«>nnecticut); mi«» a Dnhuque 

i (lowu une u Quincy (Illinois) ; une 
dans 1. comté de Fulton (Pemisylxanu-), 
et uiu eiitin à Brooklyn.

( - singulier polygmue était ivib.n b. 
depuis mi mois environ p;«r la p«»li. e «h* 
Bi • É. yn. sur la plainte «le sa f> uiiiie 
N (Ui wait déc», u vert dans »« s p» 
ch. - une ! ttre de s;t ft iuuie N.» 3, U 
p.. t jU« trrilu avait la iiianie d'aller 
«h . « i \ ille, cheivhur une feimne 

j noir Pour cela, il coimneiiçail |w«r
1 »t • i. devoir a 1 Ass««ciati»»„ «lu. 
tiem Je jeunes gens île chaque \ille 
« t «i» -e luire femanpier pat sa dévotion. 
Il s » tait fait déjà ins«Tue à I \ ».-» ia 
t ion chrétienne de jeunes gens a Fort 
Wayne, 1< rsqii il a « té arrêté, et l < u 

| «Tt>it «pie s«iii but était d«* «•ontra. u r 
pr«K haiiiement une nouvelle union d.nr. 
«et te ville lx* prisonnier a été t amené 

j depuis a Brooklyn, pou r êt*v jug .

KULLITKS
Halifax, 3—Ia* nombre des faillites 

dans la Nouvelle-Ecosse, en 1893. a été 
de 127. représentant un (tassif de $8U9, 

Ix; jiHssif des faillites en 1892, 
l'année précédente, avait été de 81,018,- 
050.

MOUT DT> VIKH TRAPPISTE
Halifax. 3 Ia* Très Révérend Ab- 

Ixitt Fitz|jatrick,dit monastère des trap­
piste» du Mont Miliary, ties intime 
ami de Mgr Power, décédé récemment, 
est mort le même jour et à |»eu près à 
la même heure «pie 1«î premier. Ue vé­
nérable Père était supérieur du monas­
tère depuis 45 an* il était âgé de 89 
ans. ^

DITS Lt BAIE D*Ht OSON
Ottawa. 3- Il se manifestait une cer­

taine anxiété au sujet de M. J. B. Ty- 
reil. du service gé«»logique. parti le 
nord du territoire de la baie d'Hudaoii. 
On n en avait pas entendu jiarler depuis 
plusieurs mois ; or, M. Selwyn, direc­
teur «lu service, a reçu aujourd’hui une 
dépêche «le M. Tyrell, annonçant le .suc­
cès complet de l'expédition. M. Tyrell 
sera de retour a Ottawa dans quelques 
jours.

NOS UKIPATRIOTES
Dana la province d Ontario

Ai.krei», Ont., 3 La |M*tite ville 
d’Alfred, ()ntj»ri«», est évidemnient t<»u 
t«* peiipl«:«‘ «le Uaiiadieiis Français, si 
l'on en juge par le résultat des élec­
tions municipales «pii y ont eu lieu hier. 
M. Hercule Lefaivre a été élu maire. 
Les conseil»*!*» sont MM Oliciet 1*1..n- 
de, Améilé l*loiide, Pierre Robdlaid. 
On |H*ut voir aussi «ju«* »i les villes «*t 
villages anglais «le cette province se 
sont t«»us proii<»nces en faveur «le la 
prohibition. Alfred J iloiiné une forte 
majorité en fapeur «le l’idée contraire. 
Le vote se répartit comme suit : «»ui, 
28 ; non, 321».

N01 Y LL H0PIT1L
Ottaw a, 3 Mim s Bronson, Tilton 

et MM. G. P. Bronson. N. Swaetlaml, 
L. Marier et Burgess s«* sont rendus ce 
matin auprès de Leurs Excellences pour 
solliciter le patr«*nage de Ijady Al>er- 
«leen en faveur d’un hôpital «le la rna- 
terryté jmiui* Ottawa. l*dy Alierdeen 
a manifesté une grand** surprise en ap­
prenant que la capitale du D«»iiiiiii«jii 
était restée si longtemps sans institution 
de ce genre. Elle a promis tout son 
concours dans cette entreprise projetée 
et «jui mérite 1 approbation de t«jus les 
citoyens.

LE BAL 01 tARVAYAL
Qt ébe*:, 3 lx; bal des citoyena, a 

l’occasion du carnaval aura lieu dans 
l'é<litice du parlement, le 31 janvier. 
Iior«l et Lady Aberdeen seront présents, 
lies vastes salles du conseil législatif et 
de la chambre d assemblée seront mises 
a la dis]Kmiti«>n des organisateurs.

TI E PAR I >T MM 0MOTIVE

Kingston, Ont., 3—John King, de 
Wilbur, âgé de 75 an», a été frappé par 
une locomotive, près d<* levant, hier, et 
tué instantanément. 11 marchait sur la 
voie, et étant très sourd, il n entendit 
pas la cloche d’alarme.

LE NONC E IK FA PE
Ches U président Carnot

Pari-, 2 Ia-s rècepti«»us «'t les visi­
tes habituelles du jour «b* l'an ont eu 
lieu, hier, à Paris. I a* pichident < arnot 
a reçu » 1 Elysée les membres «lu cal.i 
net, les premiers magistrats «*t l«*s g«* 
néraux qui lui ont présenté leurs plus 
sincèret félicitations.

L«* n«»nce «lu pape, dans l'allocution 
qu’il a prononcée à l’El v-ée, au nom du 
«>«!ps«lipbuiiatique, a dit a M Carnot 
qu'il souhaitait que la Frsu»o continue 
à être pr«»spère, cett«* pr«»spérité étant 
un gage de paix |»our toutes l**s nations. 
I! pense que l’ann* e 1894 sera remplii* 
de nouveaux progrès et d«* con«|uétes 
matérielles et morales en Fiance et 
dans les autres pays.

Dan» sa ié|H use, h* président Uarimt 
dit «ju'il est certain «pie la n«»uvi*lle an 
née ajoutera au bi«*n être moral «le l'uiu 
vers et améliorera les nnulitions pliy 
snpie» «le l’existeiKe. 11 «* 9 sûr «{lie les 
diph^mate» ui'leront a att« nuln* ce noble 
but en ding* «ut leurs efforts en vue d«* 
resserrer les liens «pii unissent les na- 
tions.

I N DR 4M K DELA MINER K
Nfw -Y«»rk. 3 Un pauvre diable qui 

a été reooiiun depuis p«»nr un mat« l*»t 
sans emploi du nom de John H«-n«lri« k 
soti, a été trouvé se mourant littérale­
ment «le froid et «I«j faim, dans une 
vieille écurie aliand«»iinée. eu cette ville.

Cet irrfortun*’*, «pii « tait pr« s«pie sans 
coi i naissance, a été transport <’• a l'hôpi­
tal Roosevelt, ou l'on a r«?fusé «h* le re­
cevoir mju» prétexte qu il n y avait plus 
de place. Il a ét»' envoyé alors a l liôpital 
Bellevue, où 1'«»ti a constaté qu il n'avait 
)>a.s dù mangei depuis plusieurs jours et 
qu’il avait le» d«.*ux pieds gelés. Après 
avoir reçu les premiers soins< pi'exigeait. 
s«»n état, Hemlrickson a déclaré «ju il 
était âgé de quarante -deux ans. que, »«* 
trouvant sans ressources, il était allé 
chercher un abri dans l’écwie a lia ml on 
née et «^u’il était r*;sté onze jours sans 
sans ladre ni manger.

En dépit «le tous les soins qui ont pu 
lui être pr«j«ligués, Hendrickson est dans 
un état 6. puis crilkpies. «*t il «*'t f«»il 
douteux que 1 ou puisse le sauver.

\t\ nvnniiNDN

lu granit noiubriMUarrc .station*
opère#*

Ttatauvcs «ta amie 14e
Paul.-, V.» qu-.D* uuUmJu* ont 

etc urr»:» ' \ l.v * , »’..*ns o* nombie »• 
trcuciuciit p!\ sicura uncams prism n.er* 
de droit w-xmii. • un • ’ « *«!»« rue «) . U -
tue de lu îiuua .mrehiates. i‘!.*.« 
anarrHete» i nuu «pu ie .*i»nf4rc i. ;er 
MeuiLcr « !nj.n»«*un« éci i in »*.t à An- 
g»:*, «*ù i’ avait piv-twe dtp gtè*..'*.», 
‘'lit etc an» *♦* s i»:«'»t l'es jaiuu.m 
li«>n* ont été «‘ji'e»**» «lans p:u»ieurs 
ui.ttv<na suspe les. V Montluçoii. I» 
j» li«c s sai»i une quamité de matières 
exj’lasnes et an-êt** cinq p»raoiiht*«t 
lYois i.m'statioiu ont eu bea à Tr**) «‘» 

i M Uléiiu’iit, couimi»»Miic aux «leléga 
tiona jutlicuur»'.', « «ms ix* a Montmartre 

| une |ierquiMti«>u «Uns K*» bureaux «b»
: («juniaJ anarchiste W IV'»’ /V«>unxi. 1a
.matnix» «s»m|His«i> «pu devait juindtiv 
demain a été sai»«)e ainsi qu une «puntiti 

J de inaiiUHcrit».
Dix neuf inaioims «*nt ét«* visitées pnr 

; U |**»1h*o è Rviuen, Klbeuf et t'audeliec 
; !«'.»-Kl lieu f. Un auawhiste nommé Mai 
! tin a en nrièt* dans ce denm r eudixut 

PIumcuis h ttis'H «{U il avait en sa |»««»- 
»eoKioii ont «*t»' saisie*.

Au Havre, «i« » (Kniuisitioiis ••ut été 
«•poiv» > dans onze mainoiis. « t p**r 
»oiin«st «ait «te arrêtée* ; *»n a ti\»uvé 
« liez run «les pris<«iitii«Ts jiour lé.Ottii 

1 tram a «h* valeurs v**lè« m.
1a*s m« sures Npt'cialea priaea e«»ntre 

! les nnatvIiisU's ont éu* mise» à ext'eutmu 
• iiuultam un nt «lans toute la Fraiit'c 

« « ntoi au nu nt aux «»rdlvs d»»nii«-s |»ar 
M Ikiynal, niinistie «le l intérieui

V N ue. dix neuf niaiianis ont « té vi 
| si t *'•«•' | .«r lu police, «*t «piinze anarela» 
l t* - italiens qu'on a am-tc» seix«nl expul- 
I sé» tiiiuiéiliatenient.

t »n pense «pie ? ur t»>ua les utinrchistes 
irrè t* -, soi\antc «piatre s« ront gardé* 

« n piisoii. L» |»«»lice recher* ho ctiouv 
' «eut cimpiaikte Mitivs unarchisteH. L* 

n< ;.ibi i* «les ai i « si au. .n» a Paria et aux 
« tiviroiiH est «ie 34.

M u»kii», 2 Un auuiehiste «lu ll«•tll 
«le Sautiau-« Salvatloi, «/ma •Sulvado, a 
«t«* aut’ti aujoiiixl hui a Sa ru g« »».«•. Au 
uioiuelit ou la police iii«*tt.«it la uiaili 
sur lui. il h t«‘iit« «le n'ôter la vie «l un 
«•«»uj.i «U* i« \ol\« i ; rendu en pnsoii, il n 
«le nouveau essayé «I abs.»i ber l«* «■«•nto- 

; nu «l une petit*’ bouteille «h* poison vif ;
mais les . ii«’«es l’en «»nt enipè» lié. la*

1 pn-.oiinier a «Uclaré fail*»» partie «b * 
allait IiikIch «pu <»ut fuit s«iut«*i le theatre 
la«♦*«.», a Ban-eloue. «»ù une vingtaine do 
jATOoimes pt-rilireiit la wc.

I.U.KR I ITl RE A Mi LAINE
I.«»N1*UF.S. 3 la Titilf.i pllhlie Ull«* I»* 

vin* agrie«»le p«»ur ln<»raiid«* Btvtaglio 
«le laipielb* li«>us extrayons les eh i tires 
suivants Un 1893, 1.798, K)'.9 acrex • nt 
«*t « cuit i\ i*s «*n blé ; 2,251.293 eu «*ry o ; 
4,435.944 « n avoim*. Ua i«*e«ilte «lu bl«* 
« st « valu» « 4*1,429,407 minots. \ la 
tin de ramiée il y avait «bins la Gtniide 
Bretagm* 2,07*».387 ch« vaux, 11 207,354 
t(*t«*s «l«* bftail. 31,774.824 moutons et 
3,278,000 «salions.

la catarrhe dans la tête ©»♦ naiin 
aucun «l«»iit«* une mabolie du sang ««t 
c'est |s>ur « «*tte raison «juc, seul, 1111 pu- 
ritieatcur du sang «b* «'«uifiauc© peut <»p<'a 
r«*r une guérison parfait «* et |H.»riiianeii 
t« . Li Hood's Sarsaparilla est le ineil 
leur retnè«le pour purifier le sang, et il 
a gm'ri plie-ieurs eas graves «le «‘atarrlie. 
1a; catarrhe c<induit H«»ment a la « <»ii 
Hoinptioii. Pr«*nez H«mh1 s Sanetparilla 
avant «pi il ne Hoit trop tard.

Ia*s s de 1I«j«m1 ne purgent
pas et ne «jausent |»hs «le d<jnleurs, mais 
elles agissent promptement, facilement 
et efticnccmcnt. 13)

Tot \ OI*l MATH Fs, Hill II KM, OKIPPR, 
l:HoN« HITF.s, guériHoii aille pal le liuinm 
Win mal, 25c le t!ac<»n. En vente par*

; tout 43 jn«»

Tra aîathlou et Bernl^r
Dentistes, coin d«*s rues Uhaiiip «le 

Mars «*t B*»iiHe«,<»ui*M. Kxtracti«iii de* 
dents par le gaz «*t réle« tri«*ité. Den 
tiers faits ave«: «>u ji»»* palais 14C jfio

/ . h. Broasaau L D fl.
Chirurgieiialentiste, 7 me Saint fa»u- 

rent. Extri«*ti«»n des d<*tits Ransdmileur. 
I)* nts p«»s«'«*H wins pala ». Dentiers faits 
d'aprea les procédé* les plus nouveaux.

131 jrio

Dr Loula Franchôra L D K.
Chirurgieii-«h?iitiste,12l rue St I)«*nls, 

(coin Don hester j, Montréal; ffonronne* 
en or «*t jairctdaine, «huitit^r* avec ou 
sans tialais, traitement d»*» dent* et «le* 
r«iaht<i)<}s «1«* la Itouclm, ifKT stations 
dentaires de tout genre. 284 Jno

TiimtsPEiiîEsieojcts
TAU iNtoKUTlON

CüAMHnK f 1« 
M ■ « o *

.«a
PI N‘l« N 1 *«»*«' eu m

. , . . FM \\
1 '.ir m manoi

('«'•> annan •»t luioenrs |»«i>aUl»»« «l'a

Situat'ons Vacantes

ON l»K M AN fit: mi cttitqa t«'nt
dans la m.-ticr d«* «*«mi\iN*|»»«-«t» <. «.ti»r«tr 

t«*i ' » adrffoffrr i;i* « U .«,» S| Iauis-uI inimt»<ha 
Iffltlfflll .4'
O N I>KM\\I1F uni- |«'inu« •>«*«« Mnli* !»«'»«
guinet

•leux |«eFMmtH'», i»»*- d»* lax Mge SI

O
O

G

O

r RCÜLATION
« MOD' UH'fMI *f *,M

13,249
i\ t F. N T l N__

A VENDRE
> ) N IU5K
01 il UH 0*4*1

«»l TOI t F Af* 
t*M»r 14 lltuCa «U 
U'»* ffX'.Va 
IA tu.u> «>ti main*A ' F M»R|; in «s»a(- «*'

et I fétu pour . Hat.ua mot rxtra. 
fill VI . I * K M wt») K» l • e<-nt« ,v.n 

u»«v-» et » . . at tvMir lia -te m.. #\ r.»
llîOI V > . 10 .«u’.' |h»u: N» m,-:« ou moue» et

* «'«rat iH>ur .-t n «• «mi t «•mi - 
AlVtMlNs Xt At* \ 'I N » V ton K « ; .* . Il

«'eat* waur I-» m.'.» ou unaiNH rt Iiont v»«*Nr 
«*haou« wi«N ffxtro

PF UtM' r'«vnta|xti • IN mats «-t I %«ul pour 
c' »*o«i« - >.»» < \n.»

N A |.»S.V\« F .s, tn-artmn.
M V Hl \«» I- », .**» o i- - j• •• 1 i * jMSMiti.T»* tu«*er 

il««» et *.< ceut'iHtiir eha>iuo In «s fan* a b-
tHh) II 4P lit#,

l>F«'N» > «•.*ut«« U'*ur la fireml. r*» lu*r- *.«w»
• ■ % vi«t» |K*ur * t a in i'»'**rtu»i» •««)>'*•

HkltVh K» ANM\Vit- VlHi .V» off 11 > « 
jh'ur )a |»rvml«u«* m-*-i. on »l *ani« 
|s ur » ha.iu«* li.»*,rtnvi «u:>«>•*,ua'aa

bonus
ili> «*ri
«S *

U lli

ai «lie, un i*.«u.e is
b ami «*n liuitr»*, lia* 

I «< .im • 4«> .ne

ON 0K.M A N |)K nn l«ai biffr au N*« * 1 ua
<'i-nti«- l’«»int«- m t'Iiarl»* . «• ï

ON l»FM \N|>1 up.- '«-liiinla alt No lu 
rue Albina t'arré st latui' .A» 3

ON |*FM\N|»| niie lilt** fort»» |* i i 
H* linge «t.- lt«b|. 1 tiabllu«'«‘ u I «»uv r.« -«• 
ill* 0 «uianl. \V«-I •!« n I.'>> nie

Nol 1 e l’nn.i-.

ON ! 1F M V N111 .«n Nu ‘A* rua v.«lnte I a
unlit*, une «-m«inli>rt’«-I «me terinntt*x« 

m-riiU» issoliiuiuiiili-isi, l'elUa fuiuiiU-. i»«s 
«la lavage. .iii

N !»KM ANin iim* l««iiiiu1 411# de • 1111111 
br«* N'«» HJ rua t'haï rb-i Su 2

UK.MANIFK' un«* HlJe |»our -«»i\ir la 
able. /UT rue 1 raig. l> > vî

ON l»KM \NHF. uni' eunr llll«' iinlant 
iHutr suivi! la laide *J.n«i rua

MUIite 4'atherilH*. m i
N I >KM A\|IR une • ui-diin re ««1 iin«> till 

«lu elioiubii nu No ;U I rue Sbei briMikt».

A N I N11| r li . , laitr.tni-» 1. . ««la*
f w _ «le n ni-«vaui art*--- «t •»««.•«•• •<»r(a« 
iiWR.tt 1 ll.irrti r* - l'athff > ma, prf>4 

la - vi l t 11 \ lia . 1 «a .UH .
l»» »t« L« .. u- .. I ,«„ . ,at u
nu ubi. au ni • >1 «ni 11 |aj

\V F N|*ltl |.«i uitlbou*. i->*nturu «te lun* 
la*, au four poui .«Ituia.-r le p »*l««,

« t« F I * le » «>U|»»»i' ^ «• i-|i.ae. •• >na.» 
en la. »i blo a.* uioulin «l .vi la
« « 
1« viil,- .1. « Ma .ttarnii.l v ('»«•. «Hiin •!«*•
I CC M Jaequo* et (iu). HH m«Ml

V\K N111 ; ' l a -le .le uuot l« >n.li •’« 
I . •» bien « tlt .1 ( ». - mi . . 4

1 I >.nn< .« '.oi«- 1 u. >t«-* .«Ilun ta - <>u« «i. I>t«n*
■ net rniHote» iieur v oii.lra, l oi me* facile-. h a«
I «I1vtt.1i -.T» s: I aun-ni. ;>«| ;t

IV'1! IH « «UilM .« ♦*.>n ui.o.li.- « «bla, 
• m«*t .1 i p.« «I « >l< .n > l .«- ! 1 . .a ;«-, 

« «i l>. a- .1. Wtuii 1 « , I - tut in«- Sic « al Ium 1 n> 1- «t,
l( |tr«t|u*ii taim. .«1 .x.
» li<i| FM’ 1*01 U At.t.UMI i; la l'OI l.l-!,

1 K W (iruu voytXi:»* t ?.00 
Itou «v»«»e Vf SO

; HI MM ll»« X I lit l( ». ..liNVtll , , . IVI. üjl|
Il no

ON HI.M AMU; «Ica «-out e 1 i«xr< p.air 
faire «b - « lu ati-« ■ « n llnnelli- «m tu tpi

>,.•«'- - ...!.«■■ . t « Mi«-itoa Hru*«-i « . . i#) 
1 m- mi l'ierr* «'

ON IH-MANIM mu. n-rv ante gi'iuMab*, 
tlll'i «)ll'ull«t b.tnue «reufailtc. bans gaw* . 
Ml rue Mier)mmL«*. . «.

ON HKM \ NI»F; une Horvanii* gt-n t.«!e 
llll « le-/ *mi • ««alurtabli- et |t.<rni ne u 

««tr. H n une Itoi 1 ne llll«- »«• |in-Hant« r :iu N«» 
:ui avenue i io-.«'iito|ii, « i>t< 1 Atitoiiii*

ni .t
N UK M A N Ht; une « ui-niiivi’ bien ««• 

roinniamli’O au N«> IHd rui* .s|«*rbr«»'»ke.
Il» .1

ON I »l M X N I »l ; une i-rv auto gi n« 1 ;«l< . «le 
la raine utui’ |.t ••fer«*«», tniiiille .nintre 

per onnvM. l .i 1 t'lirti>lo|dii F » 1

ON I »F.M A N IH . en 'eitne lioititm- rontine 
U'-I»tant dans ua bureau. Oiilr«'"« r a 

Y. /... l»ur« iiU «1«- l.x l'i.-i s-1 !

ON l»IM ANIH «b - |M’r»«MHi'*< «lu **«‘\«* 
111.1 seiiliu ou leinliifii 1 'tiiiui'- .«r U' “.|H>nr 

v uniire la |Htu«iie a iu*tl«n«’r i.-« Itouiilnir.-.. 
niai mit «‘s. tou: a fait notlV* Ile >■' vi n«l A teiilrs 
1<-m m nas* n- Aiim-I ne • nui« aux a pain A 
gnt< ■ • v d«*«sMipt»r, etc • pt« r l
•«T l« - eouli’auN «•! «-. • .tux. I ' . «lu ■ ., > 1 ti r«> 
«plis <*i» II--» veiul ta. ib-iiiri.'. «■tu- Ih at’lt.a-«. 
« 'I, A l*>■ .S S111- V |{ t '( I, No o'.!4 |hi»I t- 1 • tante,
Toront«x ' inuxil«» I |im

SITUATIONS DC MANDEES

IT \ IIOM M F', ««.v ant. <’i« peutlant p» unie .a 
«iaii'b- nifftier «l«* bai bi« r. «-«rHieilo iinn 

n«*'ition. SmlriHinr iills Notra*l»aiin-. Mt«»
« lllteJ’OIKb- 1 ■’

DBB DXTrCT. VIA .-u ai m, |H»ut avnlr 
• - I »

pu. F « llll.tllniu V-I > I el K. I \ iei< I . M |lte 11|||. 
1I1111 . \t«*u: real. M 4 ai p.oiter. b» «■lu»:' «bt
• aile ageiu-e. e-> un •! 1 ii\«* . i.il « •
"•"»»•« pour le t «nii'l.i «-I a . t«i Iiouiin.» p if 
le guil» ei n«'llieiil pr«i\ in.-ial nom a< • ••inpliff 
oui I oiiv rag«* < r « ■iiliod .1. «b i . i\. «le » 

«l<-mlei Kelei en. e - le» pi itu q « l«- • ban.im-s 
. .u O mil" . i b >' • .b> . ,- le tile I 1 V *
II. * ' A lt i * F.'N l F;|{ «-lief. Huic.in i «a■ pbeii >t 
• ISI. .Ntalson t- U-p'iouo. tMiltl ua hn*

Il I Kill I». pm • leu«ii. u u « bb-n iput 1 | -r» 
lani un « idlii'i et niai’- ««u n«>ui «lo F!, 

i I ipene H*-. •'l|l|M'i.se ait No L's'ii t ue I V-nel,
«;<>' .uaj- - •« la i II en p«» < -HOU ;> |l « > < t
liV IS sa I II |MIUI*»lll\ i. .Hl g

»>1.NHP»N M.i.l.oin- \. | . lian «n . »nbe 
i|iala«l" |Hiiir «litnu - I*«-i. • mu «’«mfoi i* 

>•'. «u le- i.iu-.l s iiieill*itr-un •le«lMs :-.irii-- 
1,1 «m p v- 4 tn«l«l mil • faille No » I ua 

. '■‘I IHniiiiii<|a««. I- ..,

»>I.A< i Ml NI A V AN F \lll;i \ _ I i..»
pi * ai u.- « i « - i ml lam- un .miumil ilu 

s-llimi puai .* mi- pa'.e- . I” p. « il im n ' ur 
ir n j -il eu ,.«• . ..liai, i ab- d mo p"ii. < a

... . .... . ! . it'll . «
«‘Itainbru 7 No l.'«4i mo I .Ineum-H, M. ntiral*

•m t

:;if \ \ m x i ) i £ i :
4»uaiii«' M .loan Kar>l t d ''pl»'iatl«le tel» 

raiaa»« . (a. a.b ur I n v enue I plana.I«< <: la 
ill- I I rbulh " fi».mb •( u idtl- « bariiite. l- r- 
raln Pts pli d . ilo pi«ifmiileill ««iil t «- ! i m )S a* 
«b • « i a « » tin a |ta \ io . nul mi», bit' -n 
H(.itobir«' .hi i

\ u mire \ mis m\ruhi;
1* '• .'«I-. Il «riiabllal ion I. I.l 4’i.ti Vt

lioui ■ >« jn luiiir • an’ un «le »u < «lu uiuiitniit 
«il» aluni loti «lu la * Oi i- I Stiotl f*nnr I.. i -4 
el rail - i|fn<‘ina'iil* euriipU I «. SU pn-ueilter mi
\o nu:t /;/ / \<> n: r-in u n

ON DEMANDE des 
finisseuses do cas­

ques et manchons, tra­
vail a l'année. S’adres­
ser chez Chs Desjardins 
& Cio, 1537 rue Sainto 
CathcriiKx g  

QUARTIER ST-GABRIEL

Une r«''uni<*n de* é|«u-u»un« d** «n «pinriler 
am a lic'i au I ai. Il ill. « «du «l«a> ru«-- ( «mtrn 
« ! M»iii'gngi*s. nan pall pro« liain. le* 3 pitivh r 
I*«l. a ' br» ji.in.. iiom /.ore le « bolx «l un « an- 
«ialnl CMtiadien frai, ai-* pour le» r«'pi« <ei,|or 
nu f «ai .< il d< Vil'« a b» pli»* *• «le r« «' «-'in 
•«iu«*l Tou k les el« U:t '-«ii.:. prit «. « , i « 
present -, .V» i

Allez ch&z de Lorimier
l'our « idéaux «lu Jour d«* I an, era 
Vales «!«• toutes ««m I«-'. looia lanrs 

do soi* are«- InlMale».
No n<>o un: \o ri:t:-ip t \n:

x ï : n b >jc » ;

t«K««- Myle iianl«'ni«’. >■
«m b - i lies llisliop, M u Kn.v. 4 n ««'lit. Il«e*« 
«•besli-r. ISevinouï, S<iiiv«-iiIi • ixutres |-i|<*« -i* 
tU**«-" «lau- la part i« mj«-«-t.

j. r;. itoss .i r//;.
• («irtdnrci Duililing,

•7 -lno IC« rut At J<»c««ueak

MANUFACIUPE DK

BILLARDS
Ll U SCI •*<txolr«»
lni|N»iialeur<* «If 

« materiel «In billard «14 
^ÉÉ I « «u I*- mm le. b«»ul« x 
Bfff pour p-ux «le «|iill: 4

mÊ/É • «iulll«*s. If« p < > v- 
tlon” «leUiuigonrN.

^ K.L.ETNIEKAt :•
HH rue St Dont*

- _ ^ Tél<*plM»n*> fXl67.
On a«.h4l<'nt l«-s |||ll*rdH et i - 1 .«-« ... ^

70 IN V IliO

l a Gomme pour to M&l de Drn«odr 
Gibbon n t> plf>rn»«ng«» Umt»«»i«ilre
•t urr« '« ii.»tj»ti'in,* iu« nt l«. 1. ul 'U- «Ictits.

MATHIEU FRERES
Ont trnnaport*- lotir 1 r-ga'lnx et bu 

ruant aux liniiiéro-*

21 rt Z\ llur Dfilrrsolrs

)io'«ri{i;\i. itoomu m.
roin il<* I» nu; Fiilaur rt 
rni-llr üiisli). Trlriihom» 
t:io. Uninmirs ni ruhn* « t 

ni foil* uali.mlsn- c-l ntiiliu- 
fmliirlns ilr rornirlirs rt 
«rahal-ioiir (Sky l.lxliLs) m 

Inlr Knhaiiisn- rl «‘imiivrr. 
Il(‘m:imlr/.4i»s |»i*ix. 2 ‘no

’iFEt iLLETON DE f. A PRESSE

LE PETIT FRANÇAIS
(31;

DEUXIEME PARTIE

Et un jour que le père Mticke, en 
fumant et buvant avec Kchulci a la 
Brasserie royale, lui disait dans un rire 
bruyant .

—Eh ’ pere Hans Schüler.... il com­
mence à profiter, mdre Kilian ?

—Oui, oui, le voila «jui parle à prê­
tent couramment le françai-

—J'espère que vous ne lui donnez 
pas de mauvais oaiseils et «jue vous 
n empêcherez i>as ce j>etit d’être un bon 
Bavarois

Hans Schiller avait rougi.
Puis, après un silence, il avait rép«*n 

élu, hochant la t» r*
— Monsieur Mucke. l a.ne de cet en

fant ne nou appartient pa». Elle n « t 
In a vous ni a in«*i. .. Elle n « -t ni fran 
ç-ai-e ni aUemande. Elle Hotte, in î 
cise. .. jusqu'au jour prochain «ju. d elie- 
»e:ne sans aucun conseil, elie se p- >era 
t*u bien sur s««ri pays d adoption. «>u bien 
sur la terre ««ù sont le* âmes {tai-eille* a 
•lie. tout près du tombeau «les ancêtres.

Hans Schüler avait parle si gravement 
que Mucke en fut surpris.

Et le maître d école se repentit prea-

Ît»e u avoir ainsi ftirmulé sa |tt>usée. car 
lücke, pendant toute cette soirée, évita 

ée lui adresser la iwinùe.
Le lendemam. Kilian dit à son visil

ami
—Je ne sans pas « <{ui s’est passé ... 

il s est passé quelque chose.
u.*u tàutMÀti ? En effet.

tu [wtrai.s tri«te . ta figure esttoute bou­
leversée.

— M. Mucke ne veut plus que je con­
tinue de recevoir v«»s legons.

—Et pour<ju«»i cela, lui «jui n'avait 
[•as trouvé d'in<KJiivénients et qui, au 
contraire, se déclarait enchanté. . .

— Il prétend que je sais maintenant 
asr-ez le français p«jur répondre aux 
clients qui se présenteraient au magasin 
et même pour lui traduire des lettres 
r»*çvies de France.

< Fui, «jui. tu as fait des progrès ex­
tra «rdinaircs, c’est vrai. ..

—Ue n e»* pas tout.
Et Kilian bab^a la tète, les yeux rou­

ges de larmes.
— Il m'a défendu de Vous revoir î
Hans Schuler hocha la tête.
Il assit sur le banc de la F«jntainc 

aux Poissons, appuya les deux mains sur 
sa canne, mit son menton sur ses deux 
mains.

Et doucement, comme se parlant a
lui-mème :

—Oui, c'est ma faute, assurérneut 
c'est ma faute. . .

Pourquoi, mon ami ?
.l ai eu la langue trop longue, hier. . 

M ucke s est souven u
Et il raconta a 1 enfant la conversa 

lion de la veille.
Alors, quand il eut entendu, Kilian 

regarda le vieillard avec une «msrgie 
extraordinaire :

Nonsieur Hans Schuler, voua avez 
tort de croire que j’hé«ite encore et «jue 
mon cb«jix n’est pas fait.. . Je n'hésite 
plus depuis longtemps Je ne puis 
avoir d autre l»aya que la France ..

I/e vieillard lui prit U tête et l'em- 
braasa au front. .

—« ’ est U pionnière grande joie de ma 
vie depuis bien ioiifftamps. mon Kilian.
•t je aoia heureux qu elle vienne àe

toi....
—Mais moi, j»êre, — il donnait j»ar 

fois au vieillard ce nom familier, — je 
suis truie puisque 1 on me oon«.lainne a 
ne pas iif/us revoir.

— Nous rifua even* nn, mon enfant, 
soy«»nv pîi;i«’ !H Ponflnr.t quelques 
jours i-estons loin Ua l'autre.. . Ensuite 
no ur. aviser' «ns

Kilian ne répliqua pas. I! était acca­
blé de chagrin.

Il quitta Schuler et, en erfet, sous la 
plu- étroite Mirveillanto, i! t.c put le 
rericovitrer pendant les jours «jui suivi­
rent.

L^naml il sortait dff l'école, il le voyait 
de loin, le vieux, lui env«»vei «le la main j

ceux

un petit signe «pii voulait ôno : | li res qui
Prends [«.ticikc î Je n** t'oublie appnuidre 

pas. ne m'oublie pas n«-n plus
Oh ! non, il ne l'oubliait p.»*
Mais en et* iours-Ul. où on le tint su 

auMpicmn, Kilian enl à souffrir plus 
qu'en t«>ute son cufaiK-e.

Schuler n«» s’était |»a» tr»jnipé. Il avait 
I>arl«* trop tôt et il avait éraillé la dé­
fiance de t«jua ceux qui entouraient Ki 
lian.

Iaj [«ere Mucke avait prévsni: tons aes 
garç« *ns.

— Vous savez, v«»us autres, K i bai» 
tourne au W «*1« lie !

Et il l avait «lit au maître de la W eins- 
traasc.

— Prenez garde î C’est une x.persque 
nous réchauH«»n«.

1> lors, ton’.es les f««i*- que la coi. 
veraatu/ii chez ie pers Mueke ou les 
letton*, a 1 «jc-ie. ainenaient le nom de la 
Francs, ««u se tournait vers l’enfant, 
et let anecdotes !,..irieuses i.l* avaient 
sur le pays auquel [«tuait le pr«jtégé 
de Hafi.-. Schuler.

Le maître et le ptre Mucke et Ujus

de la biere «îans rarri«.*re lKjtiti«jue du 
inarchaml fie draps, multipliaient les 
plaidante.-!.'- a la«lie»he de 1 eniit-mi 
d’outre-R’un, ayant à cœur, comme s ils 
en HV-iient i* «,u le mot d'«jr«lre. de dé 
truirepeuap uchez Kilian. J* s«*ns«*igri»* 
inents «b* ' niler. d’éteindre le f«»y«*i 
sacré allii'n* par le vieil Alsa« ien.

Ma i il était tr«»f» tard.
Déjà 1 enfant n'avait [Jus Ijesoin de 

maître et mprenant d'institict a quoi 
tendaient allusions, à quoi essayaient 
d’aboutir < efforts, il trouvait lui-même 
le remède o* mal.

11 avait caché en un coin connu de lui 
m ul les livf* s «lotit Huns Schiller lui 
»' »it fait cadeau, n«m [xa: heul* nient 1«-

caux uwü !• \ensiebt uarfuia bwxs . .aa.nA.

devaient lui senir à lui 
c» langue iiiat«*nie]le, mais 

i 1 ù flisah nt, en un lungage 
simple c‘ émouvant, les hénosnres des 
humbles soldat*, morts j>«»ur «Jéf» mire 
leur iiay*- ; « e «ju’il ) cherchait c était, 
n«-n les «levotument ill u,très et reten 
tissants que 1er Irtiriers réf.*»«»jiei»s**iit ;
non les grand4 a victoires gagiiée* uar
les grands capit.iinea, c était plu* l»aa, 
beaucoup pliin l<i», lo-: sacrifices «les 
j»ctits, ci*tix la «pii ineuicnt avec U cer­
titude *pt ils font leur d»iv«»ir, m » s san« 
] « spéraiKtc que leur nom sera eoi':*u et 
glorifié.

Tl* v.«»t nombreux. Ikau«u>up sont 
re»té« igr««rés. Mai* Lhiitoirc, | «ou r tant, 
eu sau* é «[Uehjucs-wb.» 4Àe l'oubli.

L urs faits sont c«*i«signés «lans 4l'.i 
ii\r«'s et ce» livre», le vieux Sahüif «ts 

ai« deruandéii en F/!%».«e et les nvait 
off. ta a s«-n jeuii« ami.

CVtait en eux qu «le cheicl.ait le 
re ••de au yji*>n distillé *ur sen Ame 

r . f« iiib i Mucke et [ i le i » ‘re «9 
la W «in transe.

Eiil . avait qn à ouvrir Ua { *gee «*■

Maintenant, pr«-vpje tous l«-s soirs, 
venait «lans ramere b««utique «lu mai 
chaud «J«* drafts un ancien com bat tant de 
1870. nommé T«epiu*r, «itil avait pris 
part a beaucouj» «le ImtailIcH.

U était un gr««s«*t. lounl gaillanl » rniti" 
brutale, dont la liarlje blonde et blanche 
absorbait pr«*s«pi*5 le *. i»ag«* tout entier, 
ne laissant voir «|ue de j»etitsyeux b«»r 
dé» «1« roug«*

Il fumait sans cesse, n'arracbant la 
pipe «le h<-s «ieiitff n«nres «jue pour ava­
ler d«* la bière, d««nt sa iiif/UNtaclu: était 
touiours engluée.

Kiiian ne l avait jamais vu, cet homme, 
et il ne savait pas trop [•ourquoi le [a re 
Muck«* était aile !«• « hercher.

11 l'apprit bientôt.
I** a«»ir, t««ute la famille prenait p!a« « 

autour «le la table, aussitôt que In )e»ti 
tique était fermée et qu'on avait éteint 
les b4*rrs «b* gaz de la devanture.

Sur la table, des cruches de bière.
Et Tnepner, a!*jrs. commençait d’in­

terminables récits sur les «.‘oinljatM aux- 
quels il avait a-Msté.

Irivariableui«*iit chacun de ses récit* 
débutait ainsi

“ lx*s Fraiif.a. sont tous d«.*H lâches. 
** Non» les asfy >iur««i'*n « Oolnliae «les [Km- 
*' let*.

Et il en venait a nef exphuts i»er»«>n- 
ne!s.

S*r.e aucune éducation, aans aucune 
intelligei.ee, T* «pm r re pré mu tait la 
force bntale, btifiale, «c liât tant [..ai 
IjeMr.n de ».n=*r, véiitaWe machine u 
moi^aci.ner le I^.* /.;e«.

. I avFîit ^ugne a force de tuer, îa 
! Croix de F* r que v*»;i der Tliaun lui 
j avait *o«x»r«lé«î ;«*»r* * l'mccndie de Ba- 
i //Mille», fur le mjjf<ort de « apitaine do aa 
I couq ffgnie, qui •» appelait tttauliach.

Et les caraaratles. h c*u««c de sa bru- 
l um too «mcoiaie. de la loui

«b* .on « ^[.rit, lui av aient «bjnné I«j non» : 
Tr«»*pn«*r « l«,hs

“ Tio pm r l« -Iki uf !.. ”
J> soir«ic Baz«*i)l« s, a[>i«*H l'appel, «»n 

l'avait fait K4»rtu «1«*h rang-, « t il avait 
pr«'‘ « nté arnn* av« « h«»h fuml d«»nt il 
s'était M-ivi co»»im«r «l'une mitHsin! « t 
flout l«* cainjti élan tor«lu

U « st un «*nr»g«', avait «lit Btaubneh 
au uiMj«#r.

1/* major avait montré le /•<» uf au c«»
, l««tiel.

I>* c«»l«»n« l l’avait désigné a v«jn der 
Tliannn.

{ l it l«r géin-ral von «l«-r 'i haiin, en écou- 
tafit l«* ré« it «l«*s liants faits «lu géant 
lia va rois, avait ré[»«»u«bi .

Faites h: m/us «ifficicr !
( i a «pmi J«; « ohiiM-l, et le major, et 1« 

ca[>itain« Staiiba« h avait ré|sni<iu, dans 
i un aceopJ jiarfait :

Ob ’ Vol i « I. *.« « ll«:n«;c ! Il est b»« n 
troj» lè te !

< «• «[in re‘».*tM «lu régitm nt l’cntcntlit 
et coniine la div.-iplitic s'était un [»« u 
relâ/hée aj»r« - la v i« foin.*, t«*ut !«• moii«J«: 
w* mit a rn«*.

Il m.- tan ait pas sur ses exphiits.
Il dénombrait, u chaque ic»ic«jfitre, 

1« Mtldafs «pi il avait tué . aj«jutant, du 
re ««*, « *mme la « ho *• la [Jiis naturelle 
«lu momie, «pi il n* faisait |»aM de quar- 
tier «u que «levant lui le* bless**» ne 

' trouvaient pas gra/c
C» w/nt «[in* «les |Kni|iées que ce* 

Fratcais, a« h«*vait il.
Il buvait, fumait, regardait le |n»tit 

' Kilian, [s ndant «pie sur^ui »«* c*m' »-n 
trait 1 admirâti«#ri de auditeurs.

Kilian, quarui il put être seul, prit 
au lia «i»! i des livres «le Hans Sch i 
1er lui avait «brtinés.

Je vais bien v«»ir si les Fiançai-, 
sont «les jioepées, murmura t-il. . . J ai 

i ie wtv au ii*a*iti...c tnt au 1. aol

«juc jo vais « herein*! la page. .
lit il appuya Mim «'pmgle dan* Ici 

feuillet s du volutne, lôuvrit airii.i *aii* 
* iv«.rr tui «-t lot ic* premii'je* lignes «jui 
bu t«»mbèrcnt sous I«* y«-uv

“ Au' oml/.'f dnlo po'i 1807, a ll«*ils- 
“ b« ig, l«* comm.aiiil.iii'. 1 *}iiji‘.ti!t. «l-i *'*• 
“ ci ir;,»,o«*i- , rc« ut « implant1' «Iffiix bj«*s- 
“ hui ■ « t «iintf.a sculcim rit 1«^ chainpdo 
“ b.iLiilhi l«*i*s«pn■, éjnn é par la |s*it«» 
“ «l«* Mai ‘ og, il n « ut plu t la foK.’e «lu 
“ s«* h*nil« inr .a clu-val.

Il referma I 
«t r«aivrrt, f;« 
même [»r«s***«h 

Et il lut 1<*
C<il|tra S«»fl 1*1:1

** iVndaf.t
“ soi.s Md/. I. 1 t ao .♦ I 
'* «in tH)«-f -mu m .
** et tr» -» jp'e.v* nn nt b!« 
“ rnili* «i «1«* *■« a <—.iMar;i«

voliuti**, « n [irit nu miti-e 
4 * lu rfher Ih [in«ge, pur l«r 
d.-ja «•m|il«»yé.
[>i«*mn*M: ligne* «pic r«*fi- 

ual :
la UaLailUs «b I’•••rny, livr«’«) 

0, un Kohlut, 
liisicum fois 
é-, resta att 
.. 1« s •xh«*r-

taiit. «!«j la 
« «>l*m« i, «i 
Il y h b- 
rang. Tan: 
Urtit, j* n

v« ix, • r< [sindit u Mm «.«»- 
n l 'en/ageMit a so rotin r ; 
n wme/. d'homiin’% hors «iu 

«jUO j«.* |»olifTal lest»;?* «le- 
ti |ms besoin «l’aller k l am- 

bu lane* !” Il fut nié«lsillé. ’
Kilian miinnura

Tncprui l« B««'iif a «lit. «pio l*s 
Fram.ais m*h‘ «1« ladies. . Ha «bt. cala 
|sji»r rn»»i, bien sùr. .

Voy«»îis i,n [h u ;
Et, t<#jj*»ui*H «le la mémo faç«m, il «ou­

vrit mi tr«»i»iif*iiie v«Jii!ii«y « t au milieu 
«i’>.nc«*«i</t« H s**mbhibl«**«. tout«-s g|i,ntiant 
rhér»»isi»n simple du nos soui • *, il 
tr«Hiva c«*lle-ei

(.4 euicre.)

faux «jui «Hit t«»uioîi fro.»! siix i>i« 'V. «la 
vral**»it p«»rier le» ff«Bin« ll«*- • ' *?no!i« ««lel>l>- 

m.»I io»« i • ' r» -i i . , . « o - rues.
Knvffno*«'he/ J««lia I l.voi.s. |>Lan-«:<« iou,
t^ijt «Om r•••« I. rm*t£ «L Ali- <ii >. tt - </**

/
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T. «flITH'A^MS. Mlt*ur.

n « ru ML M «Jl+Z*/AC4}UAé
MTXVmÉêg,

1 |i C5 r»* MOM.
tirtM tcetf/îiMUM . . • I? (O » *' 4 »*oU.

Il,
- . f |f 00 ►•r

i.bd^»4.lr. , «.gu.
fmyaoU d a tant*.

I A FBKSSK
K*:t* 11T0. BP. Montréal, t aondnc mum is PflEssL
roi tt T..i ACMAIXK FIXlhSâXT LE 1 

»> UKl KMUKK iSttü
f.urrtl................. «........................... FAI^

(ii...........................................:yi.2:n\
Mercrodt.............................. l\*£^\Zï\
Jeudi................   ilîÉ#4tî4

: rorll................................
batüK'dt..................................... ;;r».<*.■#.%

Total............................ lim.îMU

Circulation Moyenne par Jour
••main* ftmsftanl !•

30 DECEMBRE J 863

33,249
MONTHKAL. :< JANVIER J*m

L u jouin«*l de M. la racooto ré 
ru»ua«flattbt <{wO dacji ur. VilLogd do i>4ot, 
l/Otocoup d liAOitanu o^uITrAOt <lo htvro 
iutaruuttoaio, ou o>>nue, a dea bouro^ 
Ef oo, loi cLHrhoa do l égua* pour avertir 
Wv i.ialadoo ^u’da doirtut j.rtrdro lour 
qu^Ulio

Cu étuil hioa cruoî %.tut 'lo (r*i>*ter 
!• maréchal Canrobert - 4» j U* jeun* 
iiU ei.t mort L'y a quoL|UMjour«, aPaiui, 
daoouitooù'uno moUdioilo j^/itrmequi lo i 
teiiait do|>Ui« fju; !^u*n in<<.a * îo; ifné do 
mm étudcH II faÎMa;< non dro«t ot ta dca 
tiuait a 1a diplomatie.

M Paul D4roulodo, quo loo inataiico* 
ot loa |iroi>ooitiona <io •*** ^loctoura cK* ' 
rontaia n’ont pu anroro décider a ran* ! 
tror dana la vto publique, vient d'acbo- | 
ver a I-uitfVly un recueil de vera intitu*

LElilSLATlHE PEüVINHALE
AflofcMBLKK LlyilKLaTIVE

(/uéboe, 
do députée de 
iDfuaiitaire, et 
u'a 5.30 heu- 
ItfjUê aouhaita

ROTRK ('OMMKKl’E GKNKKAL

1 a (Laou^.vir.n du bill WilaoB et I< « 
probal>Litia ci o aoii accept.-u ion ou «1* 
aa niodPj^at «*.i intéreoaent 1« Canada 
au plus h..ut degré, tuai* le piéocoupont 
beaucojj» nioina quo n* le préoccupait 
lu préparr.ti< i du bill McKinley.

Au contraire de* jouniunt liber:.ux, 
I.a Prkmr a vu aani déplaisir la 
Iniae en force du bill McKinley et 
noua jHiuniona, ai noua éliona 
r|uelque peu désirent d’ft*auror notre 
réputation de prophète, faire de loiiguea 
citatioiiH de* préviaiona que noua fui 
siotiH a l’époque.

En deux niota, noua diNiona : le liill 
McKinley eat une mesure malhonnête, 
une mesure de force brutale qui isolera 
Ica Et ata* l'nia, lui aliéneru le* nanti* 
Iiicntn des petite* pumsancoe indu* 
triellen et lui méritera l'animonité dea 
grundea. Elle créera de plu» une ai- 
tuatioii ù l'intérieur qui forcera la peu* 
pie à en demander le ruppcl.

Tout cela est arrivé.
]<a Phrhhr di*ait encore, et elle lit lu 

CHinpagne électorale sur ce théine : que 
le» produit» agricoles du Ca­
nada étant le» mciiiee que ceux ré­
colté» aux Etat»-! ni», l'élévation dea 
droit» de douane n'avait qti'iinu im|M>r- 
tance relative et qu’à la première mau­
vaise récolte les coiihomniateui'» améri- 
caiii» feraient entendre de» plainte» tel­
le», que leur goiivameniont ou plutét 
leur» partis politiques en seraient ému».

La Pur «MR «lisait ausai que le» Etats- 
Vnia étaient, au point do vue coininer- 
cial, de mauvais voisin», avec Icaquel» il 
était, ditlicile «l’entretenir «les relation» 
calmes ot Huivio» et que le bill McKin- 
Icy, en autant <|ii il noua fom'rait à 
chercher «les nouveaux diMioucliés, serait 
un bienfait |M>urle Canada.

Tout cela est arrivé.
lie mouvement du commerce général 

du Canada a subi une augment at ion con 
aidérable «lopins IHIM), «lato de la mine 
en force du bill McKinley, et a1oI'h<|U0 
1cm importation» no comptent dans cette 
augmentation «pie pour neuf million»de 
piastres, no» exportation» y figurent 
pour plu» do vingt «leux million».

Imi» fluctuation» «le notre commerce 
générale, dopuia 18St>, ont été comme 
femt ;

Importation* (exportation* Total
lftm....$m.7oa.oM.. tiiMis».:a ..I24o.3S4.7ho
18!*.... I1«J.!I7h.!'4;i 
im n:»,:«4.s.i2i
1890.... n 1 
18W».... 100.07.1.147 
MHS.. 102.817.100 
1KS7 . . . 10.».«sfi» 42H
1880 ... 00,002.ON

n:i.!xis.:<7A
OM.4I7.2W 
00.740.14!! 
• 1,180,10 
00.203.000 
89 Hâ.811 
8...2M.3I4

. itXt.042.31H 
211.702.420

. sso.mu:u
nw.sc2.ri4

. 221.222,823
. l.n.M.32,8«*K»

817,304.310
Ces chiflVe» ont une éloquence à la 

quelle no peuvenc atteindre le» plu» 
beaux discours de» adversaire» «lu régi­
me écomuuique en foivo au t’amuia.

Ce régime non» a ouvert «le nouveaux 
marchés a stimulé la pnnluction agri 
cole et industrielle et a écarté «lu paya 
la misère dont uo» voisin» soutirent si 
cruellement.

Ceux qui veulent renverser l’état de 
chose» actuel, pour le simple plaisir 
d appliquer,d'essayer de nouvellee théo­
ries, sont-ils bien sûr qu’il» pounvnt, 
avec le» changement» «|u'ds préconisent, 
la prospérité dont leCaua«la jouit actuel­
lement î

—, — >—rSi la grande Exposition universelle, 
la HVWrf Fair «le Chicago a été un mé­
compte à bien de» pointa «le vue, elle a 
eu aussi «le gramle» réussite». Aucune 
ne peut »e comjiarer au succès «le la 
roue l»alaiu;oire «le 226 pied» de «liamè- 
tre, |{ui faisait toum«»yor d:\-.s les ans 
2,100 (>er»onneM à la fois »«»us l’action 
d'une machine à vapour de 2,UU0che­
vaux*

Ku m«>int de tn*i» moi» le prix de sa 
construction ($300,(X'0)aété couvert par 
le» bénéfice», la'» recette» ont conti­
nué jusqu’» la clôture «le la Foirt sur le 
pied d’environ $8,000 i^r jour.

Voilà qui est fait pour confirmer dans 
leur opinion le» gens qui prétendent 
«pie, pour gagner de l’argent, il n’y a 
encore rien «le tel qu’une bonne balan­
çoire.

l ue étrange nouvelle nous arrive*de 
Toulouse. U parait que le conseil mu­
nicipal de la vieille cité languedochmne 
vient de supprimer la faible allocation 
qu’il donnait pour la maintenance de» 
Jcu.riJoraujc.

\a'* édile» toulousain» reprochent à 
cette antique institution de n'ètre point 
asaex democrat i«pie.

Cette société littéraire, la plu» an­
cienne de France, remonte au quator­
zième siècle ; elle » ap|>elait alors le 
“ Collège du gai savoir. ’ Ver» l'année 
1500, un» riche Toulousaine, Clémence 
Isaure, consacra une partie de sa for­
tune à la restauration de la Société du 
gni savoir et lui assura par testament un 
revenu considérable. I* Société s’ap­
pela, à dater de ce moment, College «les 
Jeux floraux.

En ^t»p4, Louis NJV, par lettre» pa-

lé Chant» yiwm. Ce volume pa 
ru tri dans la premiere quinzaine de 
janvier.

Il y a do« farceur» à Ib^rne.
I n omnié vient «le » y former dans 

le but d'offrir un fu*il d'honneur a Ti* 
burzi, un rr«ioiitahle brigand qu«: la 
justice pour hui? en vain depuis fort long­
temps. I n aiege de député étant va* 
cant dan* le deuxieme quartier de 
Home, le mémo comité a propmé la 
candidature «lu fannuix brigand et a ré- 
puinlu a un grand nombre d'exemplaires 
un manifeste en sa faveur.

Un J»* i dWronomie lin do »iècle.
En 1HD4, «tn nvuKtera pour la dernière 

foi» pendant lu dix neuvième aiecle, a 
tin |>HHsage «le Mercure sur le »oleil, car 
lu prochain n'aiira li«m qu’en ItfOl. 
Cwt Heiil'-uieiit dans 1 Anu'nque du 
Sud q 11’oïl pourri nuivre toute» l«m j>éri 
péticH de ce phénomène ut voir un jMiint 
noir traverser «‘ti prè» «le »ix heur*;» le 
«lisquo de fiiatre «pu nou» éclaire. C'e»t 
a IWcuai.ui du finsHago de niai 1H4Û que 
l»*\erriur publia le» calcul* «pii com­
mencèrent son immen»«; répiitati««n.

Cue exposition inêeniationale du 
Livru et de* induHirie» du papier doit 
avoir lieu l'année prochaine, nu l'alni* 
de rindiiHtrie.

Celte exposition, patronnée |»ar le 
iniiii»t«;re du cominerce et le Cercle do ; 
la librairie, aéra ouverte du 2.3 juillet au 
23 novembre. Elle comprendra tout ce 
«pii ae rattache à lu confection ou à 
l'usage du livre ou à l une des indus­
trie* du papier.

L*'» demande» d’admission devront
être faite» avant le 31 mur* 1891.

Nous avons dit que l’empereur (Juil- 
laume avait manifesté* le <lé*ir d’acqué­
rir le diamant ExcAnior récemment dé- 
couv«*rt dan» une iiiino du Cap et «pii 
e»t h* plu» gros qu'on ait encore vu. 11 
parait c ; pendant «pie le souverain hésite i 
on raison do lu gomme exigée par le» 
propriétaires.

Le gouvernement anglain offre $2,- 
400,000 du fameux diamant ; pour l’a­
voir il faudrait donc donner davantage, 
et c'est dur. Aussi est-il probable «pic 
(Juillaumo renoncera à sou projet.

lit SOIR
a huit heures, 
x prof que U

comité des sub-

Kigucur administrative.
Un habitant do Strasbourg vient d’ê­

tre condamné à l'amende pour n’avoir 
pas déclaré, dan» le» vingt-quatre heures 
réglementaires, la résidence d’une per­
sonne étrangère dan» son habitation et 
avoir attendu quatre jours i»>ur remplir 
cette formalité.

Or, la personne on question était la 
femme «pie notre Strasbourgeois venait 
d'épouser.

Malgré «.’otto circonstance atténuante, 
le tribunal sYst montré impitoyable

C'est en 1795 «pie fut fondé h Institut 
do France et le» membre» de» diverse» 
Académies N«*mbl«Mit assez (lis|H*»és à 
fêter en 1895 le centenaire de ce docte 
établissement.

M. .luloa Simon a obtenu il y a quol- 
«pics jours l’adhésion de se» collègues 
dt* l'Académie «l«»s inscription» et belles- 
lettres. L’Académie de» sciences mo­
rale» et politique» et colle «le» beaux- 
arts ne »«>nt déjà prononcés» en faveur 
du projet,

11 «‘»t donc probable «pie la «question 
sera «liscutée d’une façon définitive 
dan» la prochaine séance trimestrielle 
de» cinq section» do l’Institut.

La Faculté des sciences de Pari» 
compte tlepuis «picîques jours une doc­
toresse «le plus. C’est Mlle Dorothée 
Klumpke. Née à San Kraneiseo, elle 
t»st, «>u «lu moins.., ne soyons pas trop 
indiscret... parait êgée d’une trentaine 
d années.

Mlle Kiumpké avait pris pour sa thè­
se le sujet suivant : Ci>ntributù>n à IV- 
tude df» annéaux dé Saturne.

Le jury qui l’a examinée comprenait 
MM. Darb«>ux, Tisserand et Audoyer.

lia d«x't«»resse a été reçu à runaiiimi 
té «U*» Vioules blanches et avec la note 
“ exceptionnellement remarquable,” une 
note que les examinateurs ne prodiguent 
guère.

Quand les femmes s’en mêlent 1...

L* teuqàrtc a eipldaé 
te r -iuif« |**»ur l’Heure rt 
U séance n « coioniene^ 
res, apres une ave-me «1« 
de p«at et d’autre».

f! n-j *« fait fA* Wueoupde be»« gne. 
cei«en*iaiit, «ar 1rs député» disr4-nié» 
dan* les <x«uiotr* ne fieuvent être uppe- 
h-» [jar cha lMa élifCthqiwM. L» contrat 
;#our I^h H'/unerieM expirait m»;ii«»1i uojf 
et comme il n a pa» été :era/uvelé, M 
Du«piet M eat empressé <1 enlever le» ap- 
par«iU.

la Chambre concourt dans certain» 
items du budget, et s s^oume ensuite a 
8 heures.

SMM K
la séance h ouvre
Lhon. M. Haï 

Chambre »e forme 
sides, «si rb* n«>rable jw. isnenyn reti 
son di»c«iur* eu rép4>u»e à 1 exixmé bud­
gétaire du tré»<*n«-r. Il reproche au tré­
sorier d'avoir, lui aussi pris le» récette» 
•xtraordinaire» pour payer le» «lépen- 
•e» ordinaires. Ues conKervmteur» sont 
res|K4iMAbl«;* des subventions aux chu 
min* de fer, que les litiéraux ont dû 
payer, l«»rsqu’il» étaient au pouvoir. 
Toute h ha m Jeté de M. Hall, dit il, con 
»i»te à avoir adopté le titre de» dépen­
se» extraordinaires au lieu «le dépenses 
spéciale».

11 affirme qu'en 1890 il aurait pu avoir 
se» dix millions s’il l’eût voulu ; mais il 
ne l’a pa» fait a cause de l'état du mar­
ché anglais.

L honorable M. Hall répond «juc 
l’ex tré»«;ner, M Shehyn, a fait plu­
sieurs discours «pii ne s’aci'ordent point. 
Autrefois, il mettait U ni«*indre dépense 
dans le» «Jép«;iiHeM spéciale» afin n'arri­
ver avec «l«*s surfdus qui n’en étaient 
l»a». Aujourd’hui, il faudrait que nous 
acception» toute defiense comme ordi- 
nair«*. N«ms n appliquons «pie les prin- 
cifies fine nous avons jHMiés, et en faisant 
ainsi, iiiiui fine nous placi«»ns «les dé- 
j»eiiHe» regaruées c«uiime extraordinaire» 
dans l«;s «iéiienses ordinaires, non» ani- 
von» à équilibrer les tinances a la tin de 
l'année.

Il est prouvé «pie le changement de 
gouvernement a amené un rhanufement 
aussi dans l'administration de» finance». 
On ne peut tenir !«•* conservateurs r«;s- 
jiotisahle» de ( augmentation «le la dette 
flottante sous le gouvernement Mercier. 
Au contraire, les journaux de la cham- 
bre prouvant que nous avons proposé 
plusieurs amendements.

M Sheyhn dit aussi «pie les emprunt» 
étaient pour payer le» dett<‘H «les con- 
ronservateum. Eh bien, l’emprunt de 
1887, fait pour 3 million», n'a |«ayé que 
deux millions aux chemins «le fer ; où 
«•»t le reste ?

Quant à l’emprunt projeté de «lix mil- 
lioiin, la tentative de le iiég«K*ier a coûté 
bien cher à la province, mai» elle n’a 
produit aucun ré»ultat satisfaisant.

M. Stki'HEN prétend que la «{uestion 
de dépense ordinaire et «le dépense! ex­
traordinaire* ne produit rien de prati­
que. loi seul fait évident «jui ressort «le 
tout cela, c'est que les recettes ne cou­
vrent point les (iép«MiHe», et fsir conaé- 
«pient, «pie l’on défiense trop. En con- 
séfpience il propose en Amendement lu 
nomination d’une «^immission chargée 
«le trouver le moyen d’en arriver à une 
administration moins coûteuse de la 
chose publi«}ue.

L'amendement est perdu jiar 34 con­
tre 15, M. Sainte-Marie votant avec le 
gouvernement.

La Chambre ae forme alon en comité 
de» sulmide» et adopte quelques crédits.

11 ne reste plu» «pie 7 items du bud­
get à adopter.

la Chambre adopte en seconde et 
troisième lecture plusieurs résolutions 
«lu budget.

A minuit, lu Chambre s’ajourne.

i/ukmknt" français

Dans les Cantons do IXat
Nous donnons ci-après un résumé «les 

chiffres qui nous s«>iit fourni» par le der­
nier reoeiiHeinent officiel, touchant le 
nombre «!«' nos compatriotes dans les 
Cantons de l'Est. Comme l'importance 
relative dea deux élémenta est parfois 
mise en cause, il est bon que l’on sache 
à quoi s'en tenir sur ce chapitre.

Voici un état comparatif de la popula- 
ti«>n française et d«\» autres nationalités 
dan» h's onze comtés «jui constituent la 
région désignée sous le nom de Cantons 
de l'Est, autrement dit la partie anglaise 
de cette province.

c » «f p

Comtés .i &
1s

ar -5
| î

x
j

•r U. 3 S 5
w -< H

Rronio........... 4.S7«1 0,870 14,700
C«>iiq»ti*n ... 10,335 12,444 22,779
Ihuimiiciul.. 17.4JO 3,240 20,660
Arthahoska.. 22, LM» 1,068 23,254
M. nantie ... 16,631 5.602 22,23:1
Mis«t*«nn*i. .. 0.3.37 ".‘.’12 18,540
Richmond.... 8,644 7,686 16,$ 9
Wolfe............. 13.424 l,5M 15,018
Sht'rbrooke.. 8.672 7,415 16,088
St.instead.... fi.Olil 11. LU l" 067
NholTord......... 17.888 5,375 23,263

Totaux.... 1:16,319 74,630 210,958

Colonne Carsley
—M—

• « *

Vente à bon marché
MOIS JANVIER
Hate tlé'h HutrciutndiMMMÙ bon 

marché, confia ace

ANNONCE DE

John Murphy k Cie
argenta prêter CHEMIV DF FER

m* ***** Aac— coaraia^M m «••«* caar ---- #- DC

PACIFIQUE :: CANADIEN
Argent a PreteR kA11 DK u w,ÏBli«

Crcaocas ocKbiom ! 4

Allant â I Ouest I-‘*****U‘^-^qejt
----------AOTAIRJB----------

58 RUE 8A1NT - JACQUES
— —rr —

______ lid-RCE VIeITATlON-U» 147 ia»

CAFE 8 KH VIC HAT 1 ' ITEM EKT DURANT 
TOUT LL MOIS DR JANVIER

Marchandises de Bazar
A é«OQi«r a de* rédurt on- v*r «r . d«

90 • flO pour « en; d»; mola* <40* 
la* prix primitif* n.ariué*

Articles de Ménage
Bonne-f.'rcior.n*-* impriDif)**. "Jc
llnrue(t«« a Pideaux avec .. JP»
8tor«M «>|ia/iue*    40c
Tapi-du tat>l«-en ('henills ..........
Taiuh en irrap brod^- r)c
( ouvertars*de meuble* dble, largeur 20c vg.
<'r«nd« «-oiivrepted* blancs
C«iii v'epird* «le «-«>ui«ur ..........
iTfiart-' d>-« a!l*r*. - • 20c
Epingle- a Hidc-aux en boite d une gn.-^e. 2&c 

Hr«»« atelle et autre* cou vertu r*- de meu- 
Umk, tou* rnduiU.

S. CARSLEY.

Kniiictions sur les Modes
Mode» garnie» prea«iu* a moitié prix
('hap«>au\ « n feutre pour daines, presque a

moitié nrlx.
firncmenta «in modca .......... . Tou* réduit*
«JurnilurcM «le mode* ....... Toula* réduite*
ri«;ur- de *oiréf- Toutes réduite*
Ca»qva» Varsity en twe«4 ...... Mc
Cae'jiiei'«-cOAiiaf* pour petit* garron* 23o 
Tf urnialine- matelot- pour i*;tltM gaP.-ODM.33c 
«‘a-'jues l'o pour petit* gap;on» 18c
Tourmaline* on cuir p«»ar p«;titii garçon*. «»»c 

T«ml«-- le* Mode- i ni port*, e* a des reduction* 
■péciale*.

S. CARSLEY.

Réductions sur la Lingerie
de table

Manteaux de bapt* me pour l» b« §........ fl 00
It«>nnetii de baptême pour ••ébé*................ l!»c
Itiilte* de !>ai>t«,ii)e pour 1-b*-........ .. 1.&)
Trfiuaacau comolrt pour bébé*, depuis .. 7.00
Tiavcttea pour nelif-a.......... ............. . . 4c
Plqoê* poar bébï   3dc
lang«.>- poor bélie* ................................. 2*c
Robe» de jour pour bébé* . 40c

Itota* «-t muntcanx brodas à la main à très 
bon marche.

S. CARSLEY.

Articles pour hommes
(’ravale* en *oie pour hommes, toutw

couleur*  15c
Urotell*--f«»rfc* pour homme- ..20e
iin-ti-lle* élaHli(|Uc* pour hommes................25c
(’olltd-en toile pour honinic* 5c
Collet* en toile quatre i lis pour homme* . 10c 
Mouchoir* pour homme* 5c
Moui-hoir* en-nie pour homme» l >c
(’oche-ncz pour homme* . .. 25c
< 'ache-no* eu *ol» pour homme* .85c
(Jlleta Cardigan tour homme- II.K5

Hol»e* «le toilette et Uilet* j our homme», 
tou* ni-duit*.

S. CARSLEY.

Sous-Vètements en Coion Blanc
8ou*-v«'tcment> en cotonblnnc j nur dame* ITc 
Caleçon» en « oton blanc pour d «me». 17c
Cache-eof*«;t a blanc* pour dame* .15c
Hohe* do nuit pour dame* .. .. 4.5c
Jupe* blanch«-M pour dame* 42c
Set* hro«i«^* hlan« * tx»ur d um**.
Set* brode» de couleur p«mr daim 
Juix*» 4 combinaiaon pour daine»
Caleçon* à combinaison pour «1. mes 
Kobe» de lain pour dame*

Costume* complet» pour darne* à des prix 
spécialement réduits.

te* .|4.9.5
s It. 10
mes 91.55

$4.75

S. CARSLEY.

Réductions sur les Kssuiemulns 
et Serviettes

Serviette* do tat»le, trt* grande»....... 47c doz.
Urnnde* serviette* «le table, en toile 57c doz. 
Hellos »er\ tettes de tai>le en toile 7Hc doz. 
Serv iette* «le table en toile, ourlét-» 95c do*. 
Belle* serviettes en toile damas»e«; f l.uOdoz. 
Ks-uicmain* en Utile, tre* grand* .. t»0c «loz. 
Kesuicmaina en toile, qualité extra ..70c doz. 
Kseuicmain* en toile damassée.bordé*.83c doz. 
Kasuienmin* en toile Huckaback.. i**o do*. 
Esaulemains Huckaback, bordée... fl 25doz.

Marchandise* en toile ik de» prix spéciaux 
durant tout ce mois.

Chez S. CARSLEY.

Bas et Sous-vêtemeets pour 
Enfants

Veste* ot caleçons ... 13c cluujue
Cor;** «*t caleçon* on lair.o posante p

petits garçons . - hacun
Belle* veste* en laine pour petit* kk

Com 1 ■ »
Combinaison» en laine à cête* pour p

tito-tlllc- *cune,
Veste-et t aleçon* en laine éco**««i >

pour petit» gan.-on» 41c chaque
Chaussette» en cachemire pour enfm «

'>■ paire
Bas «»n laine pesante pour <»nfams 1. paire
Bas en « achi mire noir pour enfant

....................................................... 15c a paire
Bas en laine à côt«s* poor enfant* !>' e
Bas pardo-sn-en la-ne pour enfant», t. ],\ p.

Tous les sou* v lement* et ba- a i r \ ré­
duit».

Chez S. CARSLEY.

Majorité française......... fil,680

Toi X OPINIATRE», RHUMES, ORIPPE, 
bronchite, guérison sûre j»ar le Baum* 
Rhumal, 25c le flacon. Kn vente par-
t«Hlt 43

Réductions sur les Parapluies
Parapluie» forts ponr dame» ............ 19c
Paraplum» convenable* pour dame» 2ôc 
Parapluie* pour dame-, manche* nat.irols.rt2c
Parapluie* Gloria pour dam»'*.................... 75c
Parapluie» pour dame*, manche* nickel, fl 43 
l'arapluie» forte i*our homme* ... 43c
Parapluie* Alpaga pour homme*. .....___79c
Parapluie* Gloria pour homme*.............. 95 •
Parapluies Titania dour homme».............. 91.18
Parapluie* Gloria pour homme-............ 91.43

Parapluie» m oui os en argent à prix réduit*.

S. CARSLEY

MONTRES Ructions sur les Mouchoirs
Montres à moine ment» compliqués, 

chronographe*. “ Repeaters"
“ Spill Seconds," etc.

la?:* dialogue* tlo la rue :
Peux «lame» «i’ûg»' «léjà reapectnbl© 

entraient l’autre jour au palaia Bour- 
! bon.

Peux autres «lames sourient sur leur 
passade.

— Elle» vont bien s'amuser, dit l’une.
—On ae console comme ou peut, fait 

l'autre.
Comprend pas. .

- C e»t bien simple ! Elles vont en- 
j tendre la déclaration miniatérielle, par- 
j «'o «ju il y a «ans doute longtemps qu’on 
J ne leur en fait plus d’autrca.

A 14>|»4ra. c® soir
Mvk F AV aRT

la'* officiers, sous-off'ciers et valdats 
i du 8ôème bataill«»n nsoistaront, ce soir,
: à U representation d«» l’ojH'ra c«>mi«]ue 

“ Madame Kavart Le» dama» y •• 
ront ea grand nombre.

Après une première rat>fé»»ntatiLm, 
Mme Lagaffo, à l’acteur

—J’ai été ext rêmement ému* pendant 
le premier acte.

—Vraiment ! madame t
—-Oui, j avais égaré un» bouclé d o-

▲USS1 MONTHKS M1NCF9pont MEssiEuna.
Ce* montre* «ont garantie» pour garder le 

temps ot ne défigurent point la poche.
Noua offrons on vente le* nn'me* montres 

qui ont remporte le premier prix «lan* une 
«•ompétition «'ondoité à l'ohecr\ atoire du gou- 
vcmeinent cuimo. l^a « ariation *xtr«>me rn- 
rcgistrce par ces montro® fut üo 2 secundo» 
dans un mois.

Mouchoir- b«*».»c* pour dames
>Iouchoir* borde» de couleur ......................  3c
Mouchoir» ourlés. .....................................4c
Mouchoir* en tolie, ourles............................ llo
Mouchoir» en dentelle, bordés .................. 12c
Mouch«4r» blar«?s dentelé*. ...........................lie
Mouchoir» en *oié brodes . 7c
Mouchoir» blanc* avec Ini'iales ÎV*
Mou« hoirs en soie a\ ec initiale* '5V
Mouchoir* en soie de couleur. 15c

Mouchoirs «n veritable dentelle a «le* prix
•poctaux.

S. CARSLEY.

Rédactions >iir le^ Marchandises 
en Dentelle

Pentelles Valenciennes.

Henry RIRKS & Fus
BIJOUTIERS

TW7 rue Vont real

la MOXTRE.Vh R00FI\6 
10.. coin «le la rue Latour 
rt riu'lle Rusb). Téléphone 
t»0. Font le» pianrhers et 
l«'s raves en asphalte ik' ro- 
rlie «'t en hlthuiithir il l’é­
preuve des rats «i de ITm- 
midilé. Deinandez nos prix.

.......... Sic la r
i»entel.es Orientale* large* .... v la t

vhon
e:ge

verge
DnuteHe» imitai .on torchon...... 2 ' «rge
IVntelle* point trtandai» .......... l.v a verge
Toile forte pour bordure iic la v erg®
Marchandise» de toute* couleur» p ur

\ oilc* 1;V l > erg»
Marc handises de fantai-ie po i

les • ’ l,\ ‘ ^Win«t*or» tache*®* pour voile® LV : aque 
ivori es peints A la main U haq»»
Collet* » t Manchette» de fantaiai* porr

darnes ...........................................*• »»t
Toutes les trarcha».ii*e® en dentelle de fan­

taisie sont ofïbrté* a de* marché* «pe*. a os*

S. CARSLEY
RUE NOTRE-DAME

—----- O-: ■

GRANDE VENTE AorîCaiT A PRET^q 
sur nremisre hpoothéqu» » la vTTîs «H % t« 
rampa»i.e aux piu- bas taux dln rét «aaj
tooixui’—'.ùü. ea ■ adrc--anr. «iirc-< tornent»

L. A. CAX.iBLX.
»o K ru» S® Jaoque*. ou an Nu •* r^aA.a.-i.

119—Ja»

Klus de Uul* cants Bill* piastres

$300,000

ARGENT A PRETER
46 «t • pour • en’, jy»., ^ rendre à T *~til— 

H. bCHATAGVE. notaire, 

r^waence rLachiac 3ul—}as

S50.000 A PRETER
Par diffV-rer.u 

préteur*.
h\ putheq

niant*et a taux d.vers 
vent placer l« ur> fonds

-----DR-------

Marchandises Sèches
pour être sacrifiées, sans 
égard au prix, avant 
de déménagé dans notre 
nouvel établissement.

Pour toutes informa­
tions voyez la circulaire 
annonçant notre grande 
vente de déménagement

rtursiAoV0, er‘ ‘•»rfre**irt s AOUCMAPD * L
So 17 H** ^ JAcqu^-. Tel

Irt -Jno078

H. A. MILLEK
Peihtrc- de maison», d’enseigne* et de rideaux 

tapts-ier et décorateur, doreur, vitrier, 
initiateur, blanchisseur etc.

1996 RUE STE-CATHERINE
2H jno

JOHN MURPHY A CIE
l<tl*t 1763 rue Notre Dame, cola d* lara* 

Saint Pierre.
Candi Lions argent comptant et un seul prix.

TKLKPHONe i 2199

LAVENiE
► DK-

JANVIER

TAPIS 
RIDEAUX et 
PAILLASSONS

COMMENCE AUJOURD’HUI

Aom cHcompttH no seront pa» sur- i 
passé» par qui que ce soit. 

Marchandise» non vêtir» et de con- | 

fiance.

THOMAS LISGET
1884 Rue Notre-Dame.

BATISSE fJLKNORA 61-1

LrNE PETITE FILLE EN HI.KU.
L autre mourut d’un rhume négligé

LE

SIROP DE GRAY
D« Gomma d ffpinotto Rouge

Guérira un rhume en tré* peu «le temps.
Essayez-!® ! Essayez le ! 

Le vieux rcmedo de confiance.

KERRY, WATSON & CIE.
Propriétaire*. Montréal.

25 cts la bouteille
EX VEXTI '.r^YltTOLJT

51-1

docteur g. e. larin
K x-chef d® Cusujvm et ancien cieve dé* 
piiaux et d«* la l a ult»* «i.- M- decine de Paria

Tel. 8354. 232 Ruo St-Anioinr.
Consultations :3 a 10 a.m.. 2 % 4 et 7 .9 d m. 

U»u, les jour»,________ u» r, J

L A. <tEXT> IîE AU
CHIRURGIES* DENTISTE

frpl’ 8T LAURKNT MONTREAL
Kxtraciion de dents rans douleur par I -»!»*»- 

tricité ei par an «rhewe locale. I>«*nti®r* fait* 
u a|<r«*- i<-* proc«i(ie-i le- pluj nouveaux. Télé, 
phone lit U tàlx Heure-* de bureau J a ü hrs. 

9b—jno

J- P*:TIT ^ cie
< 35* (ofeM Lambert
Opticien do Paris f25 ans «l'expérience*, nou­
veau sy *eme d’e«»ai gratuit «les vue* «lifflol- 
Ie« et délicate» ra<dh<*de *ubjective du Dr de 
" ecker, le célthrc médecin oculisui de Fran-

" e- i■ - *

SIMAJtI>,SIM ARt>& PItOULX
NOTAIRES

No 15 line St-Jacmief»
Bureau du soir. 304 Avenue I^aval 

A’-gentè prêter sur hypotheque*, et mai-oa* 
et lot* a vendre. Condition» f«u ne*. 123-jno

RAOUL RINFRET
B. A. SC.. I. C.. A. G. 

INGENIE! K CIVIL
. l'Université McGill).ARPENTEUH-GEUM ETRE

(Dirccteur df* la Corporation de» Arp.!
EOOt'ra. A<Jt j;i*l'CS. povxs. AHFKVTAOK»

Mill CP dp la \ew-York Lifp, «hu.ubre 
51*. Plafp d'A mips, Montréal.

213—jno

D nilHAQ fcrolantier». plombiers et «ïou- 
L/.UUUMsJ, vreurs, lui rue Ste-Cathert-
ne. Spécialité en couverture» et corniche». 
Po-agedé tuyaux» gai et à vapeur. Ouvra- 
K«-execut- avec soin et a de* prix tre* mo- 
«1er *. Stock de poêle* et glacic-ros con* ta m- 
ment en mains. 107—jno

C. G. BRODEUR
Maître-Ingénieur et Plombier

191 RUE ST-URBAIN
Spécialiste pour fa pose dos Appa­

reils de chauffage a l'eau chaude 
et À la vapeur.

foaseUft rt rstlmr- gratis, »ur la correction
de» appareil* «le ohauîTase défectueux.

Le* ouvrage» neuf* ou do reprise. »e font 
rar le* meilleur» ouvrier*, sous la surveil­
lance immediate de M. Brodeur. dont la re­
putation et les haute* capacité* sont aussi 
connuès qu’incontestables.

^^Correspondance respectueusement *0111- 
citée. 24.0—ino

Express Ae <<rar pour Saial Jean. Para
Newport. Portland Manche-ter. 

Nashua, Roatoe et «es point* de la Non
y«üe Ana.aterra via Montreal and boaton Air Liae.

Lais*e a» am. | Arrive &25 p.m.
Exprès* rapide pour Brock ville. Smith e Fall.

Peter boro. Kingston. Toronto et Chicago. 
Laie»e 8.25 aiu. | Arrive 7.2-J p. ta.
Exprese .^cal pour St Jean. Pamnam. Sherc 

hrooke. ôt Hyacinthe, etc.
La^ee *.'üi p.m. .ArrtvelLÎDaa.
Expre»* rie nuit poor St Jean. Famham.New 

port, rc Por .^nd. Concord. Manchester 
N^-hna. Lowell. B-^ston et le. point* de la 
Nouvelle Angleterre.

Laisse ♦ A.20 p.m. Arrive ♦ 7.» am.
Exprès* local pour Ste Anae. Vaudmua Poic- 

te r.jrtuae et toutes las »^LiGns iatenaé-
diaire*.

Laissa ALS p m. i Arriva A» a.m.
DorvaL Valois. Beaconsrieid. eu Anne. Vau

dreuiL
LaiM»e a.36 a.in. A13 Arrive 8.» am. HJO

I am.. T.Jüp.m.
Exp e*e de 1 ouest pour Smith s Fade. Peter

b°ro. Kin_'*ton. Toronto, S* Thomas, Loa- 
d«*n. I>eiroit, Chicago et tous lee pointe 
«lane Ontario et io* etau de 1 oueet.

Laisse t 9 p.m. 1-Vrri\e ♦ ;.*ü a-m.
Sherbrooke. St Jean. N.R. Halifax. N.E^etc. 
Laisse 8.40 p.m. axe. i Arrive 4.20 p.m. exc.

**r“«li. I dimanche.
Ottawa. Sault Su Marie. St Paul. eu.
Lui*»# t 9.10 p m. i Arrive t 8.9) a.m. 
Ottawa.
Lai»**e 4.45 p.m., E10 Arrive 8.20 a.m.. 1L49 

t-1*1- I p m.. ti.35 p-m.
Ottawa. Winnipeg, Vancouver, eta 
Laisse t 9.10 p.m. 1 Arrive t 12.p.m.

biKE Dl CARRE BALHOISIR
Express rapide pour Berthiervtlle, Louiea- 

vill*-. T roi*- Riviere*. Quebec, etc.
La;~*e A10 a.ra., 10.30 Arrive 0.30 a.m.. &.05 

T-tu- | p.m.
Expre»* rapide pour Lachute. Ottawa, eta 
Laisse S.50 a.m. I Arrive 1L10 a.m.
f*our Ste Théresa. Ste Rose. etc.
Laitue 8.50 am., xl.30 Arrive 8.20. EU am. 

ain.. a3.UU p.m.. 5.30 8.30 p.m.
D.m. !

Express local pour LachuU. etc.
Lai^e 8.5u am. | Arrive 8.20 p.in.
Local pour JoUetU. St Gabriel et TroiaRi-

viérct».
Imisse 5.15 p.m. | Arrive 8.30 a.ra.
Four le* cM;b-anchememe Ste Theré»e et SI 

lerc-me. ->t Lin et St Eustache et le» sta­
tions Intermediaires.

Laisse 5.30 p.m. Arrive 8.20 am.
Exprès* j»onr Trole-RIvieree. Quebec et le* 

endroits sur le chenmi do for Interoolo- 
nial jusqu a Campbell loa 

1-Ai"** 8.10 a n... <di | Arrive 6J0 a.m. 
manche seul 3.30 p.ni. |

♦Tous les jour*, les dimanches incln*.
!Tou» les jour*, excepte les samedis at di­

manche*.
xl^e samedi «eulement.
Le convoi de 3.3ii p.m. pour Quebeo le di­

manche seulement.
rFa» de connection pour Portland, laissant 

Montréal le samedi »oir. 241—ino

CHEMIN DE FER
------- DU--------

GRAND-TRONC
21 OCTOBRE 1383 

Sujet à changement
Toronto. Chicago et toutes place* de l'Ouest 

Laisse (a) 8.25 a.m. Ar. Mont 1(a) 7.no a.m 
9.26a.m. te) 7.15a.m

(a) 7.65 p.m, 7.05 p.m
10.25 p.m, (a) 7.50 p.ra

Ottawa. Malono et Hawke*bury et les en­
droit* du Canada Atlantic 

laissa 9.' ) a.m. Arrive 11.50 a.tn 
4.45 p.m. | 8.15pm

Cornwall (I>ocal)
laisaa 5.(0 p.m. (Arriva 8.50 a.ra

Brock ville (Mixte)
Laisse I.3t'midi I Arrive 5.00 p.m

I (de Kingston)
Fte Anne et Vaudreuil

laisse (a) 8.25 n.ra. 
9.00 a.m.
9.25 a.m. 
1.30 p.m.

(a} 1.46 p.m.
0.15 p.m. 

(a 17.55 p.m.
10.25 p.m. 
1L25 p.m.

Arriva

CHAMPAGNES
---- o: de :o-----

Jules J/u min & Cie
Astorilment privé.

Extra bec England.
Lxtra Sec.

GILLESPIES à CIE
MONTREAL

ALrent* pour lo Canada
234-M*—ino

O_N RECEVRA à ce

vendredi le 13-me jour 
de Janvier prochain, in 

lu-^ivement dassoami*- 
«ions rachetée*. adre*«ée* au soussigné avec 
U *tt«vTiption ••Soumission p, ur le* travaux 
de la Grande Uiviere.’* pour la constru ion 
d’une add turn au quai, a la Grande Kivièrc'. 
comte de Gaspe, Quebec, «ulrant le plan et le 
dévia, visible sur demande. < h#x M. J. O. Si- 
roi*. maître de i»o*te. Grande Rivière, ainsi 
qu'au departement de* travaux public» à Ot­
tawa.

I.*» soumission» devront être fairt4» sur le* 
formu’rs imprimée* qui seront fournies, et 
être signée* par lo* soumissionnaire® eux- 
même* ; aucune autre ne «*ra prise en oonsi 
deration.

Chao ue soumission devra f tre accompagné* 
d’un cheque de banque accepté égal a cinq 
pour <H*nt de «on mont «nt.et payable à 1 ordre 
do l’honorabla ministre de* travaux publics. 
Ce cheque <era confl**H»e si 1 adjudicataire 
refu*e u«' «igner le contrat, aprc s noûfication 
ou s il no l execute pas integr.vlement ; il sera 
rend* <1 la *oumia-ion n est pas acceptée.

Le département ne s’engage iv\* a a .'«ptér 
basse ni aucune do* sou mi* «ion*.

ATELIERS DE MARBRE ET GRANIT
COTE DES NEIGES, Montreal

J. 1 i îTTTnt 1Z T
Importateur et manufacturier de 

Monument*. Tombes, Charniers. Po­
teaux. Copings, et toutes sorte* d ouvrage*
decimelkre et «’. architecture. Reparation* 
en tou* genre» a de* prix modéré». Residen­
ce : Cote» dos Neiges. Télephoaa 4'jdrt. con­
nection giatuite pour Montréal. 216—jno

TV. T
MARCHAND-TAILLCUR

Empioyo pein ant 1? an.' a la maion L. C. 
DeTüN N A N CG U R. vient d'ouvrir unétabîi*- 
fem'-nt au

No 13»î ruo ST LAURKNT. Montréal
Grand assortiment rie draps, casimir».tweed» 
de premiere qualité et do patron* le* plu» 
nouveaux. 239-mo

Do r val 
9A5a.m. Arrive
1.30 p.m.

(b) 1.55 p.m.
3.30 p.m.
61.00 p.m.
G.)5p.m.
9.05 p. m.

11.25 p.m.

(a) 7.00 a.m 
ici 7.15 a.m 

8.32 o.aa 
8.50 a.m 

(a) 10. 0a.m 
11.50 a.m 
6.00 p.m 
7.05 p.m 

I») 7-50 p.m 
8.15 p.m 
b.27 p.m

Laisse 9 05 a.m. Arrive 8.32 a.m8. Vi * m 
10.10 a.m 

idi 3.00 p.m 
4.3| p.m 
6.0«i p.m
7.0.’i p.m 
8.27 p.m 

10 06 p.m
Portland. Sherbrooke. Richmond

Un Avertissement aux Ménagères
Ayant appris que certain» marchand* «an» 

icrupuies ont été dan« l’habitude de vendre A 
leur* client* de* marchandises de qualité in- 
ferieure. h** faisant passer comme étant pre- 
parce* o: manu fact urées par moi. c: afin do 
protéger me» nombreux amis et le public en 
gen«,;al contre de telle* frat.de* A 1 avtnir, 
l ai fait enregi-;rer la Marque Th 8tlo.«ou» 
laqualie marque decomm«'rcc me* marc handi­
se* seront «-onnues et otTcrte* en vente nar 
tou* le» épiciers et boucher* de premiere clas­
se dans toute la ville.

Demandez et insistez pour avoir la marque 
THIST LE de* Jambon», Bacon, Sau- 
cissos, Lard pur de JAME! MARPBR. eta

Laisse (a) 7.40 a.m. 
4.00 p.m. 
6.40 a.m. 

lO.lup.m.

Arrive (V¥) a.m 
12.06 p ni 

(a) 7.30 p.ra

Richmond et T«land Pond
Laisse 6.43 a.m.

(a) 7.4 > n.tn.
14.«W p.m.

Arrive 6.00 a.m 
12.05 p.m 

7.30 p.m
laïc p.m. f #

Halifax et Pt Jean
8.1U p.m

I-ais** 7.70 a.m. | Arrive
Pt Hyacinthe ilxtcal)

(a) 7.30 p.m

Lais** £.35 p.m. | Arrive 
Fort Covington

150 a. ra

Laisse f. 25 a.m. 
4.20 p.m.

Arrive 8.35 a.m 
fi05 p.m

Fort Covington et Massena Spring*
Laisse C.25 a.m. | Arrive

St Laurent
ti.uJ p.ra

Laisse 7.40 a.m. 1 Arrive 
12.<«) midi
6.10 p.m. 1

Quai Lachin*

8.35 a.m 
1.02 midi 
7.12 p.m

Laisse 8.00 a.m.
12. "5 midi 
5.05 p.m.

Arrive 8.45 a. m
1.05 p.m 
fioâ p.m

IaIsm

Etal de détail. 24 et 23 Marché SM.an- 
rent. Maison d’empaquetaEc. is rue 
St Philippe. ÜVVJno

b*

MARQUE

ISLAND CITY"
la plu*____________

i'ar ordre. E. F. E. ROY.
Secrétaire

Départemolés Travaux Pu Mica. \
Ut tau a. 1.» décembre l'<9a. 49-3

Province rie Québec, T Cour Supérieur* 
District de MontreaL pour 1* Prorinco de 

No 215 J Québec.
Thomas Llgcet. demandeur. r.« .T«^»eph Aimé 

IV liveau. hôtelier, ae Montréal, et Dame 
LVlanIre Roy. epous*- separve <ie biens de 
Aimé Béliveau, de Montréal, et ce dernier 
partie aux présente* pour antoriser son 
épousé, faisant atfaire» en .e» « Ué et dis­
trict de Montreal en société comme hoie- 
lier» et restaurateurs a» la raison sociale 
de *’J. A. Béliveau et Cie”* dt fendeur», et 
le dit Joseph Aime Beliveau. aVenu 
11 ®s; ordonne an dit absent et aux créan- 

cier* de la dite société J. A. Béliveau et Clé, 
de cémparauredevant un de» Juge* de ladite 
Cour supérieure, dans 'a «aile d audience 
poar le» affaira* en faillite. »u Pa’.ais de Ju- 
Uce. en la cité de M< ntréal. le 11* ionr de 
janvier prochain, a dix heure* de lavant 
'midi, pour donner leur ari* sur la nominal!, n 
d'un curateur aux bien* de la «Lte *ocieté J. 
A. Béliveau et «.Ta.

MonuuaL 29 décembre 1893.

PEINTURE A PLANCHER
QUI 6BCHE CN SIX HEURES

Peinture Préparée en 36 Nuances
Pour ouvrage* extérieur* e* intérieur* de 

maison. La mciUeuru est cull*qui coite le 
moins chér.

P. 1). DODS & CIE
188 ut ISO ru# McGill 261—jno

Lorhine (Vole principale) 
ft.-0a.in. Arrive 6.20 a. m
6.30 a.m. 7» am
9.a5 a. m. 8.32 a. »v
9.1a.m. 8.50 a. ïU
1.30 p.m. 10.10 «i.in

|d) 1.65 p.ra, (i)100p.ra
3.31) p.ra. 4.35 p.ru
6.00 p.m. 6.00 a ru
6.15 p.m. 7.05 p. in
6.2» p.m. 7.20 pra
9.05 p.m. EST p.m

11.25 pm. 10.o5p.nx
Pt Lambert

Iai*9é-û.25. 6.13. (a) 7.40, 8.10. 8.30. «10. 
12.10 midi *H) 2.00 p.m.. 4.00. 4.20. 4.4«>. 6.0* 
6.35. a» 0.00. «ai 6.10. 6.30. 'ai 8.2.5. 10. 0 et 11.2a 

Arrive—6.0 . 6. '. ia* 7. o. (a) 7.40. (a> 7. 57. 
8.05. 8.35. la) A50. 9.25. 10.ia 12.06 midi 1.25, 
p.m.. 3.10. 3.20. fi05. filfi (a) T.JJl 7.3* AKk 
8.3U. 9.3o. la 15 p.m.

Longueuil
fi43. 8.10 a.m.. 12.10 midi 2.00. (d)5.(ML 

6.30. 11.20 p.m.
Arrive-6.38. 8.05. 8^i 9.25 a.m., 1.25. 3.1^

(dsi.K 7.3!» p.m.
St Jean et New-York (via D. A R.)

f-aîai,. '.oj a.m. Arriva (ai 7.3't a.tn
(a> 6.10 p.m. I 9.30 p.m

St Jean c*. New-York (via C.V.R.t
Arrive 7.57 a.m

10.13 p.m 
via Springdcid

Laisse via Troy
8.30 a.m.

40 a.m
iai6p.ua

(a> fib» p.m.
▼la Spring: • !

8.30 a.m.
(a) 8. 25 p ni.

Pt J«-an et Boston (via C, V.R.)
Arrive 7.57 a.m

8.25 p.ra 
10.15 p.ra

Laies* ri* Fitchburg 
a*ni.

ri 6.00 p»m.
via Lowed

8.rfi vm. 
(*» 8.25 p.m.

«.io a.m 
8.25 p.m

10.15 p.ra

90 9
L. H. COLLARD.

Député-ProtcrrnOtair® C.8.

UN REMEDE ABSOLU
ADAHS PEPSIN 
TUTTIFRUTTI

CONTRE L'INDIGESTION
ASSURE 2 - VOUS OUC TUTTI r*UTTi

^ £ ST su» CHAÇuS «acecî OC 3* *

St Jean et St Albau* et le* stations interra^
«iialree (via C.V.IL)

Lai*co I.4m p.m. Arrive 10.00 a.ra
b* Jean. Famham. Granby et Waterloo

(via C.V.R.)
Laies* 8.30 a ni. | Arrive S.I0 p. a

Chombly. Farnham. Granby et Waterloo 
Lai**-ï 4.40 p.m. | Arrive l\00^ra 

Chombly. Douze mont et St Ceaaire 
(via C.V.1U

î.a**^» 6.35 p.m. 1 Arriva 8.45 a. ra

(a* Quoti tieu. <c- Fv epté leInnriL fd> Ta 
•am'di .-eu -ru-* » 'ei 'ton* ie*joursexc-pté 
le samedi et .c dimanche, (f» Mercredi et 
samedi seulenwaL «g» Lundi seulement, (hl 
Lundi*. Mi rcre-U* e: samedis •*eul**mctit. 
Tou* le* autrui mua* chaque jour t x cpte .* 
dimanchu. 217—jao

■ m
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LES IMPOTS
EN ITALIE

DUVELLES HtYRIEBES A < «mp«na, in(« vt Umodli
IL l.ilAii AluDENTS Hltri) 

KiAnotU
AU COMMERCE

I*u guerre civile au HriSil
lAUIEl
iMMl

-1.41.. r*r%
*1*, ^*4ii c

s.
I» ttt.

®t CM
' P !•

OUI

m.
s'«v

*• :ba.
' * tu. 
^nâ»«. v,

A rn- liJiP m.

* U*.
i- lU’S

•4. ta.
s K tt*
P U». «40.

t<v
• •.«a.

'• ‘.Ap -a.

w P ni.
SIH

u-rn^ V3I

v» «t*
a. in.

au

L«s téiâitticnM
ouvriom turaiunt uOiiuû(»n •!« rire 

# a projK.
n'îU ne Mivaiuui t^uu ce «oui t4»u- 

r» lua pauvret (jui pni< ut |H*ur Ica 
*h (ion ricLun.

Hpoila Moiiiit;*! avec tUmi c<»iii|ta 
» du téléphone* U loinp.v^uit 

^pi Ih (i>nt|il, M;tr< liatol».
uouh Uuut.iuiLui.s ipu 1h ax.iiita 

pM jm ut 4\«.ir uu*i \ ii!e à jm» ••li-r di ms 
lijttgmet de t^li^uhonoa ?

^^Büoua compriMK'iiM «ju’uu» ville jMiixae 
avoi: phi ai# lira cninfiagtiica de t^lcgra- 
ph« ' de tramwa/a,etc.,car m noua uv>iit« 
un< dépè<‘he à Majxédior jioua jm*!ivou« 
UOti aervirde l utin ou l'autre de « *» 
cuti:! • -wiiia «pi il eu li-sulte d'iu
«ivénu-nt ; d ii«»us déaiions jircudre le 1 
tettitway, |miu n« us uiiporte «pio ce ' 
1 tli.'- <»u 1 autre conij.H'/iiU' qui nous ren­
de a d nstiliatioti.

Mais il n eu est pus de niêine dea 
idlephouea : plus voua multipliez ceux 
ci, jdilü Vous aui/UI« litez les ileuses des
Wiaouiiuateura et diuutiuez l utilité do 
ae servir de ce jiorle voix ^lectriijue.

1 e Noiit pourtant les deux seiiln ro- 
•uLm* >jll« '( » mail hands out ol»teiius 
eu ét il.h vs,tnt une nouvelle coiujia^nie 
de t< iephone.
^ Et ie iie»m.;,o|e que la nouvelle corn 
Pm1- * Lut disparaître, dira t on, ts-mj»- 
tcz v • *us < i la p< ur ru i

Al* ^hiimmt, ai la disparition do ce 
monopole ne favorise pas le public ; il 

domma^cahîo au c nit mire s'il n’a
paa d autre s résultats fjuo celui editenu 
pal* Ks marcha;.vis, cominc on va le
voir.

Actuellement, la corujiagnie Bell 
chaire diiquanto piastres d'al>omic- 
ment par anius-, ce <pii est trois f s 
tropf cher n«M: , h* savona ; mais du

CouvtnAiioaa
AvoiuMée rcsqM'i.aivi* d.* r«»n)oii- 

nieiM, ( I . Itéuu.oueoKoir, Halle Villo- 
Mnru , 1517 rue Notre Dame.

i uion d< s IMAtin ia Réunion, ce 
*a»ir, an Ile Ville Mai ic, 1517 rue Notr.
I Mine.

A nibhe Hoilielapa, T R^u 
nion, ce noir, oL* 1 rim Notre Dame, 

f.iiis il Central des Métiers et de
II wail JCi unit n, dcm.;ni soir, «utile 
\ iil* Marie, 1517 rue Notre Dame.
Kletiiona den ofhciers.

f raternité des t'harpinitieni « t Mt 
tlliiaierH, local© 511 !{• un u( te «oir,
au No J.lt de U tua t.'fmthaïu.

Aecui.

Dauger do se promener dans les
rues occupées par le 

tramway

MUHIU I\FEHMI.E
Adressée u 31. Groter Ch vidniul

-JiOVI l.A VJ», (
frrn de a • té tr»#uv» 
une ali* c, par un h. 
la nortu a la d**iu- ;
( ’ était une Indto en 
<1 uut ru pou» 
ment cnvel* 
suit • ** l»re- 
W asltiii^Pu), 
écrits ces nui 

i

d., 2 ï no inacliiiio in- 
. I ..utn. jour, daiiM 
*d»in du mx an a, nui

ho fl’
«il!

•ut, i ;

“ i
lonuio tmuer. 
m ur du i ’olora* 

i b ■ ■ * ni
l>lo.*-ive, et elle 
m ini< ce qu en 1 
au aérait produ;

lîK j«4ie.ntK.
nt environ 

h, très KoipueuHe- 
a* r»*h«éc eoiniiie 

vm i.tive Manaion, 
Dhu ban étaient 

l' f 'li!il*,l|l s ot u, Co­
ll un un-

luit un 
était u 
u v î an t

la
Taug
unu

Jeï’e ux- 
‘ de telle 
Xjdo.Uof!

| Plusicura |ieraoun«:H «o t ut blt aéaa 
' hier en Ldiss.nit en Mss/pofi, h-s in»'d»> 

« ms du J'hôpital Victoria « nt eu do la 
J • ‘ "'ne. ( n jeune garçon * juçu d H 

( »a «hui» alatitu ; unu daine <^uj plia-
it avec «’eux («uiip-igneK, h « st 

l'iisé une r.«.tu on tomliant d;*n« un 
Ci ai et un bom m# a reçu d« légèrea 
contusions.

7 coin daa rue» des Seignoura et
Antoine, tix accidenta du trat- 

lUMii «ait t u liuu dejmu* lu c«»iuiiienou- 
VK nt ‘I;, 1 anmiu. A cet endroit, la rue 
* tant étroite, lus traîneaux doivent 
pa s't «ur la Voie de» trauma y» qui 
m- 11 ou Vu a deux pi. «la au d» ssous du la 
cb.esée. Dui.di, un piètre a été 
pr' ipjté à Las Jd’cin traîneau. Hier, 
a'. jH-THoiincH ont failli perdre la vie au 

m .m- endroit. V( r» 1 heures, Mmu 
iHjueJif.rd, t mime du Al. lu Dr Bon 
‘ ' »rd, n. decin «lu la jh-Iicu ; s u fjt re, 
•M. < ;u.iiJIu Richard ; na U-üu *4/ur,

> [( R : . • ' !
leux enfant» du M. et Mine Richard

B< i.N«*s A vke», ‘J L'amiral de Gaina, 
commandant «les force* navales «lu parti 
in urgéa u Rio Janeiro, % notifié lue 
njemhrcn d«;s C«»rj diplomat.:-p;ert d«
«on iiituntioii de IxHiitardcr la vdk .i

1 , i nau-
r< •«. Des rojiréaeiitanta dee puissancea 
étrangeree ont rujiondu a ramiml «ju il 
«h vraii leur donner au urnuu* quarante 
huit heuruH d’avÎH avant de commencer 
le l>oiub;tr<li*im;til.

Nouvelles démonstra 
lions populaires

p-v aient 
«jUitnd un

si im)K
1 >9 tin t» jeune lier! tlor6

uw
TroiaKt

ni« 'IP
rnapi
avec

i « ni a le téléjil 
v de ramvoir i

»« • 81 lot «t*.
■Uler «

’chnnd,
sou arm.

m.*
i. t«rookr

égal' i
blabî .

D en wm 
Hi f«'in* ne p*
Bell i un t
de» Marcliaiid'*.

pourvu» u un

jeu* de 
xiaédei ju un 

•ne de la ( 
comment

• •! d!

*c )« ü.
"4SI

pour V'*us mettre en 
»ve$ otru ami qui n e 
coap ignie rivale «le la vôtre 

Î4 deux « •'mpH^iia s Se pirta /.-ront 
donc m clienît. ir et i usage du téléj li 

infant moin f iTilu.sera

:r

NC
«•'•a

va

n -f \rai «jiue v» ■u» J,.,urr«*z avoir chez
V»iU.v les téléphi •nés dus du: i\ cunir*a-
H** ; mois c«uti qu«5 ccla siira un em-
bar. . de pim «Lu -1S \ ■«-t 1IX* nuison, vous
aur aus^i a1 {MtJ er âi >u'hie prix ; «n
d'm va turn:'US v ou.» 1. mc six foi.»
lr«»| her, eu iqu’aujourd lu Il V ou» payez
troi h f > 'U Rlu* qil 11 vaut.

C illCniiVénie lit mt c« >nims, dira t-
on, m 11a lu fin >V4 n . » VIur i

11 « st tout tr vé c© 111 n, recoru
manJc même d «]tl5 « psr une
BO!l . ■ ! (Mise cl © du 1,a •oc rité : lu»
Ch» •.IPKs I* r»L4V ur

-■»o

• M
va
va
va
va
' a

r a 
an
t- m
pi»

thn, n .
I»t7 T u » v au
prat |ue à
act u du
de !«• filacer 
NlclCM.n !..

Si la ville avait ce cont : 
cito) n fM.urrn.t avoir sou i 
ratao «lu qunr/o ..u vûigt ; 
anno-, comm**

le r 'p ton*, n s ( h:;vai.ii;k.s 
«■nt indiqué h? seul rem»de 
«j>jM»rter aux inconvénients 
üt-rvice téléphonique ; c'est 

ua le contrôle du la AIL

■7 va 
t a

il» n.a
» ] m 
é n a

emoju»' 
phoneu 
très j».ir 

juat ique a Mol- 
bnorc*?, et ôfro sûr «jii uii seul inatru-
inent sullinut pM*ur eh.i pie lua;-*»!!. 

Oomiiie «•Il lu \. il, la 1 glivJAturu jua
vinci ib'a bien fa.t du r« f * r 1*. 
du cou m ii «le vil lu au v 
jciuvi «diable Liir.-i

re
«mvri 

•nt pu
p.a 
u ••»

sa 
: a 
i>a

autr
d’au:

•u trop © 
dfairt

dans
aacci

a
- v-* 

.-Wpa
n p.a

ainsi toüip.s t 
trati- n do la vilh 
et C« a aui ut j 
ladfi n niai ration de
fines

AaiomblÉo opcclAle
L’ \«a« uibb-e Dollard «b-- ( h 

ad, aura une aaacmblée s 
dan» se» salles, 12.1 rut 
’unéffonde.

dalav 
ce m 
Baim i t

* p.a élection» rt oRIrUr»
»».a■Il
i*
■k p.a

MA' cndib *> Mont U«*yal «les Ch. v 
liera ou li iv ul, ;i a d. imcrr séano- 
élu h i ortie.•ts Miuvants

Ma itre *».ivrn r, .1 seph 1 
cuiitr m-i it r»*, Damt Af 
taire reliure. Al

Mlle du Dorii mu
parer

rl.'d

I aut i«

Ill-UIl.S ou
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D f IDEM 1M>n I NE MINE

1
vi'inent

ment .

t »i;»m

en traîneau wur la voie ferrée 
t ru m way éluc'triqiiu arriva 

«.orrieru eiix. M. Richard, n'eynnt pus 
le U*îfij»H il aller jusqu’au coin de la rue,
• HMiya du quitter la voie ; mai» le tnii- 
i fut rciivei 'i et tou» kuh occupant» 
rou-« rent aur b* s«d. i.u tramway ne

ai r. ta |>«»int pour »i jhui ; il lassa a 
t• aito viu»hh«> a «bujx pied» de» deux 
« «jfant». Iæh chevaux prirent le 
m« rs aux dent», mais fu 
arreté» par de» cochera. Le 
tu» du trainenu ont été 
dan» un magasin ©t lu Dr 
a proiligué ne» ho;ns.

'• ci-s la même, heure, au coin de» 
rues Samt Di nib tt Craig, untramway
♦ h-etrifiuo a fmj'jvé une voiture à foin 
vi».c. Deux vines «lu tramwny ont été 
brisées, niais la voiture à foin n a éprou- 
’• * un unu avarie. Iaj conducteur pré­
tendait i re j>ayer le» dégâts au « barre- 
tu r qu* no l'uiitendait pas du culte

• ‘ ■ ■ î un h* mitte de police f ii anp< lé, 
li.ns il déelaia que 1 accident était arn- 

p.ir la faute «lu garde-moteur, 
question fut tranchée.

i/ K/U/ ' 0h.,S, “ ^ oom sjMUidant du
, ' ' / ‘4 Monti vidéo d;;, dans s n 

d. inier rappoit î» * graphique, que Ea­
rn liai insurgé hréMliun ( uatodio d« M« | 
m, a « h* rici seiiient blessé « t arnvura 
bionti.t i< i pour ae faire h ugner.

On «ht «ju il a été att4 iid par un éclat 
« obuH quand E “ Aquidaban ' H essayé 
du sortir de la raile de Rio-do Janci o 
‘1 1 * t'‘ 'dûig-' du pa • r sous J«* feu den 

‘lu‘ ^ vu blé de J/I'-Jcctib H. ÏAr 
fait que cette nouv.-llu

Plusieurs éüifim publics 
brûlés

tfN troll|)e^ «li»r«:«*i!l Iph émeu- 
Herset font de nombreuses 

victimes

nchu («laL») le Vovage .
“ “ h» corde...

Fruits
Ia Montreal Fruit Auction Co. a 

ve ndu, hier, un char d'orongee de F1«>- 
r.«m «1© Hl? à mi ; 22 Mte* du j>oire*i 
«lu Californie ont remporté Jél .50 cha­
cune ; .5 cai-c« «lu tigiea ont été ven­
due* a 7c U b -ite,dont une caisae àOAc; 
mi« «lu citrons un j**u gâté»”
remjHrrté Aflc.

i>«.*ux char» dVrungi*» durant être 
vendue», hier, ne ftontl pas arrivé». 
j.iJms auront vendue'» prviliabluiuunt de­
main.

1

inortiniRDtg Spéciaiu en Soiei 
Noires et de Couleurs

m. b,0/! aron,l!,n f *oiul nombre de plA««e« d«*i© «b jmr^nlér . comureoaiat wie*. Humh. I i1 »>•]«>. ««rii» («nun et Nîtr...... .urHo»a r.» . i —~ v......tt 4*4®rvuilUtu«fi, la btiUn-: re m» la--prtiz4ie«L de la n Ctriüéreoum 
! im«u-». oulon» a un» rwiuet..,. ,

+1 premiero U>îtu d«« jKnniixue cali- 
fumi nnu» unt. arrivée à Montréal,!» 
aumaiiie dernière.

Concernant le C'jmmuroe dus pommes, 
V'jici un rapj»ort «lu Liv(;rj>ool, en date 
«lu Ri «1« ■ « ; Arrivage» d<* U au-
maine, H r-Hi) barils ; arrivage» «le U su­
rname dernière,

.nr lr PH, ratfutian.1 
envoyé# Hur»ppii, »tjuli. pn*

r»«Ma»4r« M>Uletieea.—L»« commando* 
VrÉciiy* 4 r#gg4r®UL u»« att»atioa

iront 
occupn- 

transj citées 
Schmidt leur

ia

rtU FTION IIE TOKO.NTO

Le H </W7 d« 7- ronto «lit que la lutte 
municipale dans Toronto a été plutôt 
unir lutte politiijue. Lu candidat E l* - 
tmng, b ittu |.ir 4.416 par ?d Knimdv, 
avait 1 .pj u de t«»ut*s les forces libé­
ra]» s, depuis sir O. Mowatt 

E
lo sir Ltliver dans toute

Il a J>As été C<jü- 
ime plu» tôt est, disent su* iMiiiiaans, 
ufi a son désir «lu tenir cachée ut de faire 
"•igm r sa hit usure par lu médecin du 

H«»ii vaisseau.
f. • ;;:t «le sablcssureeembluavoirnéces- 

f»it« »on débai quement Aucune infor- 
H p itivu ; et jicijfJant, n’a pu 

etie obtenu au sujet «lu s.» blessure. Le 
gouvurnomeut pr<>vis4iire à liesterro a 
publi,- un manifesto «lécUrant que
Vt il1 iRon t,e'lr et ce*ui d® l’amiral 
•»i. Io de maintenir la coristituLi-m ut la 
république.

Lop:ni *n générale à Rio ftui ible être 
‘pie Ni Mello ne revient pas .<-ai»8 retard 
avec 1 “Aquidalv.n,le “ Republies ”
« t de nouveaux marin», la cause de» re-
bulius est fiurdue,

L« » journaux «lu gouvernement à Rio 
: - ti l’d, m que les navires de guerre 
‘h- • puissances étrangère» dans lu j>ort 
soutiennent le» insurgée ; lo» Ailo- 
r in<:- seuls garderaient une attitude 
neutre.

LoxiiKt», 3—Une dépêche lie Buenos 
Ayres annonce que lus insurgé» se sont 
emparés de Bazo après l avoir assiégé 
d .n. nt un moi». Jvv Hutte de MuUo 
continue de bondiarder Rio J^rieiro.

l ’o Jankiko. 5 1. amiral de Gama, 
commaniiant de lu Hotte des insurgés 
«Jans ce jiort, a publié hier un manifeste 
dont lo but « Ht d’amoindrir l’effet d» 
bon autre manifeste monarchiste.

L amiral prétend qu'il ne s'est j«as j
Il prononce « n faveur du la monarchie, 

mais qu il avait i intention du demander |
I au peuple brésilien quelle forme de gou- j 

veniemcnt républicain il entendait 
avoir.

S—De» dépêche» reçues «le .Si- 
nie di i nt qu a CampolMdiu, ville da 

i r conseil municipal a
al>di 1 iinjjot d’octroi sur lus 
dus. Comm# protestation
cettu action, le* pro * ' 
moulins ont décidé 
lopiiX do la fiiiiue, et le* Wdai.oer» 
ont anii««ncé pros«iue un
( I ■,t i “.n ]♦• prix du pain. I Ailuir nd» V^wtown Pififun* 26» 6d

^ ^ Imii .t du «U-là 41s; il«,;bs, 17y6da^l. j
"Ti

baril» ; arri-
vag«*H juvju’a cuite «lata. 54,049 baril» ; 
la aaiwm demiure, 616,229 baril*. On 
cr«»it quo l’Angleterru va «’en rapporter 
pnncij»aiemem au Canada pour achever 
s' il approvisionnement. Voici les

même tumps | cotes

vian- 
c« «ntre 

«prn Uiras de 
d’augmenter

Jdi „ 4 CIE

Bues Welllcjion e( Fioqi-Esf, Toraqii)
Ageac* à MottrCal : jo: iUf Si-Jif-u»», 

Nurdaelaifr. 1
r\ N. Pir/RD. Agent

tnoiuitration» populairea violente» 
millmr d’h«,ruines ut envir«m cimiuante 
femmi-s du la cla&so ouvrieie, réunis en 
troupu * nt jiarr-oum leh rueM ,jto ja 
viJie. La police a essayé de 
persor lus man Estants, mais o„ 
i'*1 v parvenir. Ixjs émeu tiers 1 
ont iiii» le fui aux édifices publics « x 
cupto a 1 hôtel do ville. Le feu s’est 
utuniJu aux maison» voUinea et en a dé-

Rivièrt- Hudson, lô a 5.>».
CANir>TEN>£»

Baldwins, 24» 6d a 29» 6d ; seconda^
dis- 

on i éa

trint. un grand nombre. La prison a éré 
atUqimo ut pnsu j*ar les cnu-utiers qui
ont délivré les j*riw,nniurH. Lus tr«>ui>.'ï
R‘-nt uarventiusÀ.liHr^.,. ^ ivuh £ ^

1F» à 2**5, Od 
Ri b? t on, C. Rouge», Spy, Phoenix, 

-i-Uiii /is , ,c<..oii'ies, l-'Vi n 24s
Gr« ‘JU 6d » UL,, ; weendw,

17s ÎM a 21- 
Kings, l'-in «i 58a.

A Call 
tanta, la 
édifices publics 
dier d’autres . n 
tur venues et E

> ovvaLLK-sooasa
Baldwin», ‘jls a 25a 6d ;»ucond»a, 18»

! a 20s.
lûbston et 8py, 20a 6d a 25s 6d.

R' • ju ti' rs Greening*» 2Js » 25s ; sscondi*», 17» à
I IhIiM *] 'unt n.m ' « * S.

K mgs, 26» Od a b>jg ttd.
Main»

fctta, ville de ll,00fj habi- 
p il lace a mi» lu feu à trois j 9d a 2i_.

1 v‘vé «i un n en- Gr- < ninga, ] - 6d à 23a 
i*.a fcroiîDes s<#nt in- des, 18s à ]8« i5d.

dus cotes

a*’nt parvenue» a di 
pointu du la bayou nu tie 
«ie U Vil],: e*t en ruine. Jim., d'autre* 
Mlle» la r>«.pu!aee a incendié un 
nombre d'édifices publics. grand

w

EUkiwina, 22s 6d a 28s ; •acondaa,15s 

*d secca-

W le t,on août, la pureté d a tabac, sa don. 
S^ret non ar«jme ne «ont dauctm» coneidu- 

>n rH«ür tou* lorsque touh cLoi#i»se* to» 
^ h f«mPr ^'irtîJ0i turner > ou- {mJ 

al«j • .ei re....ce de choux ou du papier bru!

jusqu au

vuuc, dit ce loumal.

MH VMM HEV UÏEU
lélu n. iî i . it Henry Alcade, assis- 

cn taire pemanent du bureau co- 
'•H1: • ’ aii. r par >i

. ur du l’an. .Sr Robert 
f t a beaucoup i fane dans la dis­
ion de 1 Hilaire du la mer du Buh-

TIE PAR IN TBA1N

.y, •'•>.* lie tirer sur la foule fSiacks, 2s a 4» Ru-deaaoua
“ iiU• Cii'.q h< . i * ci-dos«us mentionnée»
cmt tuus et un grand nombre téc > '* 
a la première décharge. Une seconde 
décharge tirée au-dessus dus tut eg 
dus manifestant» h » a fait dôi*ersur 
Dans d autre» localité* où le» troui/es 
ont été requise* pour disjterBer la fouie, 
il y a ou plusieurs personnes tuées et u:i 
grand nombre blessée».

Ib^ME, 3 Du nouvelle» démonstra- 
tions contre les impôt» ont eu lieu on 
*?ûe' ,a. Masala, Palma, Parunna,
Montechiaro et autre» endroits. 
bureaux d octroi do Partanna et Bianca- 
viila ont été incendiés.

L»» oranges »n Florid»
La récolta des oranges de Florida se

4.-
M-DÛd boite». Du moins c'est la l’opi- 

m .n des intAreaaés. Ce chiffre n’est }>as !

Mastiff Plug Cut
CIE. DE TABAC J. B. FACE

i x r.t.’rdimdr e. Los «-rage» de la aaison 
(iun..< re ont causé de :/rand§ dommages 
u ce fruit. Du prix payé, l’agriculteur 
]‘! lV‘:°ît r!lJO ^ Par l>uit«« tandis que

f».
Kioluaond, Virglai* et iloDtréal. Can.

JTl-jno

Lojtd&bs, 3—Le __________
de Rome la déj»uche suivante : “ Avant

OntrcU New» a reçu

PU^EA, viLLt.2—Un pfaiW «Ci. I aTnt'r^" ^ M -Cr^ ^

^ ci.uiipn^nie» lie tnui»|)ort reçoivent 
•lu •O u, «Joc. AiiiHi pour 4,00«UMi de 
j" ' ; ^sriculteuisrecevront 81.600,>
<MJetle>i c ’irpAigniuH de chemins de 
f°L $2,40r:uo>. jusqu’à la semaine der- 
niore, envir-m l,200,<KjO boites ont été 
expédiées sur le» marché».

dent est arrivé ici, il y a quelques jours 
1 Ferdinand Brazenu, venant di- Saint

FA( 1HQI K
rfk«;u 1 invitation 

vire 1 inauguration du câble du Pa- 
citi.jue entre i'Austr.diu et rAméiique. 
^hined'Hite |*a» que culte invitation 
m S «ît a- « jiiéo. 1«H cérémonie dtv 
'Irait un événemunt important 
Dnmde-Bretagne, le Canada et

André Avellin, où il 
funérailles du sa mère, s’en allait passer 
quelques jours ch i /. lui a Plaisance, il 

j avait pris la voie du chemin de fer lors- 
j qu. . vers 4 heures de l’a[.rès miili, il 
I m* frapp< par un train de marchandises 
J \ ui.r.ut a o utu vitesse. Quand on su 
! i- ;ii .. n -ccours, il était m rt. M. 

Brazeau n eu 
marié.

oontea, ®nvei ra dans cette île 
j (’?, b ^'Hysecréiaire du l’intérieur. 
Le» députés siliriens ont

tait âgé- uuo de 25 ans, et

»!< n qui bu remiraavait assisté eux comma
fera au gouvernement 
les m* sures rendue» nécesKaire» dans ia 
Aituation actuelle,

nommé une 
en Sicile et 

IT

Le* bestiaux a Toronte
Toronto, 3—Lus arrivages du bes­

tiaux, hier, su montent à dix choni, v 
compris 141 i*. a: n* et lose *chon». Il 
j a\a.t peu d acheteur». Les bœuf» ont
remporté 3 n 3-c ; eu dernier prix a été

FiNAME i.T COMMEBCE

. l*\ve pour les animaux d un choix supe- 
| I iC ur moutons n’ont pas changé. 
I l«es c«iciAonsont obter** |£’‘ *

riufond en mftal à bosse 
supérieur à tout autre pour 
les résidence* privées, pour 
les bureaux, pour les maga­
sins. pour les manufactures, 

pour les hopitaui, etc., fait 
Parla MO VIK E AL ROOFIXti 
< 0., coin de la rue Latour 

et ruelle Busbj. Téléphone 

tao. -—’'no

ieii-
yx'itr la 

l’Aus-

30.000.000 PF miSONNFS

•r i i iitrui’ 
rs, car eus 
int-tt ni wire

u mm: va.kolk a hatiltot
U*MILT. S. Ont., » Hier, le, I>r«
•g/rs et tiius.so. «.nt été transportés à 

î p'.'.ir lus maladie» contaLncuFes 
d )i rm .1 hn, tumTonf de la pi-tite 
'*-î. !u. ]a.' Dr R«ig«.r» a oontracté U
tumble malailie un s« i ^nant un vari'dé 

E'*i n, « ‘t b* Dj* O !as.sci », <jui 
ftoigiiait lu I.)i R .< i , t-té atteint à 
‘ • n tour. I nu autiu jh in. .un.* a été 
trnnM*. •r:ée imh im nt à l'hôpital des

£n dans or do mourir de lalm
I.ahokf, 2 >♦ ai ré»ulut ion*

adopt eus par le Congrès Xatmiialdes 
I Indus, 50.UUO,000 de j)urs«mnu» .su- 
; raient, en ce pays, en danger du mourir 
de fai ni.

admiim- 
r< t •mil’s

SAIE-ruoros m ou de
HUïül IR.-bOTII \

M'KEs. 3 M e «e p\ hu de Berlin 
«» >’//<* dit que Eeni|»e- 
enmiyé t*ar 1% dis- 

n <:'»» » le u à 1.S ( hambr» du» 
au sujet du duc île *Saxe- 

1 ••b«*ur«g (i. tha. R «Toit que i «*n veut 
aiiu*iii«îi ir ie pruMige du la nvyauté. 
Lt ni}K»reur aurait c- nsuille au duc d 
baudonnur toute» t.Vï

IM EN DI K in > 1HKATRK
Boston, 2 -Ce matin, vers deux heu- 

r* s i t demie, lu f«*u a détruit le G1 
1 ht aire «lu cuite v die. Lu» purtessont 
évaluées ai $;tô0,0U0. La trmqie Raid. n. 
«jui ji'iiait cett«* semaine,» subi des per- 

estimées à éL’O.iuiO. 1^. Q]^ ( Hf^ 
ut lus quartiers il lmer duyocht “( jub * 
«jui étaient situés à côté iiu thuâtre,»oiit 
aussi détruit».

I *A F F VIRE ll'ARil En-VIOHTES
Av.iou.KME. Franei-, 2 — Toutes le» 

pcis-mnc' ixmrsur.iù» j««.ur avoit atta- 
qu** dus italiens .v Aiguus-Moile», un 
août dernier, ont aociUées.

i> ,, Plvidcndcs payables
Kuü Telephone Lo., trimestriel, 2 

P: c. ! EÔ janvier. Aux actionnaires du 
.a! «i *-<••_* ni bru.

C- rU. semestriel. En. c., por an- 
num, L février. Livres ferraéi» du 29 
janvier au 19 février.

Foin et *alUa
Les dernières nouvelle» do Londres

'
mcn.edu h,i:, (■; unebiuss,- du 5s det-ui» 
la semaine dem wre, ce qui met lu îvnx 
actuel a 95».

Nou- continuons ma'.gné tout à ex- 
be j r-Her du foin. Si ce produit ne s aine- ; 

m un Anglen nv, il f»udim que
Jus fermiers liaissent leurs j»ri.\.

Ki* nde iiouwau sur le marché local. 
Foin pr» >.>é, nouveau.

No 1, la tonne....
Foin pressé, No 2, la

tonne.......................
Foin aux 100 botte*..
Paille pressée, tonne.

*9.00 à *10.00

8.00 à 8 50
" à 7.1»»

4> * à 5.00

Lu

La So U te de» Art v du Canada
1a pr.>vlmine diKtributi« n de

re lus membres «le la S»k

a-
rueiaination» sur 

li ii. M»r britannique et le CV-ir, d» 
s«vui e«t la femme du «lue, lui 
fr.it une recommandation du 
genre.

■nt la 
aurait 
même

aux 3K
:.p

LS *1»
. p (3

15 aig

into ; 
•erré- 
trés«>- 

aire-linan- 
n, Joseph 

niait ro-ouvrier, Eélix 
_ , lé» au dist rict No 19 :
Joseph Uul.-tud, .bwuph I.ipointi

H-n
t aiuptsiu

riur, Al« os Ltp<*inte ; ‘« . n" 
citer kl M< illur.r . r.vM,- ,
lié lan d ; , v-
BMKim,. d.

nt

Si*
t le 
Je

ira «u* k<* 
i«T. Prix 
al. No b «, 

Suceur*.i

i.,s
Seriptum 
• Idf.s ru 
No 81

1 M V

fera
1
N,,

I !♦< St

l r'x A. Oauip* ni. I ». |< M.
•3p i» Irai «I. si. « t

gU«*> 111 < < F|‘:
ut ilu Travail

il < . n
MM.

T«
iiko:
Un,
U»ut

FS.on NIAT 
» s gu« i s n f 
2.V lu tluani.

> »i? m r, h, onippr, 
«U»* par le /».« • »«e

* lWir* 
jno

OlVKRTIKi: lil ( «vu,
«14\• HKSTfcK

M vs« in-rn:. I*. il, M 
“ . <it i a « i« ouvert au tntic hier. Le 
tun;‘is u».lit Im.hi, ut U'Aucour d’en- 
«lr« ifs h* long du 4’ iiial, 4I0 grandes f< 
h’s étaient ra»»oin!)h 1 s jv»ur v« ir 
les navire;

Li .M4< U01 RE lit M. CLEVELAND
M \s’u\ijt<*n. 3 On annonce que .M 

t i< vu land souffre de nouveau «i .; u 
affecté.11 de la màchoir» ; mais des mm 
du pr^sulent n retendent que ce dernier 

h’

Lo charbon et le bois
s a Ta: ru s sont toujours b‘ mies dans i 1L3 * ïrelev 

le charlH.n et le bois. 1# bois nv.u . lir\ , , . 
commence à se faire rare et il sera diîli- 1 uüt ' ‘
«•de a en obteiiirdan» queîcjuea semaine».
» es marchands en ont fait un appr«>- 

sionneuiunt jiour leurs client». Nous 
coton» :

se porte très bien.

u-

Ln v

0 » m
»» % n|
: • nt
. 1 f» 

» ni

-sseï u blue s pour V4 ir jmi 
uvni.pKs ©t ceux tr 

ihunbroux sur lesquel
. ‘Vineue» et un
curieux.

quels avaient pr
pi u «h s «b iV '.’itions 1 tririelle» e»
grand nombre

ms zAmmmmmsutm

Vie® Consulat de Frnrc»
Les pemuim s dont les nom» suivent 

s uit pré os do se pr* s -liter au vice con­
sulat de Y rance, 22 rue Saint-Jean, jamr 
un« 4-<>mimuiivati<ui a leur adi'CMst»

MM. Burnaid, I‘. ire J «seph Henri, 
R. aluit F;: nue, NNnltuT Raul .ban 
E ipti. te. I , !i ek Julien Mario, Ibdlmt 
\i«î<T !.. t L.>u;«, rinol Hector, 
Ihi ter, rh A . ^diirnux Ji^.ejih Alfr- i. 
Bnihat Phdqq.e. Delando Victor, Ro 
> «Ih .b 01, Anti'ine Baptiste, St-CVr- 
ehy, K'ugeno V irgile.

umace, tonne de 200011ms.
Kgg - .. ;
St«;.ve *• ••
nicsiiut •* “

| S .tch “ “

8ô.tK)
. 0.00
. 6 50
, fi. 50

. ...........6.00\ »« «* - V|
“ *• :::::: i:;»»

vap Breton4< £240 3.60 a 3.75
Pour les institutions religieuses : 

Furnace, to snr do 2240 Ibs........ .«iî 25
“ “ ...........6.25St- ve •» • «

Vh' nut •* **
bV*te» du 1 h .i» :

j K t able, la c«»rde...............
Merisier.

enu c*4. « a 85.
Le» bestlarv en Angleterre

b:\Er.POOL,.'—La demande de l>es- 
tiaux est soutenue et io* prix »i,nt fer- 
mes, vu le pH tit approvisionnement du 
fKiu; américain. L’approvisionne-
me dr liiestique a été a** ez bon.

N«»i :i la liste des prix ;
r:-* i-e\u*............................12 c « is* c
Bons a choisi».... ...............u;0 ^ j »:
Pauvres à moyens.............. lofe a il-
Prieurs..............................  8lc à 10c

Notre baMs-cour en Ang!ete;r»
Voici une note reçue hier d’Angle­

terre à propo» du commerce de* vola il- j 
les. Durant les semaines de Noël et du i 
premier de I an untie marché a été eu- ’ 
combré de wdaiiles étrangères et parti- 
euiieroii.ent de dindes canadiennes. Ces 
demi-res sont d une bonne qualité. Les 
prix «>nt va:,.* entre 2 à 4» chacun, sui­
vant î. ..r qualité et leur gr.isseur.
Le» rûcoltc» de DJ dons le Royaume Uni

Le éS/.t t Int l de Londres fait le 
compte de la ié .Ited© céréales : blé, 

et avoines, dans le Royaume-Uni, 
en n-prMduUant les d«.:mée» du “ Board 

anglais, jH/ur Eannue 
n est pas encourageant 

p« >ur le unit : \ vvir atigliu». Le rende- 
mem de \ urge, en Angleterre, a été de 
10.0iJ0JK.JU de minot», moindre qu’en 
In92 ; lies av,»ine»de 6,000,090 du mi­
nou en déficit. Et, dan» lu Royiume- 
l m, Eenseniencement a été eu blé, de 
329,000 au rua île induis en étendue, et 

u Itu de neuf imlii"ii» de nnnots 
18î»2. Aussi le loyer des 

ml»é de 50 p. c. et les 
encore à perdre 25 
pie le cultivateur

f) # P A. SEVi FR-Uo».

Bp^ciagtéa d« Fi]» caché» pour magasin» «w 
: , a**>.ps Priv4»a Installai .on <i»» -vgr^rna» 
eiectriqpes compléta bare he* • -i-phorea *oa» ne: : es électriques et «\ 78i rue CRAIQ. 

i5'—;no

a r anir du lcr ««anvéer laiaaw
ront la gare de la * ue Windsor pour

O: t au a—4.4;, *i. l" r.ic,
i£?Ttl: n V b..- <»n. — *9.00 a. m *>8.» p, nw 

Ofoiito, ChicAg# » i..m ; **u.00
KSi Marie.St f'aiil.Micneapo:i*-»9Ll0 p.m. 

nmi <v <‘t \ a: couver. *.4 p.m.. 9.10 p. m,
ÔT.-ATi. eui'

v *1! -reui; — a? 2 a.m.. LU p.m..
Wm he*t»r--*& •n.

la
inférieure a 
“ t «‘liants *’ est t 
** lamilonîs ” auront 
p. c. s’ils veulent

, ------ ----I 15 p ...
h z a.ni- 4,03 p. m.. **.*0 p
n. t ro Kc-4.0. p.m ; ttetiO p.m,
* • lira ntbe. W ateri a L p m 
I « n ■, ** • jv.m. 4.13 p.m. ‘*9 (jn p.®.
Newpoi r- îilgua.m. :L0. p.m. ; •■S.» at®.
B t...ax. N.L_. m Je.»n. \ ri<*. :»8.40 p.m
Hud- n Bu,, id ci Pointa fortune. 6.15 p m.

De la eare du carre DaiHouaia
Qu ;<> . Mi. a.m, î»L:40p.m., .ia»! p m.

misse
terras.

-‘-*"er “* ' ie fil cultivant WuÔ et &¥&*** “» ►
Me Ro«* et 8re Thérèse s.» a.nL. (a) S|x

Ti

15
15

00 à $9.25 
75 à 6DU

Le» profits »ur lo m n.aky
mmot de mai» damiu quatre 

gallons d, *4îiisky qui peuvent être 
vendus $16, au verre. De ce montant, 
laubergi e retire 87 ; le distaieur. $4 . 
le g(*uMriiumeiit, $3.60 ; lus cheminsdu 
ô r. .^1 ; le fermier, 40c, et le consom- 
mati ur, un mal de Ute.
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D’HERITAGE « t pi c venus 
iunq*?.

carrière «lu |ai 
listant mùtiio. 
mlro Ica autï 
« dusHii ç bras 

rendirent

licier

\ ( >v.v

1 iio

■'.m
I!.fS
7.3T,
LA
teï%

ProI’' — Kt ji* veux v«.u< fatn- unu 
tinu m »n . ur R.»s. u ,!uui.

•Jf-1 Avarudu donc î
hii, c « h! entendu, R«*s4<nti*in la 

vaiù- -, 1,4 \ i»ul \ uih nu* j crini't
>>.01 tre d«* vous donner le lu aa p .ur traver 
jH »rr I. \ il!*..

-W"*' bras ?
V •» Au lieu «i© menottes.
XT «'* . joie, cher niomtiuiir i

' D*kiiu/ vous ugalt-iuuiit 111» , 
«jno jo nu tenterai nus de m 

•ha

du la
sur h 
16 f. vrit 

N m 
ce imvi

h mer 
ütion 

ti'leiuatn,

i.e

«les pistolet.h, lu 
fût terniinue à i 

< >n laissa di s- 
gours, puis, bi 
ag«»nt 
tiid .

Ll Ils apprirrnt que le Fl ./tu 
• utipagnit* i m pur,ale tl«- n 
mer Noire,p.Mtirait lelt 

r, |mmu (jd«N»A.
h prendrons passage à IhuxI «b* 

«huiiand» 1 Aiitrit*hii*n nu 
jimrinliste ; ce U vous va t il ... 

v oloiitir i s, ré{K>ndit t, *
Kf. en aparlû, il ajouta ;

16 février, je dois , tri 
2o mars a\nut la fermeture 
do ^ïi* IV» us hurt, notaire 

/Vuit-ètro le jH.ro de iVin 
puiiséi* «Uns sus yeux, ear il

&3p p.m. ; ^samedi 1.30 um. a» lieu u« Job
JJ <T ^ J excepté le - tmadi. •I^traio» clr- uîcr* toa» U< Jours. dlmanchS lu- 

aulr,<v* 1 ra fl- ! héron» ie»Joureâc seiraioe »tnile:n«at à rnoine d'ari»•ojx. «i hars ra loir et dorteir. (le» 
.umunrbe» ^ulumuat la» Kx. upi. le 
. . V{ a . u V5’ r,‘c- f foon.. tlon poor !o: tard tonale nars. ex.'epte les eaiaedia RurcMM é* s Klllr!** Ce ,« tlllr ri hurraa »e |fl 

lrgraj.hr, i.M» He* ^.Jan-urs.
' oi*in du Bureau de Boete

pas me sauver.
D viuis en aviez l’occaMon 1 
Je n’en prtili i rais pas.

1^' i»o!icier Ht»urit :
Ihai'l.' d :i-'ni!u«*. ... \

une convmtion...
A déiimnt« i Ru il-Mograb.
bhi*»! est celui là i 
Ia* jiliilosnplie j»ersan qui lu 

• ; 3 : I - • , / f . re b* Dost ni
Mnlj-ru lui i Aut ru !iii*n s inclina.

XXXVI

4»U8 avez

p re­

lui ci.

à IVms ît* 
«le Eutude 

•I an i vi rai, 
opo lut sa

L Kl'Kol’F A TOI TR VAI’KT R 
risultat dn

njMistii
Pj i « r '
y Non, non

.lo vous la

gnmvce et ne dit jiliu

vous la «lonne. J «i jilaisir a 
laisser roiuliiire à Trieste 

Ki. c'est sincère, jilus 
Ivez le croire 
U* train entrait cm gare «lo Rat..,un. 
- truii.-nt, Mwlhr ens.-na lu.

V » ! ! :
’tril h» luxe d’un

J*ar vow»..
que vous n

. nt i l, Ar 
xcelleut ci

de B »uvruuil dans ]i
|M.|-

h inuiiot

%«•
usurier hc plaignit, 
uisipio son M compliceavait h n 
n* libres, p«*urquoi était il traité ail­
lent ?
•rr Hehultze haussa lc*« épaules et 
('muent, avoo un accent ofi l’i»n son 
uno conviction inébranlahb»

u un fou. Nous proteste» toujours, 
mi» lignite. I n u.«»t « ticnre « f j .n 
« réduit u. vous bôillonnur jiour uvi
les aitrotij>orii< nta.

• ••urierHC tut, mais si, suivant Eux- 
mn populaô», ses you* avaient «. «o

laits
une «'j Km van tabb 
un mot.

A,, 
nmnd
gar

envoyait malicietisement la f«miéc 
.1 te «11 nu - du propriétaire, de plu» 
lus sotnbre.
\ ou s vi.in* «nnuyuz, mou bon mon 

Mcur, «lit il enfin.
Jun '» . ;s pule pas, répliqua *è 

i hcieent R uivrouil.
- t ' * t biv n ce <

H
Klor
•n p

pie pensais, continua 
R.n i* i» n . 1 « ntiui. le terril

iu:*i:ie
».o ennui 
lo» geiiH

niiui,
j «pu reuid désagréable»

«jm le sont toiiioiir».
! n 4«ln*s‘...int ii Schidtzc, dont Ica 

yeux fureteur» allaient do î’un a Eau 
tro

Noua quittons U ville detnain. Ni 
»i«mi . t'oMr nrttmenions au lieu île de 
inciin i enfeiTn«?i dan* cette chambra 1 

t’ est qu».
•L* -n s Mai» vous nm t ienrln r 

c«)nimo co matin... st puis je nu v*u»x

ces divagations fut 
qu- h* li’inleni.ain matin, Hoir Sulmltz»,
« t ' unibarqiiniii sur la “ Volga ", dé 
« lara, a la ^miule colère* de Bouvreuil, à 
!i vive a-itisfaiti«»n «le I^uaùvîc, que 
1 «‘lui .4 n t, nit enf< rmé ibins sa ca­
bine. i >rd« a vue jMir Muller, tandis 
<pi«* 1 « lui ui jouirait, s«»uh sa &urvi*il- 
i u ‘ biuiiveillante, <le la iiburté accor­
dée aux nut re s jiassagei*».

Bientôt 1<* si;n«l du déjtart. retentit.
I • stiamcr i. uronuo il uii nanauhe 

«b* tumuo ' >rtit du port, puis éxolunnt 
jKu dirigea vers le Nord en suivant la 
J côte.

N er» midi, le navire s am’ta en vue 
île Pet i, imur remettre lesdéjM ehes au , 

1 «an*»* de la p« st** « ; , «ntinua Ha rende. !
Adosse ù l’un des niontant» d** U jvin- ! 

■erello, Arm.uul regarelait au loin h s I 
« lir.es n«* l'Osus du Cauc u e.

A ilix JM» de lui. lo policier ’tNirrou- I 
lait un journal, intiTh'lisant a jH'in** ‘ 
»* lecture pour juter jMirfoia un regard j 
du côté de son pris.minor.

1 j» une uionime fit face a »os amis.
1 A quoi bon eus pr* aut ions,réimnd- 
i ,J ai parlé hier à l’hôtel uui-
1 ijiiunn ut pour jti |«ar* r no» rencontres 
sur le bateau.

A «.«h surier la main pmdtrait exces­
sif à mon gardien, mais 
le fa*» . t lo plus cordialeuu

Lu «{iiclipieM niot^ il reu 
Lirions «lo tlouvraml, ce«jui amusa un« 
menient lex \nglais ; puis on se 
en se 
suivant.

Ro sa place le policier avait tout ob- 
ser\ é.

É’u gi'iitlemaii est moins réservé 
qu hier, ht il, lorsque le Parisien revint 
vers lui.

—Trè* naturel.
i’i''aiv» dans votre situa-

ti«.n. .

î- escale est de (leux heures dans cette 
v-llo imp .riante qui commande le du- 
trmt il léniludeh et l’entrée de la mer 
d’Azov.

I^tvnrède escorté de Schultxe, fit une 
rapid*. u\« ure-iitu dan? la vide et trouva

moralement je ! Je temps de gravir 1 intui minable usca 
u‘id ix.ssjhle. j hcr de pu m «pu, partant do la piao, 
' ll :i ■ b d c. du \ ieu\-M;u« h<. liait au sommet d>

Suhuhzo'parut réfléchir.
' * d ^ur.üt français *t artiste.

ainsi qu’il !«> prétend i
— Pi - b: i Element, et je serai» d'avis de

lo reh'u liur.
<61 ' pas comme cela ! La certitude

tl leur montra les usine», les caserne», 
1 «-i.He du “ Vomi ”, élevée à la mémoire 

i bisses mort» en ifC*4-56au siège d#
s<''‘:ivt i»0** i»alai» administratif'*de 

tie patri<«tique russe.” Compe-ia F

u
du

loa--.«at'.menu nt. Ar,p..v ^ .. 1 » «lue «n IH.tJ
tuut

inont MithriJ.»_„
, , PAra j H aûirma être récomjienaé de son as-

promettant de »e ravoir le jour 1 cunamn prr la vue du monument néo
1 grec élevé à lend mit «>ù, lEuprès la tra­
dition, lo roi de TNuit su Ht frapper au 
ca*ur avec son épée par un soldat gau 
lois, p,-ur 11e pas tomber au p«. 
ses implacables èiitie'..ii* I«*s R< 

i Mus la soirée 011 entievit

ou voir de 
mains. 

Théodosio i 
anciennes tout

tuement. Après exi>énence 
soulcment nous verrons. C’est égal, m 
tu as raison c est unu erreur éiHîuvan-
table.

—Non.
— Comment non î 
“—Il est aimable et 

nous excusera.
~ I h» 1 avoir emmené de Bakou T 
— iu vois bien que 1 a 1 amuse, llrit, 

dime il m* so vengera pas.
Puis les causeur* lu ssùru

bon garçon

Llie n’oxisto phi» pour lui, il
compris que je dis la vérité. 

t Sur ^'v. Armand tourna sus talons et 
s’éloigna en sifflotant.

I- Autrichien alla saocouder ai: bastin- 
MK» !■
Li btiriottscs.

Sn perplexité croissait toujours. *
L . il est le miroir de râme -, 

tii«!ait il. Tousles pi*i vour* s«»ni il uo- 
c »!«( là-dessu». Je n ai jamais \ u île re* 
g irel plus net, plus franc que celui du ce 
Rosi nstein Niais idoi-seett» d-uuuée 
lettre «pu* j’ai en jM>che .. f

Et il ve pu * mit le fr«»nt, re qui, cha­
cun le it. « in» f?iis«n do fuira la lu 
micro dans un cerveau.

! êri'is™ rahW# d° S,'S ""l'R'n,lls u,ut j K, -arent U voit .-t
1 j 1 r» /• - spr s U11 quand hcui cde chuchotement»U. ,.1ue leP»,ivHn futonfoni... *V.> n li,.
I *'? ! ' "i"''' U''\r " •hult" -Muli-r I, I,, i brftlait .Tal^
; " ul,’uv lK**“',ors n'°“K.-ciit sur le <-! «(., , s, ,,, ,1

V*. » •* *4 1 • . «’i»» j minute» d’avance.
; , If» «iulUtwt çUire c‘ jiemoUMt de Ma,. 1«» man
dovttrar la côte «1» Lrilliée oui. en

•if Ci4l* t€9 Jmt's dans fowl>i u mop** 
l'emp -•#.

-AIL n» maintenant au cimetière 
français fit l’agent d’un ton énigma­
tique.

— Le cimetière français ? répéta Au-
rett.

end vire nier
“ *“ **—““1

‘TSKTîTSr*....................**(«!»-.........* d"

scs doutes à l’endroit du Honenstuiu-La- 
varède.

n-

. , Fression Vain© ! *Scm idées»’em brou il
l no dom e voix s «duva supiès «u J lui«*tit de phv« i.n plus.

! r.?i7.r.!. «IC 1 » lî II. imilvait.'U .Umolimit |«
Ju le répète, le ;eunc hoimuo est fort ou

journaliser.
Ne vous rotoumez p» 

je mil» derrière voua avec 
J «1 voulu vous donner lo l»oii jour. 

E n dépit uu la rci .«mmamlaüoi

J y al pensé déjà, réjmndit Muller 
qui, no sachant pas la j»hil«*sophie, 
n avait que ilu b»n s«*ns. Co n’est j>,-4» 
lui le coujvthle ou bien il est rudement

• »rt.
• — C'est t«*n n\ is ?

HegarJe-1» à n'importe quel mn*
Rien en lui no trahit Emqniétu- 

Eandi» que l’autre do d<H>»lèra plu»,

I K
1^ »t.

I (M Ti
disait elle 
m «n j ère.

I ce», i veinent à Otcheintohini, 80 uk ou ni, 
NN«»iiveau M »nt Ath >s, Hadaout, Adier, 
So6:hi, Thoimpsé, l)|on«lg.i, Novoro»- 
mhI», Anap% et fo/^U ô Herat ch.

innovent.
— Ki tu poncho» t
—Four Emnoctnc».

1 itin«
, -S huit jo se frotta le» mains et, »‘ap- 
1 pr« « fiant d’Armand qui s entretenait 
( avec sir Murlyton et Aurett : 
j - Nous «von» quatre heures à nous, 

vi»\is plaît il «lo «lescenilreà terra? 
i - Ma f«u, mon cher isdufier, j'avais 

csvompté v<>«re î*on vouL>ir et ie 
propfsai» à m.«n*«iour ut. à mademoiselle 
de «isiiur la vaillante citi* avtv nous.

l u c uii«t conduisit les voyageur* à 
tra\ « r» la l>aio de ’ Stre'lotsKaia, j>ort 
c««fnm« nid de N- Ea-tni»ol, entièrement 
séfwiré d» la Iwiie Nu«l, «tuvenue prt*prié- 
t«* «le le. marine militaire,

Nuliult ?.o guida «c:« c'uq*«gn.>i'» à ira 
vers la ville toute neuve.

Ce fut le journaliste qui répondit :
- Oui, mademoiselle, à 1 endroit «>fi 

reposent me» compatriote» tués an fou 
}*eiidaut eut te terrible cammurne de Cri­
mée

ïis SOIlt nombreux, car dans cette 
guerre de deux an», quatre cent mille 
homme» ont ^«vri, appartenant (Kiur mui- 
tii* a ann« e rtis -i* ut jk ur 1«« rente aux 
troupes al lie os frevmxMtnglo-turco-sar* 
de».

Il fallut 
champ do 
de la ville.

prendre une voiture, te 
rep.*s étant à aix kilomeUe»

Ku apercevant ce rectangle long d» 
quat 11' vingt s verges, large d«* cinquante, 
cnccitit do mura etlrités }»ar les ««rages, 
unu émotion intense étreignit lu Rari- 
aien.

( Mnd'ien dormaient là l'éternel som- 
niciî son» h » cubes d© pierre aligmis de 
chaque «>«t«* d« l'allée centrale !

11 s«'découvrit, songeur, grave.
Soudain l’organe de Sk'hultae le fit 

tressaillir.
- Fh ! eh ! l'alliance franco-ru*»# ju»- 

tifii*e, ricanait RAutrich’un.
Armand se retourna eoinino s'il avail 

été piqué par un sèment.

(J tteémrt)

l.«,**4
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Ud citoyen a-t-il le droit 
poursuivre la compagnie
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IInr loir, I* 3èuuj t* uui tlt»« M. A. A. A. 
jou<j ouiitrt li‘ «Wuut ta'hiii d««ii Via» et 
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Pour contravoution aux
règlemouta ?

T- ouum d« M Ub«uf contr» U Cio 
té •iitaaiMKS, c« nu»Un,

ii ; A AjUuIipn ‘ M’"n

dan tram way h w
cour du rt L-« tiior.

M'
touvenir, M 
May au i*hk 
il Mlteiuia’i,

> rpiaud i un 
la coimxitfTU# Ut a*»u aj

û'Iieuf attendait un tram 
«l.ina U ru.* Craig, «t

nalurellttmmt, dopuia tréa 
len véhicule* do 
ttritiou. H héla 

U oomlurMur. nui» ic/ui ci isifu»» J« 
f.iirv a nli r lo triiiuway. Nan. ^Hro 
«t, teiu,.». M U'Io uf Jo-s un
tiam. iiu ot ...urmr vit I. i. ralntiHiit 
on ,1 ri'jiOKnit hwii ot, ilou» lv t'Ut dn 
pi rur. r ... UMIf ^ l» h"'lu ‘ *
JCl iin iiiout .1 r. 'lut *'-• |'"U.m.vu- U 
r iiijMi^nie pour • -ntnivt utnm aux n 
ifliMmmta «jui In concernent.

tV matin, M Uta-uf plaida na propre 
raUSC. 1a compagnie de» tramway* 
était représentée p*»i MAI. Saint-,lean 

et A1 d m >t t.
M L» l.euf poursuit en vertu de la 

MH-tion -Il du reglement 210, «Un» le 
«iuel il est dit quell cas uil la cmnpa 
oniAMle» tiaa«"ay» contreviendrait aux 
regiemema elle Herait passible d une 
amende recouvrable en cour du recor­
der.

Mais M AbU.tt fait remarquer que

H Ja<k»on .... ni i:« i:h 4M
il. ' 1 .« Ufl IL* 4«r*
K. houvh. ni MO IAS 410
N. w .... ..........HW LU 171 4U
J. A U r.ght ....... un 11.1 Mi S'il
Ci. un 127 132 US 402

Lflüfl
M.A A A.

Jf U amnple .........m 177 14.S 4AH
J. II. Ho«ig«*s . . 1 i'i l.fl jr» 4 Vf
J. ¥ . hcrivur ... ........ 203 Iflti 1 ÛJt
I*’. Bruenwu!d ........  iflfl f Ml LU fl 3
A. 11. L « '«tic ini i.'«iH 1^1 fis»
K. W. Da«%»«>u ..........  1U6 UJ ia flt»

M A. A. A. 2.91»
Vies ............... •eessss» •• 2.flo3

lut
Le patin

Les «Miiiraes annuelUfS de l’ns; 
dt*» put lueurs eanadiena aura 
février pro^diain au M.A.A.A. 
tend quo Doiio^Juie, JohiiHoii

iodation 
lieu 1«î 6 
( In pré
et Sic-

octeur de la 
règlement

ter

t (V
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ndon la meme c lause, l »nst»e 
c ;»•• -i ra chargé* de mettre lo 
ment en vigueur.

Ia |M»ui>uite prétend que n iinjK>rte 
fnlv\ citoyen a le droit d • *e plaindre de 
l.k eyiiq» ■nne et de prendre de a aetiona 
contre elle. “ Il soi t.t méjue, ajoute t- 
j| ,jUe h s intérêt» du public aoient ex- 
cluaivement eoiitn » a 1 in^jit'cîeur de* la 
cité qui ne veut rien faire, et que cette 
compagnie qui, a piopoa de rien, traîne 
de* ci toy e lia en cour du recorder, n«* 
pur’s-ic, a *>.in tour, être attaquée par ce» 
derniers

.selon M. Saint-Jean et M. Abbott, 
aurait du être priiM* au nom tie 

de 1 iuh|h*( tear, vu qu'aucun 
ue permet a un citoyen du 

.ursuivre la eoinjAgnie pour qu'une

C uiloi k, lu vainque ur tie i année der­
niers, seront présent;*. L’année dertuere 
on axait promis que io» deux patineurs 
améru ama seraient présenta, muia ils 
n'y étaient pas.

- Donoghue et Naraeng sont mat- 
chés.

La b >xo

lo gouverneur Mitchell a déclaré, 
hier, que la bataille l?f»rbett Mitclu ll 
n'aura pas lieu dans la Floride si la 
cour suprônie tlé-cido qu’il y a dan» cet 
état dt» loi» pour empcthur les prie 
fights.

Ia n partisan» tie la boxe qui espé­
raient une décision favorable de la cour 
de circuit, ont été dé»,Appointés hier, en 
«Titcndant le juge IMulipp* déclarer 
qu'il u ylavait ists de cause contre Cor­
bett et Mitcludl et faire annuler les cau- 
tioniiementa donné*» en faveur desdeux 
iMi’.ülisti > lArauae »e trouve ainsi en 
levée a la juridiction de la cour île cil 
cuit.

Les Cehccs

On annonce que MM. Steinitz et La»- 
ker joueront une grande partie |x>ur le 
chaïupiounat a Montreal.

Le tir
I*o concours du jour de l’an au club

Un prisonnier qui n eet pao blanc do son 
attalro

lTti jeune homme du nom da Owen 
McGunll, demeurant a la l^ointe Haint* 
riiarle», est accusé d un cnme odieux. 
Arreté hier apn h midi puur avoir brisé 
lualieifiiseim nt une vitre de l'iiotel I>u- 
boit, place (’IuImuIIcx, il a été enfermé 
dans une cellule du j>o*te No tf, avec un 
autre prn minier, Arthur Ijotcbvre. J'eu 
apn», les coi ut a bits Uetniy et Whelan 
l’ont trouvé eu tlagraut délit. Son 
compagnon était absoluuu nt ivre, il a 
conqunii ce iiiatiu tour a tour en cour 
du recorder ci eu c< ur do poli e. Dans 
les deux cause*' lo procès est remis a 
vendredi. Arthur Lefobvre, pour ivres- 
se, a été condamné à deux mois de 
prison.

ATTENTATS MYSTEBIBUI

K FA KM IIK l/l VTKKIhl'K

Durant le dernier semestre de l'année 
Ih'.i.'*, le*h recettes du département du
revenu de 1 intérieur se sont montées 
u ‘>81 17, soit une augmentation
de tfi/MXULT't sur la même période de 
l'année D/rJ.

Kn la douane a perçu 82,038,*
4‘i‘t S0 de droits. Augmentation sur
1802 ; 82:16,240.17.

:t UIL H

Samedi dernier le» nombreux em­
ployés de M. i/ouw Leaudrv, entrepre­
neur, No 347 rue Haint itubert, ont 
reçu pour cadeau du nouvel an chacun 
une magnitkpie dinde. Cet acté? de gé- 
üéionité fait honneur a M. iieaudry.

Dans uo hôpital

Pakih, 3—On écrit do la Rochelle 
que 1 hhpital Kaint-Louis, de cette ville, 
€•*!, depuis deux moi», le théâtre de ten­
tatives criminelles, empoisonnenieiite 
•t incendies, dont les auteurs ont pu, 
|u»qu’â présent, échappe r à toutes les 
investigations de ia tustice, Unit en 
continuant leurs méfaits. Les timta- 
lives d’empomoimemefit par le eubliiné 
corronif pur et par le Miblimé corrosif 
mélangé d’acide tartrioue ont été faites 
d iiis le courant du mois dernier. Pen­
dant que la |*oli<*6 procédait i.. uns en­
quête, infructueuse d’ailleurs, un in­
cendie se déclara, à neuf heur* » du 
matin, su premier étage de l'hôpital, 
dans un dortoir occupé par deux reli­
gieuses. Le feu put être éteint avant 
d’avoir causé des dégât* sérieux.

On releva sur les tioiserius et les dé 
bris d’un lit les trace» d’un liquide in­
cendiaire dont U composition exacte ri’a 
pu être encore établ e. I** lendemain 
de cet incendie, le procureur de ls I<é 
publique vint lui même a l'hôpital p' ur 
diriger l'enquête. Pendant ou'il inter­
rogeait divers témoins sur le lieu même 
du sinistre, le feu prit do nouve m dans 
le dortoir voisin que le magistrat venait 
de traverser. Comme ls première foi», 
l'incendie put être arrêté a temps, et 
l’on releva les mêmes trac( s criminelles. 
L'enquête continue sans qu’on puisse 
soupçonner quel ent l’auteur de ces at- 
tentats aussi mystérieux que hardis.

HOOD’S GUERIT

tfi
âl. O LO. ü. HLNHV

Le HtiURaiisms ozns mon

- ✓
ru: KAR JL üO.NNF.Ll.V

241 et 243
iiAjfrB.vrtpjs^ Rue Si-Jacques

AMUSF.MKNTS

Acadcmib or niuaiouB
Henry I henas. i«

KeiKresi wd-doi. le s Janvier.
â'EMK A MACRIFICJC UII

M K U lî I . i; s

Henry 'i i.om .».!•. -aUlr* tt cérsnt
ccmrx.as •*ontu«enoanL tun.1i ter Janvier, et 

mal i né'* samedi l act»ur »an*> »•/«<* tfAitfjai 
( I .K> dan* le drrnie** sui Ut84 ue Kœ 
lUinl.in. THC CAXTtat. ’ ■ <!• - s i • /»»e
iiisif>tei>au; au Noidheinier et • i>«x A llao. • te, 
I’. i.aiiic aitraclion ~C.ti « *per.A jMi.T .a r>» 
berto*r«. 60—*

----- COMISXXAXT —
Plane» dm,t-tt carr» -. anicntilcmentf »î* **• 
le n, dishi bruit s coucher rt »allc» a maii^'T, 
ru < li nu « t n < - '<.n* •. f.t’i • n, - im
Ç*.‘ u -u >, 11-* a €■< <.L Ht» d«- -«na!.-.
UAi<»*. piclarts. part i» ! * -. rhlesnx .-n dciitche. 
te: v.4.4*14 a dini'i et <a th«*. m*i \ i c» de cbdn 
bre, i-OM cilerlt fie ••> ■. i-tc.

Vente a l)k.' X heure-
li*t il bON>KUl,

Al 2 Ln arjtr ’*«.

Q

PA» IKASliR FKKKL8

Epaule
Etait fret •-'•riutix io yrin eirp paic'i-, et Je 
•ouISVal» laalque j« nu iiouiaU le\« r innu 
braM droit -an» i a^i^Tance de ma main gau­
che Je pru

JlOOfl's

FINANCE

TIIKAT»»: FKAM.AIS

Nous apprenons avec plab ir qu’une 
r prt • fitntion au l>énchcsdeM. Bis 
son, riiabil® régis^cur-gérnTsl de l’O­
péra français -era donnée le sitniedi l.'> 
janvier et que le programme en sera de» 
plus attrayants.

BOURSE DE MONTREAL

MM. Meredith & O’Hrion. nu* 8tVarn*me«t 
non-fourni*- < nt le rapport sulvsnr..à 12.30 h.

et la douleur m’u ccmip'.i'tcinciit a^jandonné 
c u ai pa» -MUftV-rt du rhun \ inc 
Je recommande nin'-ctemctit floodH.ir»upii- 
rihapour le rbsriiaU»nie.' (.«•. (i. Henry. 
8ur. de C.srucrie, Montague, Mu-s.

HOOD S PILLA «oui puremcnl xégêtale».

CHAIIDE VENTE SiSSBME

USBN • THCATLS — Heiiülse du Jour
d - u a . e matttcœ inrr. rodi et s.i 

n.. o AnLdON BAHitCTT. i m ro at acteur
a «bAi-, eu • p- r. nrn. Mardi «oircl w medi 
• n ma ‘il -u. i I.Af PIAN. Mer* red i niaiittee 
’l 11 K .sTUANliEK. I# ^-dr VUKilElUü. Jeu-
d oTiîi.M*) Vuad-r M >ain#-
di iH; BOMiriMAN. 'Ionie*» • ••** |d<-« • • 
rot.s rtpn--, omn.f* «die» Ion! eu- ta 
Auide'erre. ï’rix h ^oir. gt4i. 11. 75c, âüc, 
iitMiin(*oh, Jl, 7>* Vm- «** •£.* . nilieu mainU.-- 
n mt • h ■ enf au th*->:trt» -• fa N. Y, i'ianoCo. 
ci •: * h--»*t aux buteN. nemame pro- 
Clu im f-.I.Li It. le tDAKh ien. 5d~4

ll’unc grande qtiantifê dt Tapis. Pull* 
laxxon», Nau»*s. Purtlcri s, Ui- 

dcuuxj t'. légèrement 
fiidomniazH

}JL vente s im lieu su mag»- n de tapie de
MM. U. Ü. hILK. i. » IL

QUCCN’S THCATftS -cmalne pr'>cbaln«
;«v«m raadecc*» mercrAHÜ <*. rtriu-di. lot 

•on»» un de la - ii-on. venaet dirtfcluiiic-ntdu 
Lsly'à 1 heatre. & Aew-Vork.

K ELLA R
Ji’ •* un».* M.a 'nlf , ;*• e» oriiT.n » • pr<ion. 
Toulc» i- a aoavfjlcs et pi<j:i..ri'f- » i»*-^ pro-
duite*durant r .^ino • >*ti liai* sToestre a 
N* * â -I.} Mlli A< L» il Xi a* 
HîE^LK- Prix dcM ni»’, n***/» . c .Vs* Ct T.V^ 
I ‘ t le mj • fl ■ r.. /* < n \ * nt«
n i tf.'-..,.r. * la N. Y. J'ianoi o. riiez .Shoppard
et aux h tel . '’•i 3

357 RUE 5AINT - JACQUES
OPERA FRANÇAIS

M. il. 8aljl*r1>, gerant—Année 1RU

Sam et fi fi/tj-'-m <ffi, le 0 
Janvier à X hs

Koerv IMe, comé- 

militaire. Uadxsàe

En !ou pour coin enir aux a- iion.urs.
frlUftKR KP.UtW.

51 3 r.ncanteur».

STOCK. eTOCK.

n:\TiqiEs
Un impôt sur le revenu, le whiskey et 

les cartes
Washington, 3 Lo coinib 

et Moyen» de ia < hambre des 
tant», a décidé hier, du mettr 
du 2o o sur tout revenu de

: des Voies 
repré1'en- 

e un impôt 
84,000 et

athlétique a donné le vësultat suivant

-7 Effi îNelofi M.
— | r.i tiMn su
JB ht cité ou

gHH reglement

\v

iimeude lui S“it iiii(M>Re« et, en consv 
quenoe, ils demandent que la plainte d© 
M. L-beuf «ut r*n\oy.«*.

]a: recorder rendra sa dé» i>ion sur ce 
jKAiüt vt iiUrtsli j r ‘‘ Iihiu u 11 heure*.

i).
C.
J.
w
K. 
IL 
J. 
B.

( ’oughtry.. 
Henry . . .
IL-bert.son. .
Aubin............
l’atoll ...........

. L. < a me roll 
i Katoli. . . 

Lnea.s . . .. .
Moore..............

Crevier....

1 0 
1 1 
1 I 
1 1

1 1 
1 i 
1 1 
1 1 
Mil 
0 111 
loll 
1 0 M

Mil
1110
loi]
Mil
0 11 1 
I 0 
1 1

l/K \0MIHIK HE l Al SES

Prise» et lihtidécN
avocat

par tiiaqiie

Les restrictions <;u il faut faire
Nous venons du recevoir un tableau 

indiquant le nombre du cam*-* prises, 
jê.i. i • >, • .! en < ur h>»i • neure, en 
cour de Révision et d appel, soit «-ii ex 
prt»prinî 1011 ou »*a faillite, |»ar chaijue 
avocat *lumnt 1 fumée qui vmnt de se 
terminer. Le nom de» avocats ayant 
eu moiti» de vin^t c;*»**»» »», ne ho tr»»u\e 
[Ki» cependant sur cette liste.

(.irand ; mbro d avoctd» que nous 
avons r ncoutré» et memo curtains 
chefs de ditfcrinta de^sirtemmits au p.» 
bi>H «le just ico ho sont prvmoncés 
contre cette p ibhcaiion «jui j*eut 

mettre lo public souh une fausse 
impression. Kn eilet. lo noinbru de 
cause» n’est pa» gent rah*nient {uvrlant, 
h* crit« ruim mft.i'.ble «le la capi: it.é 
d'un av\>cat. Lt il y a «Lins le tableau 

nue noua avons s<»u.» le» Veux, de» diliv- 
rtinces sensibles dans runfKUljmce des 
cvuaeH. Ainsi t**l avocat, «»u tel bureau 
de procureur, |K!U* avoir dcMiiandé nom­
bre de bref» en cour Hiipérieurt* et n a- 
voir en aucune t o.œ impart tn»e en ap 
j>el ou seulement en révision.

Si nous voulions citer dos le uns.nous 
maiiti<»nnerons lu nom de certains avo­
cats qui ont « u 177 l>rof.s en comparu 
tini» en tour inf i'<;ur:-, et seulement 
une cause en révision et d«*ux « auses en 
appel, et qui arrivent de» pr**imer»,alors 
que plus bas, «lan» la trentaine, nous 
trouvons d'-- av ^at» «pii «*nt eu jii-vju a 

d » cans* h in «i ir «h r v i n « t m uf « u 
appel, mais qui, moins forts hurle» brefs 

^g^le» com {punitions, n..nt que 8s de ce

C. OaMer...............
S. Moutouh...........
W. F, KobertHon. 
W Lyall. ..........
A. Aubin.................
B. Higgins ... .

Dans le d 
1er, Henry 
Aubin 4»*me,

1 i 
1 1 
1 1 
1 0

10 11 
1110 
1111 
0 10 1 7 

1 1 0 0 0 1 1 1 O 1—6 
1 000 1 1 1 0 M 6 
O M M 00 M 0 6 
0 0 0 retiré, 
o M 0 11 0 1 1 0—6 

...,01010 retiré.
. . .. 0 1 0 10 retiré.
___  10 1 1 O 0 0 0 0 1 4

tad Couirhtry «’St arrivé 
2emo, lt<dK*rts4iu 3eme, 
Pat on 5èine.

I au dessus ; 10 «» o additionnels par gul- 
I Ion de whiskey et 2 o o sur chaque pa­

quet de carte» a jouer, }K»ur combler le 
déficit causé au tréhor par le bill Wilson.

< an.IMty.xd
fi - A 

: I) - A Pr 
C. (’a>tl«* Oo
M Tc.f ^ .
M. v M N . Co 
M st.Hy 
.M. lo»* Co. • 
n îi Tel ... 
H. K.Lisht

! M. v'ott.ro .
1 fr ( «>«r.( •* 

C.C. Mi H.’o.
I

Mc*nti .a. 
Ontario. .«J. 
Im Peuple...

. Moi»on 
T ..
M M-chamis..

| Coir mères 
J. « art.* r 
lùTow nahips 
l^uShec 
N allons.e

«U
U

i£ty
02»

im 
n-) 
u l
101
55

•Il
13 

Küi 
. 10
TâJ

lm
131 
13*1 
11 
07 i
4»

U I
124

TKU1S AS^AS^I^S

LA GIKRRS n\\> LE
L A RI»

BR0HL-

Evid**n.m*»nt après l'invention do la
poudre 
trouver «pu hjue 
cer.

1.0 profea

furm-o il était nécessaire do CfUe-ci

Coiiduir.né* a la pclcc ds mort

Paris, lei --La cour d’usMoeade la Haute- 
Marne vient «lo prononcer la c«indamna- 
tioîiiv m -rtde l a ^ossindo Bruxereuiile*, 
l)uraiid,coupabledavoirtué,aur la grande 
route de Chaumont, sa femme, f»â petite 
tille et un p.v mt qui acc< urail a leur* 
cris. PIu.Meu'» milliers do j»ers«»nnes 
attendaient devant le palais «ie justice, 
en |h>u ant des cr d*? m <rt, le chati- 
iu< i.t «le cet effroyable cri:ne, dont lo 
mobile e.>: touj"urs resté mystérieux.

De h«»n coté, la C'iur d’assises du 
N» rd .» condamné 1 la peine de mort le 
nommé JansM'im, déaerteur l»el^ su- 
fcurd un double assassinat a GroUières 
f arronilnsHt iiieut d'Avesucs). Cet indivi­
du avait « u {K iidant plus «i'un an comme 
ma tre* e une Belge, Maria Strela He.

1 .*7 
13* 
123

111
n«l
Ilk»
23«;
1 A
Î35
117

U ninii.
liuaiiuiou . 
IL. h* .,*ga 
('om.of Mao. 
1m. Coal 
N. Land 
ii.N. Auiurica 
AV Il 
VA .*!.;! *h. f^r. 
<î.T. l«*i |»rf. 
N.(tord. > «> . 
Mcr«:h.Mfz
M.L& M«ru 
•
1 *. 4 p.«*. st«*k. 
M.4 p,«*. Mck. 
Int. < oa! 
C.P.Ugrt fl-. 
C.a’i. C t - 
C . V Ht L. t'n. 
M. Cotr. t» . 
1*. (‘OU. fia . 
Havre

! C. CbL New.

Que dire «ie 1834 : Voulcz- 
vouk traître aus^i bien v«Hu 
cotte annéo que lanm o der 
lllere ? Voulez vous q:.. v-.t. e 
linge soit préparé d'une ma- 
ni* ;»; an-vi parfaite que par le 

? Si oui, vous n avez 
qu’à l’envoyer à la principale 
buanderie de 1833, aim «1 avoir 
votre linge bien préparé eu 
1894. Nous V' uIoiik «ertains- 

meiit parler de Lv

B' i i t'Y'

140 Un* St-Pirrre

V K V TES 1 K 1. AVANT-MIDI
Can. Pac. 76 a 71 j.
Com. Cable- 2f» a 13 >£.
Htr. Uy -20 a 106$.
Col. Cot - 60 a 60.
B «lo Montréal—1 à* 220, 1 à 

219%.

Succursale-* et téléphones dam» î<-iit«;s 
le» parties de la ville. On va chercher 
le linge et 011 l’envoie porter pr »uipte- 
ment. 51—1

Mardi soir Le» Wf* d uo
die en i actes.

Merer*il, grands soirée
Ka»srd. «tpértito «;n 3 ac:« s.

J«n ! 15e *oir*-<* «ls gala, Dicuret U Mai
opérctK* i-n 3 ae'.s*.

Vend:edi. Le < «rur et la Mais.
Samedi, grande malinéc populairs, Le twur 

cl la Hais.

HA OOO A
ln< rn«^li alsnK* n n 

Bas du coi :ii»- *.n a p .

A. E. U VMS*

i>i: i:rn;iA
5| ou 6 p.0.
r par iempruntuor. 

e 1M2. < a oyez!Vt rm
61 4

Han t-d - r. Le» Xoee* d'un Re-ertl»ie. flû4

l-Jarqup'

21»l, 1

Marché Américain a Lordrss
Fcrraeturfdu *tocX antr-rii-ain a Lundrss

avec 1 équivalant * Ne* York.

hosâ K»ur U rem pU-
pour

•ur Paul 1
une balle-brouillard bnpioke 
exploaiuu aiir leuueim

ichard a inventé 
S en faisant 
produit nu 

bpiuiiianl intense a humilier les lA>ndo- 
ni«*ns.

Ia- professeur Paul Richaid remplit 
v>n * (onnant proje« tile d aminonioriue 
combiné*- avec certain» a« ‘i* » lesquels 
en éclatant, produisent un brouillani »i
dense qui (puirvu qu'il n’y ait

P» =5

'1
1

1
/ fuasi n’att.v'hons nous pus à ce ta- 
c au t*>ute I importance que Ihui vou- 
' M °'* j»oumiit lui donner dans ccr- 

Tç » q«jarti* r» intér» '-•». F.t ce n’est 
q 5 Jcoiiime informations «jue noua signa 
Îo.ik la public «tion a n«>« l«*cteun<. t er- 
t«*s, «lans « * t * .at s*>iumnire il y a des 
bureaux «pu »<* trouvent à leur place, 
inais il en est «I .utr**'1, iwt.imni nt ceux 
d«i MM. Mcrcio. Girouard, Brique, 
J>»l!aiiune, iLtrnard, «pii ont beaucoup 
plu» «1 imfkortAiice «pie nombre de ceux 
qui arrivent avant eux.

pas de
vent) enveloppe l ennemi, l'aveugle, le 
fait tousser, éternuer, pleurer et l'as­
phyxie un teruj • auflÎN.ant jH*ur lui faire 
|K*t«lre ''••n maintien et la bataille |#»r- 
nessus h* marché.

Quelle rt‘voîuti«»n il y aura «lans la 
giunT»1 nocturne la balle-brouillard «-si 
adoptée ' Mai» K.aus doute M<ai» enten- 
<ir««n» bient*'» parler J«* rinventi<»n 
d'une Iwillc soleil qui aveuglera renne- 
mi, ou une h,d*u a vent qui h* ra ca- 
juihle de neutraliser les 1 tlets «le la 
bail** brouillard. Kt ainsi de suite, a 
l’intini.

échapper a a<‘» mauvais 
| traitements, le quitta et alla vivre k\«»c 
j un nommé iVgardin, ouvrier ü usine.
| Très irrité, Jaromens e-->.*ya r»ar tous 
| !• in«>)ens de persuasion et «le menaces 

de faire r-; rendre a Maria la vie com­
mune : elle refusa. Janssens s’arma, 
une nuit, d’une hache, pénétra, dans la 
chambre occupée par Maria et IVgar- 
«li:» e les annanaina à «'oups de hache. Ix? 
meur rier s'acharna sur le» cadavres.«ur 
lesquels ou c« Tistata plus do vingt bles- 
surea.

Kiitir, la cour «i a*»is«'s de la Manche 
vient «h* s «K'ciiner d<‘ 1 affaire suivante :

At< bison

G nèros 
prix.

i ra

New York 
«rquiTaicut

U 4
< an. V l ific . ............ '-è
« <«u ( ub.e ............
Lnu ......................
K ai.. A* Texas. ix] m
l .v>uM\ \ C A' N'____ 4%4 421
L*..« 123 *n\« : • ir l'a . Pr. Ml
l i. ( entrai ....
Nui t „ u W Pr.
< »nL «v WesLoru. . 1 *t ia
Ue^Hllh'. ri
hr. Puni .. . J 66 fl! 1
U nion Paulrle ........ 1S 174
Waim-' 154
«•tan*! i . • n* lem
bruiiù i runc Jmee .. ............ .. ........ ..

Leçons de chant o
. to rue Lcrt'c Croeccnt.

Madame do Anse j- W aters d« «;r irm >n 
«cr qu e3c curuuieticcra dt nouveau a «Jon:»»-r 
*«5« U*.;or/» privée» «1«- cca:*t. luudi, 1«* » <- u 
rant. Elis ouvre aussi une* rla--e iniur 1 etu-le 
du tLoKi.at iJOar le» <eunes cl la triade
augîui»*.! ad'-ozu. o»::-.. 11.- .aurJs-»
menibie" 110 « ‘.aou- i><iur 20 k*'.,«»n*». Madame 
U a ers « ra chez elle ch** juejonr pour pren­
dra • .«-•• arrangem«-nu quant uux l.tuixsst 
aux jour» auxquels le» l«*<.on*< seroat données. 

1JLI3

THEArrc ROYAL .'Semaine(Xinjrn^ncant
)** 1er janvier, après-midi et »cir. 

A PAiK OF KiDa tout c- neuf. bri'.lanie
farce p.ar. asniiue musical*, toujours diriges 
par i / a Ketidall. ci une eomiaurnia d'ortU- 
tc». Chaque artiste une éloik*. * 1a Grande 
I*an- MepbiHto!M Mosiqu* brillants et *ps*
cia il* s eODliqiieiK.

br x d'entrée. iO. 2»j c*i 30c ; réservés
10i •vira. Plan de la salle d* 9 &.tn. jusqu'A li) 
h*ur«-» i rii. sen.a.r.e proc:.A.a* : Hands
Actosh the Hea. 4»-fl

MUSEE LASALLE
1Câ2« 1CS4 ruo Notre Dame

I Ouve.t tou*' h - ,our». dlmao Les compris.

W
f

• EXPUCATION

Grandes nouveautés, tableaux historiques : 
Ia.- v .n** d*.* Jear »<• d An , I^a pn>t*u et le 
■ iippli. e. Htatues du Monunumt d* Ma.s.or.- 
ne c. La nai**sauce «i«* No'.re Heianeur ; 
Mi-.tere en 14 tableaux : < bani cl mu.-iquc. 

Ilepn*-entaii“n. dan* i'api. -midi tl lu wir. 
Iliiicts de readmiosion gralis.
S neuà cla^iuue> amu-.inte8 et Instracti- 

ves. .* no

I)nj>f>rtan1r à pr<*jx>* fia 
ctltbft tenu fie il u

L'académie du profr*--^nr Durkes. 2269 me 
8te Catherine. Nouvelle «da«se pour le» coiu- 
roencan;-. le» lundis «’. . h- •< .rK Clas-e 
intermédialra ks mardis et r^utlredis -oio*. 
CianKides avancé-rnercre«iis et samedis 
soir». Le*;ons priveos 1 âpre»-midi ou le soir.

aoy—j no

Dr J. E. Bergeron D ANSE ET

lier* ou 
rent arp

LE i*oi?s*o:v

A XO« CULM h tT LECTLUkfi
vous informons que le preni

son Gh- i. «ux. des Tr.ii» I! 
Mar- he Kon- cour' en p ^
« î*at‘«i.-« *• a* an: - : EiijZ L*lup.i 
IlajmoT-d a- ( ie, iht-odore 
Gt*o: ^-e Charron.

cr po»8- 
\ i . rc». est au 
•ion tic* mur 
•re. l^*nvt c ce 
C'ha. bonneau. 

6l~i

t’r. qrand ro-, 
me «ic-inaritir.nl . 
LeHel du rem- * 
p, n..ancule i» r

<5 . ivr «*.ç personne1
U:l du rcmede. Le voici : 
*-t de Ktierir d une manière 
a-lie «1 oa rognons.

t !

I
de
di s le yOn 
el soir. Ré 
châtre c>«iipie 

Hall.On«f

BONNE TENUE-1*0 non*
'.'a**es scrt*nt «.uvuries dan» les 
r» de Janvier, aflr. -ue «eux qui 
«mire « dan cr pu s-eni profiter 

>, i ■ -mm en «'em etit. Apr**» midi 
nion» le-lundi-» e* (.é-
et. A. ROY MACDONALD. Jr.

aU-ino

Quelle est la
pend de la n al 
ne c t affr-'N-e 
nuis d- ux -• nu

iur»e du Irai 1a d*

< 0MMK 1U E

Marche de Liverpool

\VANTàGF! fxclptionnkl pour
.il.- \E HOMME ------ r.w r -< r\ . * -

priK-uiurail un inter»»* dans uue uiaau'acture 
bien établie de la rue Si |*aui. payant 10 p.e, 
ds pr >tits. Ha« de compel 11 ton. raison pour 
auÿrmen.or le» aflairc-t. de r:-.-.e. argent 
garanti. A«lressez po»ir t"Ute» infonnations, 
ar lettré a “ Manufacture' bureau de La 

KéSK. 64-3

ruent f (’<
.die. I*ar exemple, une pcr»on- 
k' la maladie des rognons dè­
me- «m un mois, doux ou trois 

"* du remedo asrunt suttl-'anle» pour 
gu. rir. Si uuo personas est alfcriee do « ette 
mola iie de. uw un an. deux an». troiA ar.» ei 
plu», aloe» la maladif »^*î - hrm.ique cl il faut 
plu» <i«s ten-p- j»our ^uéiir. Tou* u* monde 
comprend cela. Il n > a i-rn e m *1 ««lies * hro- 
nique» «pi poissent m çuénr d^ns quinze 
jours ou on mois. clk*s peuvent eUo - u<a

Classes du Jour tt du Soir au

/%>
nire

P.kr1 El

IIK ML MH. DK K KSSI0X
ter Tliomas lAinotha a fait une dc- 

c«’s»i«»n a George Bish«i{>,
F

mande de 
graveur.

MtTlTHm (TIMMI IBIKS

loi shènf de M -ntiVal à John F<»r 
grave», une partie du lot S2 23 et 24

i'AILUTK
• T ^ Alton, 1«>< .«taire du graiu

libttd N«*w-V«*rk, a fait cenakm «Te h«> 
biens. Outrt» le.» iiombr.Miva liypothe 
que*, le passif dépare ^li8j,UtMi.

l > TB4V ML AKTIBTIQl K
M. le maire l)«*s|Anlin.» a apiMHté, ce 

matin, sa signature a 1 a«li.-Ms,» de bien­
venue civique «{ni » été préaentée à 
l'»r«l et I wly Ab**i‘d« <-ii par le ('«>u8cil 
municqml «Ut M..ntr. al « t qui « été «*n 
luiniitée et groieav» *» pnr Arrand, 
d OltAwa. travail est tri s artistique! 
Ia reliure a été faite, «ht on, 4 Québ<*c, 
ch« z M. Iwifmme. (Vtt« 
est d un réel mént

«* livre «jui 
o«dit« rait $.‘100.

m

ü J

:o.

I>*» élection.» de I union .Saint Vin- 
^nt ont eu heu, hier noir, et ont donné 
le résultat fui vaut Uniger Thénen, 
]u« sident ; J. B r.*iri« r, 1er vice pré 
aub uf, ; l.rnest GaLim. *2o vict prési- 
dfut ; A. Boaudin,socretaire aichiviéte; 
Oeurgn b annotte, ae^istant »c«*. nrch. ;

' *’'1'ti, a«v.-corr. ; f’harles Joan- 
ilot.te, tn'oiirr ; A. Galameau, aaat- 
t»- -. Col!-et,.nr» des iribuneM, A Ho- 
noit, < yrdlo («AMiier. Jo». Paiement, 

Pnn/.fjiu. Commaiidnnt», <»é- 
p * Arpreiiniit /«>li«|ue lAf«md. 
Auditeur», J O ; Mathieu «*t Charles 
H« slaat u r». ] ,h ociété compte nujour
o hui 541 niornhrcM

*—Nos l«*«»a nudeiirs qui désirent acheter 
un piano do première class** a bas prix, 
pour argent comptant ou en paiement* 
s tenue*, eont pt »«’* iiistamment de se 
JJhdre« he» M. c. W. Limlsuy, 22«H, 
227o, 2272 rue Sainte l^atlierine, pour 
Jvoir les taux avantageux «pu y sont «»f 
b'rta, avant d'acbcter adlturs.

quartier Saint-Antoine, 20 x 02, avec 
c<>tt.age. No 3tl rm* Coiit»"!. S200.

ï. t Mtuitreni L- u and Mortgage Oo. 
it Richnr«l Turner, une parsie «lu l"t 
346, qdartier Sainte \nne,< t le lot 3121, 
ciiiartmr Saint 1 iahricl, 37 3 pd» «lo 
fr**nt, 35.3 jsls «*11 arriére, 46.9 «ur un 
c«',té «*t 39 »ur l’autn*. avec maison, 599 
et *lol Wi-lhngtou, $3.o«Nt,

Gilbert <*« 1 >me «lit lAtour à Paul G. 
Martineau, lot 318 C -t«* Saint Loin», 
avec mai»<>n brique et Isu», rue «les 
Car« kt. s. $3,000

.1 B- Rrouillct à rh«m. Wilfritl Iau- 
1 i«*r et I. O ])avi«l, l«»t 33Ti l * «‘t KiO, 
Saint Heiii ', 22 0 x 95 jsl.» < hacun, va­
cant, avaniie Xt^atrr, $3,4M.

Hormuln» CluMpu'tte à \rt. Oroek- 
f«*r«l, 1 f 302 165 et 166, Saint Henri, 
22.0 x 100 pd» chacun, avec maison», 
etc., rue Saint Ant«une, êo.ooo.

Benjamin <'«»ii neau à Kugent Guay, 
lot !3d3. Saint Henri, avec maisoti*, 
etc., rue Brodte, $2,200.

Ix* 21 octobre dernier, vers huit heure» 
et demie du soir, un journalier de Blos- 
ville f Manche), n'-mm*' Albert-Auguste 
Mathey, âgé de dix-neuf ans, alla »e pos­
ter devant la maison d'une veuve Clé­
ment, âgée de «juarante-trois ans, «pii 
passait |K)urav« ir quelque argent. Cne 
demi-heure plu» tard, il brisa un car 
rtau, K.v.’.t'i :* l'intérieur «le l’habitation 
et, se précipitant sur la vieille femme, 
lui iM»rta «le» coup» Molcnts et chercha 
à l’étrangler, f'royant *avictime morte, 
il fouilla dan* l’annoire et s'empara «le 
deux pièce* «le dix francs. la; lemle- 
main, 1! éîa’t arrêté. Ia cour d’assises 
de la Manche 1 a cor damné a la peine 
«le mort. L exécution aura li«.*u à Cou- 
tances.

1204. 2
a ci.

Jan\.
**. «L

3 Jonv. 
s. d. 6. d.

From ace .0h/«» flrt«» Art.'*» J.00 1
lile tt.ux «t hiver . ;..«»2 ôu3 x‘i2 fl'Æ 1
lUcd©Calif. NoL i.Cfl '. 4 AUfl
Mats . t 01 3 '«4 4, (XJ 1.00
Pma ............... 4.Oh ««.(io 4.00 a 00

t SJ «Si «j.00 g-'.'JÛ
^ain<U»«ix............ 44.00 0.0) 43.06 c.oo
Pa> on................... 11.(2) I2.<» 41.00 1210
SuU......... 27, «Si U.UÔ 27.•< U'O

Dôparteffifint du Feu

>r« cs. li y a une grande diîîcr 
ger cl Eiierir. Dunn mon ex 
«as sar toute ©spé- «tic ca** tr 
trait «'ruent est cénàraleim-vH 
tro mol» ot quelque foi* è*u»
•evurcs.

Mai-, me dira-t-on. e traitemen 
king 1 Oui et non. Oui, *» von» vo 
ment f-trfl dv'.lvrt* de «’c* douleur-

?nce entre coula- 
^ritr.ce d** dix 
■ave. la duree du 
• le trois ou mia-
Jan» lo» raa bien

I un in
10 nu u

\c Prtpa 
•tor.0 et « 
c nouve

ou HBHIHmHVHI
. .Ua contenant une «.c- 'npiio-n «lu 
tu*lu. avec le* i-rix. ron-ir on<.

DAVIS & PLIE.

toire Ansrlainc. coin du 
'.a rue ('rai#- seront «*u- 

1. more.'-xDi. i. 3 janvier. 
léi>hcn«o: fiïOi» i*our «x oir

est bien 
• u e* 

ni vous
iex

mais.

LL.S ITALIENS MK( ONF K NTS

De 1 acquittement «Je* accuses 4 Algues 
Mortes

Rome, 3 Les autorité» de Turin ont 
appris qu une démotintration fKipulairt* 
« tait projett e jM»ur ce k* ir. en vue «le 
pn»te»t«»r contra le verdict du jury 
«1 Angoulême. Kn coii«é«jueuce une sur­
veillance M|>éciâle a «-té oigamséo autour 
d u eon.sulai do 1 rantv. lo« p--lies s em- 
ptx'hé le» grimpes «lo se f«»rmer.

Pbisieui» journaux demandent «jue le 
gouvi'memeiit italien refus*' 1 imlemnité 
a«xofdés par la France, et propose 
qu'une souscription imti«»nale w«*it ou 
v«*rte au profit dos victime» d'Aigues- 
Moite».

Htoix ouvriers ont été arrêté» à 
Gène», hier, pour avoir lancé de» pier­
re» contre le consulat «ie France.

Ratpsrt ds Docrbohm
Chargement sur n e >»lé et 

nuis. l>e fuissage en \ i-* d’ex|)édition : 
blé, traiKjjUille mais soutenu : mai», 
soutenu. Blé Mark Lane : an­
glais, tr« s lent : étranger, tranquille 
mai: < utenu. M » » «l ins Mark lAne : 
aménoain, ferme ; danubien, tranquille. 
Farine de blé dan» Mark Iauc anulni- 
**< . tran«|Uil!e ; :im«'r;caine. dorimnde 
plus forte. Ia' marché français est trail* 
quille. Il neige en Angleterre.

Liverpool : blé local, le» dépèchefl 
aniérîcaim s causent une dépression et 
facilitent le» ventes : mais l«>cal. ferme, 
mai» pas actif ; blé de ( alif«>rnie Stand, 
No I 5{3$ ; Uê r«'UX d Inver «le 1<- iest 
anx ncain. ôflj ; blé de Bombay No 1, 
6414.
Mouvement des grains et farine de blé

ArniAga*. Expéditions
Cbba*fO

*5 /*.'
T

-V 'r*

NOê'4f/s.s/O.V>* jpour 
luyaujc ilt refoulement 
et eourerturvj* im]>i t‘- 
m inities.

---- >:o:l------
tie- soumissions «achetée», adre-séc» nu

sera- Otfu* « »•--rtant * l'en-îos la mention
-

couverture- imtarn.-aL. - ^u:vai!t 1«- <. % 
*«*•»):.t ro;u« *i su btiraa i «lu ««nrt er de 
4'ite. ll«>lel*dt»-Vtlla, jusqu'à midi. Jeudi, lo 1» 
Janvier 1VJ4, f«our j-ie*!*. i*!'»» ««u inoin-,
d«* tuyaux de refou • rue;;; r*.e«- r . « ord» o:c- 
vrt©» o mplct». et 60 «'«un ertu*** ii-*iT>«*rtt-é:i- 
bl«l'nelongu-ur «lu i.» picil* «te tuyaux 
avec ra« curd* coiupîel* «'o. »a a-c«un. r 
chaque > oicaission. l>s ion»ru«'urH ucoantil 

- mat scuiiiiw* a une /pin \e * r i*-- 
(■ondati!. a celle luunliunnt c dan» * bacunc «les 
soumission •*.

Le roirnve i e s'oblige ns* à .»<' spî--r la plu* 
ba- s ni aucune des mimnisamn* ci-vojrvu».

Par ordre,
L. O. DAVID.

«;ro?t\t*r de la Cité.
Bureau du flrc'TVr «le lal'iie. \

H * e* - ie Ville.
Monin al. - Jam 1er 18f î. /

torturent *umis rc--c. N» n si vous voulez être
Kueri d'un© nian.vre pern ancure. Comme
preuve, demand*'/ «ux pt-raos.ne^ qm fouf-
frent «ie cette mal ou;© depu.s d-**» années et
de- ann**es et qui «ont obltir •« rie prendre des
remettes tout le loin j» -. f-eukirient T»*nr être
houluif'c-i. elle-* von- «Ui■ont c u'un traitern* ut
pour go- rir d- :> ou 4 nu>is «ï» : tr*** court.

t ,• remède «rinmme-; 1 ia « oaJeur de >uite ?
Non. je dirai t»« rn«-* qiP- dan % «‘cj taiu« cas, il
augmente ;a douleur et les maiai-<ï* «lan^ les
commenc* ment» et e e^t un bon same, puis

1 AR

E.H.GAREAU
mesure que 

. le mal <ii- 
srtateea p*’--
<»nl rcAHcnt:

au bout d un certain temp*. 1 
I civane malade prend . ; n;icu 
parait ^raduelb ment. Si donc 
pou ne* en t renar.t ce remède 
plus de maiai-v- que «i babi:u*î 
\ en: pu» sc devou.'Agt)'*. je Uur 
r;-. *ic-tari* crairi'c c* leur p«‘r 
iv« . niptri-ef par a gueiUc n.

lisez ni;tniiveulent le» léuioiirnnifes qui 
pxra'Tont «lans La Pui s?b nroci*aiii©uK*aL, 
ce *onî «le* va* cen.arnuab «■-. 

c c rsinudc est ta venir lai.» les Pharmacia*.

: •« « e Con­
tran»») sera

RUE RICHELIEU
$6,000—

Dr
61 2 i

J. E. BERGERON
Mus/, rffon, Mieh*

X fl

rue Kicheiiea. 
maison contenant 

lu In: 01.u n.s. fonda! «on- en pierre : grande ir 
du iOTratU (à) x ^*1. Loyer <J7'Ju par ann e. i«*r 
:m« Ue paitiucul ÿ-.X*» « oui; tant, L .;an«.* a 
«i p.c.

E. /?. OAEEAU,
i wq rua Notre I>&ma.

Vi*-à vis le Pala** de .> utUce.

RUE ST-DOMINiQUE
$2.600

INK BUILLANTK AFFAIRE

Bit min Us 
Mais, «in 
A v Oincs.u>«
Farins *it* bl«\ bris 

Ne\% N - rk
Ble, nunot»..........

t
A « •> ne*.do............
K.irlne de blc. brin 

Milvtaukec
life, minotx............
Ma«*. d«» ............

Toledo
Hle. minot»............
Mai», «lo ............

Pt 1x>uis
Ble minois .........
Mai»., do ..............

fiuluth
BI« ..........................
Detroit
Hle ..........................
M mneapobs
16c.............................

84.oi«yn
4»> <X4 

«*■« 
X9»

13 ono 
4.3 «mi 
JfJ <-««1
is.yu

Mt.ono
4J1.H6 
fin :*«■)
ùl .4i

22T.447 
(t. 143

a
2*.(nw

SP (100
14

fi.ivio
1 UM0

r.tv»)
24 "00

2.000
43.000

7 000
flft "U0

11 •»>rt 
f7U,«W0

ü

A vendre, nie Pt th*min»que,
maison à t roi « t A«çe-* con: e- 

nant p u-i- u r* nifni*. fondations en pier­
re. .over fljsà. 1 en; < Uc pa.emcut $l>40c©nip- 
Lvni, balance a 0 p .

□

CH

0

E. R. G AU EAU, 
l.os à r«i»« Notre Dama 

Vis à-vU ls Palai- U«; Ju»tlca

-CAT* IMLM II I/IPIM

RUE ST CHRISTOPHE
S2.950

3.U00

.... 12.000 

7.000
Apptérlsloniisincnt visible

!

A von «Ire, rue St Chrialo^hc, 
msi*»n en brique *oii«Ie 

rai î»'rtai.! par année. Termes d paie­
nt 1-’ -« uiermui fl'*M comptant, t a an-u
pi. bl«* par ; iiemei.. - annuel* «le $2un. infe 
:•* « 6 p.c. Chance • x «jpt i-mnell© p urquei- 
qu «m qui desire acheter une propriété cen­
trale.

E, H. (i AH EAU,
b*-» rue Notre Dame.

Vis à vis le i*ala s de Ju»üce.

.v vi :>muK
83.600

u Lliai; Il K S \ 6MIM4IHKH 
Ml Ml IPAI \

l^» employés <]« «b|»artcment du 
greffier «1« 1» cité «» plaignent plus que 
jamais «lu la peine que leur cause I « 
Ligue «h*» V«dont*irvM iiiiini< ipuux. Il 
n«« »«• panse ]'»« «le jour» sans qu’une 
cinquaiituine «!«• gen» s’a<ln»»»ent m eux 
j»onr faire oomgi'r l’inscriptu n «le leur 
nom sur 1«%» liste» électoral**», et qua 
ran te neuf fois sur ciiiqmnte ou dé**on- 
vre «pie l’erreur n’existe «iiie dans l'inia- 
ginatioii de» volontaire». f4aiis oon igne»- 
ran«*e, la Ligue \a jusqu'à demander 
«pie les noms «le» e m ployé» «le la c**rpo 
ratmii s«»ient rayés «les liste», romtne »i 
ce» «' ijé* n a\aient |«h» le droit d«» 
vider aux éleclions provinciales !

3D r. SPSO» VP I c V* Il I ** K Y I Y I K m V4*T," 
J-Jw pour rett» raison «pis non» tous lovl- 

S rr l«* h..n Gnux srhisky aen»-«ais 
J'» J*.hn lu «sr. Il »•! deux, U a «io«« très 
spun** odeur ot fsit «ieiMoux au gnOt. Vous 
•p » «*nrtHtn«« «l'ir «rôti» vu *« rqr « «-ntenfe. Il a
"N-sati 74 n,
*é»<WJSVSS 4«

u’o* vou» v» •« rqi» 
aalllws et pluwtsrs autres re« on-
mirtto 1ns

>01 \ KURH MH IKTKH
Wilbr«»I Thérisult, J«*s M adore et 

A«piiln Fréchette, font affaire* soua la 
rai.M>n «lo'* Thériault et 4 « uipagnit»,” 
«*ntt«*prvneuis en pierre pour le maca­
dam.

Jus. M«irgan et Colin I>. Morgan,font 
ntlaire» tomme marchamls «le nouveau­
tés, sous la raiaoii «ie “ Henry Morgan 
et C o.”

L*AlV!IRII$lf DI’ (OTICUJ HT 1011$

L annexion «lu Cot#au Kt l«oiiia e*t 
un fait accompli. î*o lieutenant $ou 
vemeur Chapleau Tient de donner sa 
•auction su refflemcnt «pu unit cette
munieujalité a la ville do Montréal,

L encombrement «le» mature» n«»us a 
ftiiii tle retanlcr jusqu’à ce jour le 
c«mq»t«* rendu d’une fête «p«i, pour 
avoir eu un caractère quelque peu in 
time, n « n mérite pas moins une men­
tion particulière.

A I occasion «le l’anniversaire <!«' sa 
nai»sance, Mlle R«*»e Tbuirdon, 
2,013 rue Notre Dame, voyait ar­
river cher, clic, le soir de N<*t l, 
50 a 60 l'ounlc», tou» exhubéraut» «le 
j«»n* « t deguté. (5mmie souvenir de 
« ttc fête, um* inftgnithpie timntn* «i’or 
lui fut présenté*' acoompagnée d'une 
a«li« e «l«>nt l«'« tui<‘fu» i. iiii'«• t ar M 
I>a«»ust, présulcnt «lu club «le la G* fié 
t’ftnailienjpe, spr« s quoi la «Inns'* »e 
poursuivit jusfpia uimlo ura avancée du 
matin, entr«'«'mipée d*' rafraîcliissemtnts 
«les plu» recheiTliés.

L un des grand» attraits de la soirée 
fut U musique exécutée par l’Orchestre 
de Toronto.

Parmi h*** personnes présentes en re- 
manpiait M. et Mlle Bourdon, MM. 
Bninelle, Dsoust, F« rtm, Kto Marie, 
Morin, Bou« her, Martin, Cent. R. Rru- 
nellu, «Séguin, Gnutlier, Rormaudin, 
Théiiault, Bertrand, •Dolisîe, Dumont, 
lialonde, Toupin. Rlake, «Murray, Bar- 
seleau, Roch«*n, Marchand. Le boeuf.

Mmes et Mlle» Kva Pelletier, O. Psi 
Ii-tier, Demers, Duhamel, Ouelle%, Car- 
«Imal 2, Desautels *2, Primeaull î, 
«M«»ntpetit, Leriuix. Bake?, Unbelt, Ga 
giner, Therrien, llvigevu», Diu^uetAe,

30 Déc. 
HW3

31 T*éo. 
18»

A \ endre. n afton en brigue 
•*«*!i«i© «xmt«iaHt>* phisésurs 

It'gvuu*»*.*». >ii«e o |uv» «f«*» gan<* du Grs^nd 
Titmice du 1'.*« ’.fi.!' <■. liOyerfflflA. Terme* de 
paiement flL'.AUOeotnpiaxiL

Chic «mo—
111* ............
.Mai». ..
Avoine..
Orgs

Vex*
3T.S(<hi
wr.iooii

81201000
l!4-*onoo

tju&eoo

Par suite «le 
ancien ass x*ié.

Blé se vus

1«M
31 Dec.

181*2

\l'Pfovl*«lonncin« nt vl«t* 
b r aux K t . ci an Canada.
Ds pa**»n*rs ver» Isltn}»!!

iuc-Cni..............—
De ver» lo Conti»

n,nt ................ rnsncDo firenco
Total se \uo ............... | IHWIonv UNSMW

•OSSSOOOj

83410000

li.'Mono

flôàWO

Ai rivages* Montreal

l’HOMira
Blé, minot*......................
Pois, minots......................
Avoine, minois.................
Farine d’avoine, barils.
Orge, minots................... ..
Farine de blé. bris.. •. 
Potasse, bai ils..............

O.T. R. C.r.R. 
ttbno ___

1333
IKHi

B«*un*e, paipiots..,.... • • M 120
Fi *onmge, .ueulcs.
Bceuf, bris...................... •
Viamlca, pa«|Uet*............
Jambon et bacon, pqta.
Huif. hardü..................
Cnir, r *ulcHui.............
Peaux verte»
Whiskey, bris..
Tabac, paquete.
Pures abattus .. • • ................
Pétrrde, barils.........................
iJkufs, êniesee.,••••••••••
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la mort d«* notre plus 
M H r.N r Y M«*r<; an, et 

la nouvelle organisation <!«' 1.» maison, 
nous avons i«*»«‘lu de faire un « 5. f «•.« - 
tnwirtinnire «hir.’.nt le moi» «le Janvier, 
pour rrifuitrt »mfr* stock «r î«? fstite
quanuti}*'.<*• bit, «le sorte que t«>ut soit 
en bon ordre pour ri'cnmmenccr les af­
faires en Février. Pour arris cr à ce but 
nous avons «lécùlé «le faire des sacritues 
plus grnmis encore que ceux «pie n«*.i 
avons l’habitude de faire pour notre 
vente annuelle de Janvier. tVs sacri­
fices auront lieu sous forme «/V.samipfe. 
Ils commenceront Mardi 3 Jan­
vier, et continueront jusqu'à la fin du 
moü.

Hf.nry Mono n Oie.,

liontiéal.

Colonial Hocse,

M« ntr« î. 31 d embre 1893.

I^a société ci-«l« v int existant fous le 

nom de Henry Morgan A Cie ayant été 

dissoute par la mort «b* M. Henry Mor- 

g ni, U'iitcs les p« its nnes jut ont ut»

K. R. GAREAU, 
15S*U Rue Notre-Daine,

Tl» fl xii; le Palais «U* Ju^ ioa.

Rue Dargençon
$2,000

rotT'ec

ici. lama tien» contrs l'ancienne 

s *nt par iss présentes requises 

envoyer itmnediateiusnt afin de 

gler ; et les exécuter.re prient 

tueusement unîtes l«*e personnes qui 
peuvent devoir «ertains montants à l'an- 

ctciine s«»ciété, «le vouloir bien les payer 

immédiatement, a^n que 1a succession 

soit regiée et que la nouvelle maison 

•oit « rgauisée tous le plus court délai

A vcmlre rue Pxrsfrneon. 
«*oln U*» la ru** Châtre■ guav. 

a *it- «
{ .'ini - nTi «h i\ log» n i d , v .c . l . i .«»ns 
! on v rrc. cav«' de »ix pu «G. A --*• en «rxnd 
1 io; '.«m: mesurant x «fl avre rue 
| tout c-t «>»b*rt peer on nctiemamte nas

Iii ar^en;. « \ :;o pivpnét** « et otfci to en ven’e 
peur huit Jour» seulement.

E, H. G AU E AV
l.Vvj ru«* Notre Dame, 

Ti* fl vis le DshiGtIo Justus».

RUE BERRI
84,600

jH*saiblo.

A \ cnrtrv rue Heif . maj^oe 
en brique «oltde «t«nunant 

Irtà*» i»»p**iiii nla. \« «*.. ga/. Giaaifeur «lu la 
; hAti-'O x s» avec rallonge a tn.i^ « toge» sur 
i •'!)*«*» pierre, m -uraut 22 x 1t. (Jr.v.a-
1 «leur «tu lorrain - • \ 1u;i a^ cc ruelle. Loier 
j i1».'". ’IVriiM-s Ue \>ai«‘ment8lj«0«’cv*uptant, «a- 
I lance fl (5 p.c.

«••••••
13

TVTi E. R. GAREAU
MO^TTKEA-T.

158G1 Rue Notre-Dame
Via-à via le Palais de Juatie*.Palais

61—1
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LA PHKSSE. MERf UKDI 3 JANVIER WH
lt> UBOI BS PKOMIMIS

L'tillAAUoa 4a« frrulm A vou» u»i 4ux
y^ttoat *m la tiiauiiiü (••«uiTa at uhu- 

dn-!*-dur, jdu» il Mtra l#r<<) / , 
Kiciüüur U Mtra |»<*ur l«nt dilivrant«-• * «il

l-'-'te dt ^ra»n [i* auc uu taiiipa,
•alia 1 iuU>rvt-titi'»ij d autre» récolta» il 
recoiinai«naît 1 »v de varier U*a
rfc' ‘*ltea Mil vaut <iu elle» MjlIVUicfit 
M«ieur i• uaair *•» uimm 11u< Wa autre» Il 
U lifüor&it f*»^ riue tot'U*» aort**a d»-

, taa LiiltiVuæui - + >ut ii«i<eir»-
maiader % la fertu- ei oért.iiCritaJ 

! M*ifieiirtr9 a iCTacet* r«r nlfiuei. < 
: italilca au « li/iiùt de la loca.ité 

•-« haiitiU«»fiii, aiiv i u<’ te>ua I av h 
* leur aer«#itt expédié» gratuit4Ma«*iit 

Kt puia, • {ue 1 <<ti demande le» 
t,ii* publie» a la ferma exiiéri" « 
Ou lé*» recevra «kuia «ju ii eu r*M 

iTtliit Cr>iitienfierit ie

mm mi

I.» U
c* travail

rua

Mu («N « jnivenabUi |«our 
•t tard eu autj>uii»«. A 

*rt**« pluww ont lueii iiululi 
’ cela il faut utihær une t 
ir cbevaiii.

I«i terre du aoiia*a<d rapti*>rtéa 
aurftue du terrain m* déchirera, a'a 
lira et elle aéra perméable a 1 eau 
l’air. Kn la ntélant avec la terre • 
aurface du aol, elle aervira a au^ioc 
lu luaMie de term ctiltivahle.

JEA1 KM MIT KT JËlS P.U VBIT

Jm kichit tien!

et p

»rat|iju«‘ 
une plu

iNttteravea et im iiie 1 
terre.

leui^le» reuaamaetit 
plante» h guuuneu». » 

r» pl'M Kucrulelitcv et 
me» dana dea coaae», 
le» fevea, ou r.pr*:» ha 
iKonlente» «pu vont 
comme h a iiaveta, lea

|!<>lllffl**N de*

i»>u t ea hulh.*tiii 
■ tat île» rii • ru:no 
1 rente» divuiona 

Noua eu avoua ur
I le moment Noua

• , t !e No l'J 11 
i fourragère», de 

coin (a«Ailloli.
de ma va

Juie», 1 «au 
de U*t r** dé 
i hi HurfiM «* 
ft «lur ir la

tenu. «fuit* .
H *1 ClillUi«tour «jui nu liutl««l

*a« hc «jtu? jiour i*r« ««luira «lu f<*iit*«« ré chagu,
€<4t**N il faut OJM |. 1r sur unI hi «j iW'Jotni Uli«|i*i
et rich*- «jue jiar : ««Ht «<u: il y a uu *««l j ration
d aigile m « t dure a la huif;n «* du entre
*<•1, tt|»r« s «|iirl<|ii«*- j««ur» «h* m*«‘liera*»*? j i 1
M'IlleiiM-Ilt, ««Il UC isut « .btemr «ju uu 1 toillllU
f.<ihlc i» iib;*t «u fait «le culture ; le* i Poil
faibicM rAri.ltcs «|uj et» provieiidraiit eu i il Hulfi

fri
'lu

latierout a jm iin* h*
l'otirrpu* le lalMiiir profond fait eu 

autoiniie kojl av aula^eii x ou non, < ela 
«lépend lN*;iuroiip de la nature du K>d.
Si le »ol eat coiiitKrNé eu grande pailn- 
de Mihle et d argile perméable, h* culti 
valeur pint labourer profondément en 
tou» teiiipa. Mai» là oh il y a une 
grande «juuntité d argile iimaaive, il faut 
Iab>Miii r a une ^mnde profondeur |Hiiir 
«jue la gelée puisse pénétn*r dans le soi, 
a n importe ipiel temps «le I atitoiniie,
]M«urvu «pie la ehamie puisse facile- 
ment iKUiétrer dans le sol.

Nul doute tfu'iin ko| profond et per 
lüéahh* puisHe réaîater mieux,t la sèche- 
l’MMeet u l'eau «jii un sol dont la couche 
Mipeiticielle est dure et mince, et cela 
•'•ipli<|Uc facilement. Que l'on placed 
iHruccsde tenu aur une planche ou 
dans eue Imite,une demi-heure de nlun^ 
la mettra tout en houe, et une Jeini 
journée de Mnbül convertira cette Isitie 
eu une niasHi* dure, surtout si h; soi «*st 
d'argile ou <|ii il s'y trouve une grande 
«pmnt ité d argile. Au «•ontmiic, s'il y a 
(leux pieds «le teire, nu lieu ih* «leux 
iKMiees, il faudra une grande pluie pour 
la mouiller «!«• travers en travers ; il u y
aura pas de boue, tant «pi'il n’y aura I causes à considérer
(ras feae/. d’eau pour mettre la terre en 
»ouu ; en séchaut, aucune partie ne 

sera bien Mcche tant «pic le tout ne sera 
I

I n sol profond et mou sup|H>rtera 
line grand*' «piantité d’eau sans se «lé- 
traire assez ]Mtur un exclure l'air, l 'n 
morceau «h' terre Nè«:hc, graveleus**, la 
bouré profondément, Hiipportera iineiix 
la st'cberi'Hs*' «pu* le sol argileux labouré 
ban, sur un sol d'argile «ai de terre dure.

I<e labourage du sous sol et le drai­
nage sont des améliorations absolument 
nécessaires à I égard «le grand nombre 
do vieilles terres.

1st (IraiiiAg** du sol est nécessaire 
pour ipi'd priai dise bien, |»our «pi il en- 
dure la séclien sse sans se «lurciret s'im- 
bilier «r«,au ; il est avantageux «le labou­
rer aussi prufondéiiient «pie possible et 
avec iliHivriiement «*t graduelh'inent 
chaipie automne, pour expos«‘r le sous- 
sol u l'air par couche de plusim plus 
épaiss*% pour le rendre perméable aux 
racines des plantes «pie l'on cultive; 
bien engraisser la terre pour qu'elle 
protluis*1 beaucoup ; voilà ce «pii peut 
a surer lo siKH’és «les différentes cultu­
res.

('e|N)ndant, ce «pii empêche l'exécu­
tion «le ces améliorât i«)iis agricoles, c’est 
le plussouveiit une économie «lans les 
dépenses qu'il y aurait a faire pour at 
teindre ce but ; on la croit iuqiossibl**, 
quand dans le inêine teinps il se prati­
que en dehors «le la ft'nne des ilép«>nses 
extravagantes et inutiles «pii nuisent 
considérablement à l’exphétat ion «l’une 
ferme, et «pii tr«>p souvent sont une oc­
casion «le ruine pour le cultivateur.

Uit'ii donc «le surprenant si, dans ces 
conditions, les améliorât ions les plus in 
dis|K«iiNMhl«'H à la Ismuc tenue d'une 
ferme s«»nt entièrement néglig*à's, où 
l'on est loin d’y pmthiuer les labours 
profiuuls, le drainage, l«* l»«ni aménage 
meut des engrais et de prendre part 
aux industries «pu font la richesse du 
cultivateur, l'oursuppléer à ces défauts,
■ouvent il laboura une grande partie «le 
sa terre, il ««• contente «le ce «pi'elle 
rapjH»rte en faibles récoltes, et il la 
laisse pour ainsi <lir«« à l abandon jus 
«pi’à ce qu’elle soit épuisée, pnsluisant 
chaipie année «les récoltes d»* plus en 
plus pauvres. A pnqsirtion de ce «pie la 
terre perd en engrais, elle devient «le 
moins «mi moins pro«luctive, et alors le 
cultivateur «*st f«»ra«» de veiulre sa terre.

Si cette terra est ainsi achetée par un 
cultivateur soigneux elle ne tardera cer­
tes pas à présenter un tout autre asjieet 
par sa bonne tenue et les ameliorations 
nécessaires déjà en marche. tV cultiva­
teur n'épargnera rien pour tirer avan­
tage «le sa nouvelle terre. Is* «Irainage 
et l«*s fosses y sont dans nu meilleur 
état ; il labourera h> sous-sol connue il 
convient de le faire ù IVgard d’une 
vieille terre ; il ramassera avec s»*ui 
tous les engrais accumulés dans le voi­
sinage des liàtisHt'K ; les lût issus elles- 
meraea neroiit mises en bon «*ixlra. Kn 
nioins «le trais à «paatra ans, ce nouveau 
praiiriétaira aura fait à sa terra îles 
ameliorations «lurabb's «pii en pr*>hmgc- 
rant et étendront la fertilité, lui «lon- 
nant jsir là une très grau*le \aleur.

I<es amcliomtiomi faites la pramière 
année n'ont | si s dh payer t**us les dé­
boursés, mais elle» ont produit d'année 
en année un revenu suffisant à ce culti­
vateur pour lui permettre des améliora­
tions mmvelles et agrandir memo l’é­
tendue «le sa terra 1a‘s v-.isins ont pu 
s«« c«»iivaincra qu'une ecoiunnie bien en­
tendue et «les travaux judicieusement 
faits, une culture soignée, le drainage, 
les lubtmrs exécutés en temps o«uivo- 
nable, un bon aménagement des en­
grais, etc., ont complètement changé 
cette ferme, t’es améliorations ont été 
de moins en moins rahtcuses et effec­
tuées par degrés, n'aiuélioiant qu'une 
liaitie «le la terre à la f«*is et cultivant 
te reste en la maiéèra ordinaire, jus­
qu’à ce que eette propriété, largement 
agrandie, f*à% en parfait état de produc­
tion.

11 r y a pas ouo le drainage, le la­
bour profond et i eugraissement «lu sol 
qui on» contribu«; à assurer le suceès «le 
cette ferme. l.a distribution «les réod- 
tes et le plan de leur siiccessi«m ont 
aussi été 1 objet d’une grande attention 
d la part du proprictaira «lo cotte 
ferme. Les sorlr «le » ivahs «ju’il «le­
vait cultiver ont été déterminées i»ar le 
climat et le sol, ainsi que ]vir la de- 
maiulo et le prix «lo vente «les «lifféron- 
tos céréales sur les marchés. 11 en était 
de même des autres produits agricole*.

Ce cultivateur savait qu'outre l’épui- 
aemcr.t général «le l'engrais, surtout à 
l'égard «les plantes farineuses, chaipie 
eepèce «le récolt•' a un e.T*»t particulier 
■air lo soi, de sorte que ni l'engrais, ni le 
•inn ne j»euvent faire praduire a la 
terre d*o rcculten égaies de la même m*

DKTFKIORATION IIFnPKOIM IT^ 
AbKMOl.FS

I<a difficulté de c«#na*‘rxati«>n d«M pro­
ie l’agricult ure, coin me* la ditui- 

«pn |»cut «*1» ré»ult«*r j*ar le »é- 
s il» »ont gardé» jua«|u au prin 

méritent d etre pria en c*»ii»i«1«î 
11 y a une grainle «lifférviue 

le» prolit» ri-aliM.*» »ur la vente 
aluita agn* «île» veiMpi» a 1 au 
et au print**ni(#».
r rte « iter «pie «pichpic» exempleH, 
de mentionner le blé «J lii«b* «pu 

in«pn« iit«

«le

«le sa |*eHanti;ur s’il 
printemp» ; ce|ieii 
souvent «pi a cette 

j blé «J Inde • t Ven 
Le 

né

|KI«1 till
est gai «h
«Jaut il arrive aa^ex 
sai -ii «h- I année,
«lu meilleur marché «pi a l’aubinine. 
bh* p««rd «'gulcineiit «le hu valeur eu 
tant. ven«lu <|U au pnntumpK ; ainsi ce­
lui «pu «st \undii ^I _'•*» le iiun«»t a lau- 
tomiie, devrait val««ir ^1 h* mi'mt, par 
U diminution «pi'il a aubie en n’étaiit 
veinbi «|u'ao printemp».

tenant aux pomtm » «le terra, si pour 
ha vendre le cultivateur att«Mi<l au prin- 
teiiips, il d«nt calculer «{u'en le» gardant 
ainsi il y a une duninuthm de |»t»ur 
« «•lit ur la «jUantité v«m«lue. t'«■» fait» 
indiquent a .s«*z «pi'a l’égard de toutes 
« q«. ■ • « «1 • pr«sbntN^|ngricol«*s vendus 
sur le « marc nés. il ««st nécesasire «le te­
nir compte «h,* la «tiuiinutmn «jui s’oj»ère, 
K««it. j»ar le «IcHM-chement, soit par la «lé 
tériation de ces pnaluits.

("est asMiz dire «iu’il faut preiulie au 
tant de letm «piant à la vente «les pro­
duits agricoles, nous t«ms les rap|M*rtM, 
«pi il «-n faut prendre a l'égard «!«• la cul­
ture <h£e«' < inêmes produits Outre le 
deHNéclieineiit et la «lét* ruuntmn «l«*s 
pnslmtK agricoles, il y a en« «»re d'autres 

|>ar «'xeiuple, sa­
voir reconnaître ù «pielle époque «le 
rantiée, tel ou tel produit est en plus 
grande demamle sur !«•» marchés ; sa­
voir se reluira compte du temps où il y 
a encombrement d*** prislmts agricole s 
sur les marchés, r.Hn d’en hâter «»u 
d'en retailler lu vente, jsiur ne pas être 
exposé do vendre a un prix trop ra- 
duit.

LA FEKMK EXPKKI.UEMALE 
irOTTAWA

ly» ferme expérimentale d’Ottawa est 
un établissement «l’une utilité ine<»nteM- 
table, hile a «léjà randu a I agriculture 
des services signalés et lui en ien«l en­
core t««us les jours. .Mais on ne la con­
naît pas assez : ce qui fait «pie l’on n'en 
retire probahleimuit pas tous les avan- 
tag«*s «pie l’on «levrait en retirer.

Kilo a été créée il y a a peu près sept 
ans. Ix* bo soi n s’en faisait réellement 
sentir. Il faut songer «pie nous habi­
tons un pays étendu, nu climat varié et 
«pi’il est, avantageux, p«tiir nous, de c«.»!i- 
naitro «pie!» sent les fruits, «piels sont 
le» grains «pii peuvent être cultivés 
ai e»* succès «laits telle *>u telle partie du 
(’anaiia ; car il peut s«3 faire que des 
plantes «pii réussiMsent |>arfaitement au 
sud, in* mûrissent pas au nord. Il no 
faut fias, non plus, oublier les lé­
gions d'insectes «pii ruinent détruisent, 
en peu de jours, toute la récolte d'une 
année ; il ne faut pus oublier les cham­
pignons «pii, lentement, mais sûrement, 
font mourir nue arbres fruitiers. Or. on 
ne doit pas ignorer ces choses ; il est 
bon que l’on sache «pielle variété «le 
grain convient à tel sol, connue il est 
bon «pie l'on connaisse les moyens de 
faire distiaraitre les insectes nuisibles. 
Il faut donc faire tics essais, des expé­
riences. Mai* cela entraîne dos ib pen- 
scs qu'un simple particulier ne Haursit 
faire. C’est iKtat «pli doit ko charger 
«le ce service. C’est ce «pie le gouverne- 
nioiit fédéral a compris en établissant 
les fermes expérimentales.

Nous ne n« »u» occuperons, pour le mo­
ment, «pie de la ferme expérimentale 
centrale, située à environ un mille d'Ot­
tawa, vu que c'est celle-là qui intéresse 
1«> plus particulièrement la province do 
Québec.

Tous y ont librement accès ; tous 
peuvent en ««btenir les renseignements 
dont il.•font besoin

Le» expériences, les essais «pie l'on 
fait à la ferme «*xpérmuMitale, «pii doi­
vent pratiter aux cultivateurs, sont faits 
par «les savants, des spécialistes distin­
gués qui, depuis «les années, se livrent 
à l’étude de la science agricole. Ils font 
réprouve «b* la vitalité «les céréales et 
autres semonces ; ils font des expérien­
ces sur l'élevage des bestiaux et «les vo­
lailles, sur les arbres fruitiers et au­
tres ; en un mot, sur tout ce qui se rat­
tache h l'agriculture. L un est chargé 
«les champs où I on cultive toutes es­
pèces «le grains connus ; l'autre voit à 
l’élevage «les bestiaux ; un troisième a 
la surveillance de la basse-cour ; un 
«piatrième s'occupe spécialement «le bo- 
tanique et d'entomologie. Ils étudient 
les plantes, analysent le sol, cherchent 
les moyens les plus propres à détruire 
les insectes nuisibles à 1 agriculture, etc. 
Kt lorstpi'ils sont arrivés aurasultat *lé- 
siiv. il» s'empressent «le le faire con­
naître «lans un bulletin publié en fran­
çais et en anglais, et envoyé gratuite­
ment à «vux «pii en font la «lemandc.

iVs résultats magnifftpies ont été ob­
tenus depuis la création de la ferme ex­
périmentale. Quelques-unes des varié­
tés «h» grain les plus avantageuses, «lis 
tribuées p«Mi«lant les trais ou quatre 
dernières années aux cultivateurs, en 
sac d'échantillon, pour essai, sont au­
jourd'hui celle» «pu sont le plus généra- 

; lenient cultivées dans beaucoup ne dis­
tricts, tt «pii donnent les récoltes les 
plus fortes et les plus avantageuses, l'i- 
t«ms, entre autres, l'avoine, le blé, 

i l'orge, les pois, le seigle de printemps,
| le lue «l'Inde et le» pommes de terra. 
! dont des échantillons ont été envoyés, 

sur demande, dans K s districts aux­
quels nous venons «le foire allusion.

Certaine* variétés sont plus produc­
tives que «l'autres et l'accroissement «les 
recolles sigmtie augmentation «le reve­
nu. Kn voici un exemple bien frappant, 
que cite un «le no» confrères : L'av«>ine 
qu’on réc*'lte dans Ontario ne déliasse 
pas .‘U livres. Ka fenne cxp« rimcntale n 
«listribué «les « chantliions «l'avoine pe­
sant 40 à 4- livra» le min«>t. Or, «»n 
Aoinpte «pie si, au le.oyen «le cette «lis- 
tribution. l’on arrivait à augmenter seu­
lement d'une livre le j>oi«ls «lu min«4, il 
s’ensuivrait une augmentation de 
£700.000 dans la valeur de la produc- 
ti- ii annuelle, dans U seule provmce 

t 4 Ontario.
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( ertaiiM:» plante*» j 
I iitèiue «iue le* culture»
I glteusemeiit sar< hies m*
I hi» plus e« «<it«»iiiique» j»*»u 

inauvaiae» herla*» «laie* le 
Kariiii les plante» f«*ti 

I attiundre ce but. il f»ut 
I au sarrasin fauclté en Ver 

f«>ui «lai*- le Mil contiiit* ci 
1 n«ii» certains cas «ionii 

leur jh ut enoor* «Iikjh*»* i 
autres 'qj*'ration.» 6c<>iti>Uii«;u**H c*#ntra 
le» herls*» nuiMibl* ^ ; coiitr*- ht vég**t» 
tion «J**s sois humide», Cwiitre le» joncs, 
le» renoncule», etc., le ciiltivatt ur jM*ut 
avoir r«*c«»uiH su drainage «pu, eu iii«Hli 

I liant les projiriétéa |>hyM«|U« » du -ol, lo 
rend h««stili‘ aux iiwuvaiNe» hei b« 

j ( ’«»ntr»; la v« g«;tat ion «I» iitauvaisc- 
herhe» naturelle» aux terrains Unirbeux 
et acnles, le cultivateur a la r« - «air e 
«lu ehaiilage qui, détruisant 1 u< idité «lu 
sol, fait disparaître les oseille», etc.

J Toujours et |.artout, 1» cultiva; m |H iji 
avoir recours aux hibours «le «léfon** - 
liieiit «;t. aux saiclagi-K des phuites, qu<.i- 
qu'il u’eu use «jue rar«Mu« ut u h egard du 
chardon, du chiendent, etc.

I u soi u non iiioin» iinj#ortant «jue le 
cultivateur doit app«>rter, ce doit **tre 
le parfait nettoyage des seincMices, au- 
jounl hui que par l'entremise d< -- cer­
cles agru oie» il y a moyen défaire 

I usage d'instruments pouvant nettoy* r 
facilement et proiiijitement les gra t:» 
et grumes de toute» espèce» «le plantes. 

IjU cause la plus efficace «le la iniilti-

idicatioii «les plante» nuisibles, « e sont 
es jilanteN fourragères uatureib s et ar­

tificielles qu'on n«* sarcle jarnaiM et qui, 
sous forine d'engrais, reproduisent jurr 
leurs graine» les mauvaise» herb* » dans 
les prairies et les pâturages, jouir «le la 
les jiropager «lans les ehaiiips voisin» ; 
ce sont les fonds de greniers qu'on vide 
dan» les cours, les déchet» «le grains 
distribués «lans la Imstu-cour «pii cemtri- 
huent sans cesse à l augnientation «les 
iiiHiivaiscs herlies. L«* cultivateur l« s 
Ihiss** |H)Us»era volonté, sans calculer la 
jMirt dengrai» «ju'elles oonsoniment 
clia<iiie année, aux dépens du s«»l et «les 
récoltes, sans songcr «pi’elloe se inulti- 
pliunt a l’infini.

Mieux vaudrait jiourtant encore jiré- 
venir «pie coin bat tic ce mal. Pour «cIh, 
la pratique conseille au cultivateur : l'a­
doption «les assolements réguliers ; le 
choix des semences bien nettes ; le sar­
clage soigné <l«*s cultures ; l'éloignement 
«les engrais de tous débris de plantes 
fourragère*, de grange*, etc ; i entre­
tien régulier des fossé», «lu voisinage 
«les clotures et tout le long des routes ; 
le soin constant «ju'il faut apporter aux 
prairies et aux pâturages pour en ex­
tirper les mauvaiHcs herbes «pii jM»ur- 
raient s'y trouver. Dans certains cas, il 
ne faudrait jias manquer d'avoir recours 
au chaulagc et au drainage des «lilt'é 
rents terrains dont la végétation laisse 
à désirer.

d« là

a h

la m
Oh ' la migraine ! 

par »on travail

n arrêterait pas le so 
té, pour tout au mon 
londe ne tourne pa.* 

assez vit**, a son gr 
Jean Uu hit pot 

c« «lit ri huer aux bonnes o.uvres, à la 
pr«*sj>ént«- public pie.

.b an P ivnt pr-« lie o •o t/uniu rr le 
«ii'taciieiiieiit des biens du momie ; rVx< 
ru iletw liitnt l< i hifHë il» lumule «ju’il 
vivra aux déjieu» «le» autres.

•b*an Iti h’t leçoit tout simplement 
bien ceux qui le viMitent.

«l iuie générosité àPauvrit
n p Allons ! un

LES VERS BLAMS EN TERRE

Après tous les procédé» signalés «le- 
puis qucl«|ue» année» pour délivrer h's 
récoltes des vers blaïu's, il nous semble 
une le procédé le plus j>rati«pic, et celui 
dont on parle le moins dans le monde 
agricole, c'est celui qui nous avait été 
signalé, il y a «leux ans, à la suite de 
succès décisifs.

Pe remède consiste, «lit Lnon-llorti- 
col*\ tout simplement à placer en terre, 
à des distances plus ou moins réduites, 
suivant l'intensité de l'invasion, «le pe­
tit.» chiffons imbil e* «le pétrole, «les 
chiffons de linge eu de panier, peu im 
porte, mais le chiffon de linge est ]»ré- 
férable à raison de sa durée.

Ou chasse ainsi non seulement le ver 
blanc, mais aussi diverses espèces d'in­
sectes ravageurs.

Rappelons que ce procédé a pour ori­
gine l'emploi que fit, il y a quchjucs 
années, un cultivateur du Nord, de 
chiffon* imbibés «le j>etr«»le «pii avaient 
servi au nettoyage «les lampes «le la 
gara «lu chemin de fer. Ces chiffons 
furent mis en terre comme engrais seu­
lement, et le cultivateur ne fut pas mé- 
«liocrament surpris et enchanté «le cons­
tater que le champ ainsi fumé n'avait 
|wis uu ver blanc, tandis que les bette­
raves «les champs voisins étaient dévo­
rées.

Cette révélation ne fut point uerdue 
I.e meme cultivateur et jilusieura «le -« s 
voisins réjKindent ces chiffons imbibes 
«le pétrole dans leurs betteraves, et 
leur» récoltes sont intactes.
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NOTRE FOIN

JurC favorablement en AUcniagns
Un lit dan* le MiUh /*■./ ( ./ ;
“ L’arrivée des f«>in* de contrées 

étrangères p«»ur couvrir le graml «létieit 
résultant de la non réussite de la pro 
miera «xuijh* «h* l'herbe «lans IvauiM-up 
de jiartie» vie l’Allcinagne. a aetueîle 
ment plus ou moins ocns Kl!e parut 
déjà diminuer lors de la «leiixiemecoiipe 
qui «Ionna une abomlaiite révolte.

%* Quoi qu'il en soit, les consomma­
teur*, spécialement dans les grandes 
villes, sc s«mt très bien trouvés «h s en 
vois vie l Amciique «lu Nord et vlu Va 
muta, ainsi «jue vie l'Amérique vlu Sud.

“ A j»eu d'exeepthms j iès. le foin 
envoyé de ces régnui» en Kdle» j>r«»- 
sécs «tait «le Knine «juniité. 11 «tait 
sain, bien récolté et empaquetée: d'une 
grande uniformité.

** L emp:wpietago et la divisuni .sui­
vant «les marques «iétenniiu'e* du fo.n 
arrivant sur les marchés, prouvent un 
coinmere»* «le cet article relativement 
très dévehqmé, ainsi que lYv.sîencc «le 
bvms apjwreiis p«‘ur presser et omjKique- 
ter le foin."

(ONSKRYiTim il s ntoiv qi iom
SOI FFKKT DK U OCIKK

P'i>r«bnaira les ch«Mi\ .pii ont souffert 
vie la gelée sont difficiles à c«»nserver. 
a|«rè* leur mise en cave. Cepcnvlant il 

j est un mv»yen facile «le ramévlieT à ce 
mal. 11 suffit pour cela vie coui*er en 

j deux les choux mis en cave. P . nli- 
{ nai no lors du dé gel «U's chv>ux, rimé- 

rieur vlu chou est j»’us aj.te a p ur*. ;r,
. et lorsqu'il est ainsi coupé en vieux 
j cette chaleur intérieure «lu chou 

a existe plus e; il peut plus facilement 
i.êuw conservé.

|*e*i «1 é«jiiilibrc, cher Jean ! ce ii’e»t u
i •• i • hi" te «pie d’être génén-uaeincnt 

iiialhoiniète.
G. Vt.

—Du Jonréi>tl d'Ayricvliure

LA ERIITEUIE

T.e local où l’on conserve le* fruits 
doit satisfaire a de noinbreuse» condi­
tions, parmi h;K«pn lie» les plus inqior- 
lantes -ont , t« i «îure coi stantè 44t 
a "«i) degra» Kan nheit au-desHus de 

. zéro, absence de lumière, atmosphère 
sèche et modéra ment oxygénée, coiiHtr- 
'üJit l’acHle cm h«*ni«pu* dégagé parles 

: finit», (liKjMiMition «les fruit» «le manière 
• pi iis diminuent la pjeasion «ju ils ex­
ercent sur eux-memes jNtr leur propre
poid !.

Comme «*n le voit, les fruits, pour sc 
bien conserver, doivent être dans un 
endroit sombre.

N..U» ne dirons rien «les soin» ininu- 
I lieux «ju»? comporte la conservation «les 
fruit» dan» la fruiterie avant et ajirè» la 

, fermeture «le.» issues, niais la fruiterie 
i doit être visitée t(*u.» le* huit jours.

< >n peut aussi conserver des provi- 
j smns de fruits «ans local spécial, mai» 
i avec de moins bons résultat» en »e ser­

vant de t«>nneaux bien séchés, au fou 1 
«lesquel» on jilace une couche de chaux 

. éteinte ou de churls mi en poudre mélan 
\'é à un peu do sulfate de fer, aussi eu 

I poudre pour Absorlier l’oxygène. On y 
dispose les |M)inmcs ou les poires par 

: couches «ju'on recouvre d’un lit «lu»
1 mêmes substances en mélange, et on a 
j soin d'alterner la disposition de ce»
! couche*, «bMit la première est placée 
j avec la «pieue «les fruits en haut, la se­

conde la queue eu bas, et ainsi de suite.

HD> N K H I.TI RK
l’n drainage parfait, un labour pro- 

foml, l'emploi «l'engrais d’étable et de 
commerce, travaux de culture soigné» 
et lo changement de temps à autre «le 
urains du sèmence de choix, graine» 
fourragère», p«Mnnie8 de terre, etc., as­
sureront aux cultivateurs d aboixlantes 
récoltes «le premiera «pialité.

LES IMH SSKMhOnOi ANDKS U IM K D 
DM \ AKBUK DINSLK YKUUER

la-'s jk)lisses g«>iirniandes sont toujours 
nuisibles à la végétation des arbres frui­
tiers ; le» pruniers surtout par leurs ra­
cines faciles a briser sont plus aptes à 
produire des jhuism n. Ce» jMHisses gour­
mandes proviennent «le racines brisées 
soit j»ar le bêchage, soit jku* le contact 
d'une charrue. C’est assez dire que ce 
travail doit être fait avec lu plus grande 

j pracautiiMi lorsqu'il est pratiqué dans le 
; verger. Nécessairement lorsqu'une ra- 

« iue «hume lien a une jniusse, il faut 
i imniévliatcmcnt l’enlever dès «ju’on l'a- 

nerçoit à la surface du sol. Parce 
moyeu. In poiirsc est plus facile à enle­
ver. I>*rs vie cette operatuui, il faut 
faire en sorte de couper la racine qui a 
pn «luit la pousse en enlevant même 

i une partie «le l'écorce de l'arbre auquel 
j la racine adhère, jmis recouvrir la plaie 

avec «le la « il .' à greffer. A t tendre que 
la jxuiH.se ait végété jusqu'à l'automne,

! pour en tirer pr«»tit j*ar une transjdan- 
iati«»n serait nuire à la végétation de 
l’arbre, et 1;» pousse ainsi transplantée 
ne p(»urmit tout nu plus que praduire 

! «les fruits sauvageons.

L'ERPl.Ol DK !.V U NDHK P01R LES 
bADKLIEKS

Afin de prévenir le ratour «le» insec 
te» qui s’attaquent aux gadeliers au 

. jirintemj'S, il est nécessaire d'entourer 
le bas des gadeliera d'une forte couche 

: «le «'«Mulre à l'automne. Par la pluie et 
In neige cette centlre |»énétrera a l'inté- 

i rieur du soi et elle aura jH»ur effet d’eni- 
jacher le retour vies insectes l'année 

1 suivante.

- La lb»»! » Sarsajuirilla, le rai «les 
remèdes, guérit le »cr«>iule, le catarrhe, 
le rhumatisme et tonte» les autres mala- 
vli«» «lu sang. l-\ Sa Isa | Ki ri lia de Hoixl 
vt seulement la Svisparilla «le H«hk1. (D

IM
— s; vnu» souffrez «lu mal d«*dent*.rmplorex 

le - N 'r\«>l ‘ c ■ -rit i’'*;ant.nu mont. xâc. 
« tu' t. u- î>‘. o u a u n- « il John T. loan*, 
fom «It - rue* Cphik et Bloury. 6—luv

RIGHT.

SALSEFAREiLLE 
1-: d’AVER

S P. Smtth, de Torranda, Pa.. dont 
la coaat.tuüon était coraplètemenâ 
/puisée, c*t guéri pir U SaUcpaniLie 
ci’Ayer, D écri: —

•* P«.nUaQt huit ar,s, j’ai été, presque 
tout lo r : s, a^I.Rc ds eon .tipatlon, 
r! - «ioulc-ur» de reins •: d’iodigre* 
ti-.n, i: t -rte que rui eotatitution ». m« 
Liait être complètement ruinée. On me 
c tiseillad essayer la St..aepareilled’Aycr9 
et j’en pris presque sej.t bousilles, avec 
de tel» résultats, que j’ai l’eftomac, les 
Intctt.niet les reins en parfaite condition, 
cl tau f&nct.onnont aussi régulièrement 
qu'un mouvement de montre. A 
1 époque ou je Commençai à prendre la 
Saisepareille vl’Aycr, je ne pe.-ai» que 
livres, aujourd’hui j’en pèse 15‘J et je n'ai 
jamais été ea si bonne santé. Si Vous 
m'aviez ru avant et après remploi, roua 
me prendriez pour un« annonce ambu­
lante. Je crû* que c-tte praparation de 
K al Je parai! le est €«; qu’il y ade mieux «ur 
le marebé aujourd’hui.”

SUSEPAEEELE ËYES
Préparée par le Dr J. C. Aver k Cie^

Loweil, Mu**.

En guérit d’autres, vous guérira.

fi DES P?iX BEFIiJiï TOUTE MBPETiïlîü „

tu h. cli matir*. lo S jAvt ^ior 1S-J4, 
tmto àeura».

Hi lHLu FR K UK*.
Racantenr».

MAKQUB UKâ Rraa«îi remède* «lu
e UOM.iM.hU

r.oinphent «le la maladie. 
'Ont «fieri «les millier» «lu 
personne* durant *a vie. Fin 
'grande «lenmnde <lepui' 
mort. Kemede cu^n-^int le 
• atarrhe. Ji.io Kemede 
iri:v-n-.*ant l'epilcpuic « t la 
danse de wt Guy, $1 ; Kenin- 

h KUt*: i»-I :>• ! :ndi.c • ma
#^Het In inaladie du foie : $1 ;
j*]Hi'."in- 1.- gU'fi--ant

'îTmT.'TvT, niatlsme. t mi - on - r.u! ornLtCOMMKHCB ^M.lbi.,«•«-.
I.e Itlood Tea guérira la constipation ot jnir i- 
flt-ia le sang. 2.V*. Il n'y en a pa* de véritables 
•an* que mon nom *oit sur chaque paquet. A. 
F. .SA vYHlKl* Allegheny, Pe. A vendre par 
tous le* pliarmacion».

LYMAN, KNOX A CIC, agent* en gros. 
2bl jno Montra al et Toronto,

R.G.GAUCHBR
Peinture à l'épreuve du Feu 

et l'Eau

Pardessus pour fiffessieurs et 
Manteaux pourds>mes. en Mou* 
ton de Perse, en Seal, Asfcrj- 
kan, Chat sauvage etc. Col'e* 
rettes peur darr.es dans toutes 
les fourrures a la mode Cas­
ques Collets et Pâlottes pour 
dames et mecsieurs* en Loutre* 
Casio.* etc., etc*

ilobr *d V€>iture* rtt bu Hf IHU*4]ité9 

ohm noir, rhivre eh* tnontinjue, 

etc., chez

0. A. WILLIE
1790 RUE NOTRE-DAME

K—Ms—i no

Ê|[ DE Milk DE SDCSE
DU CANADA, MONTREAL

(Limitéo*
Manufacturier» des Sucre* raffiné** «lo la 
cel«bre i.iarquo

Kl'E ST-LAIHEN’T
Lis Chars I Ut rufius Ci renient 

htaittfi tuii.t.

Frit acioeis pciii «j pieds üj Terrain
3c racüdc avec Runlio

I., avenue i- rnord et le chemin do
9**>I. !; '<• . . .m \ lateur et l'avenue

F-nirc * iu m ixi^i** t 1.«venue feaini
î'uu

1. «drain* - tuyaux a l ean s..nt pos ».
• - pn\ .-. ront uu_i... :. • io là janvier, et

. CSZQ, 1.7 00 Ot S8C0 «6
encore en avril.

TELEPHONE 1*42
OU VOYEZ

•A. K. LEWIS
WJ R0 / Y.5 mte St •hirqiies,

9

Argent à Prêter
5 pour cent a 6 Peur cont

lurentii'res HypotJt èqiien.

J. Cradoik Simpson à lie
!Ô1rue St Jacques

16-f

Premicrprlxobtenu DiplAmo obtenu » 
à 1'Exposition Pro vin- i i'Fixpo*ition de Muni* 
ciale—OUawa lï79. tréal—Iâ8i-18UCL

IMPORTATEUR DE
F* E: I€ It O TN IV E I E

S19 et 221 rue ât Paul. Montreal

Articles de Pèche et de Chasse
ld2-.u*-lno

Première qr.allt pureté absolue.
I F'aite* d'après k» procédé* l*-- plu* nouveaux 

avec de* machines améliorée*» I'oj 
surpasse.

Sucres en morcosux,
Dolles dn ôO et l>5 '.V»v• |

Crown” granule.
Marque spéciale, le meilleur qui sc falL

Granule extra.
Qualité sup-rieur*

Sucres crème,
Pa* sech -c

Sucres jaunes.
De toutes qualités et raarquo1!

Sirops,
De toute qualité en quart» et demi quarts.

Seuls fabricants
De sirops du premier ordre» en boite» «le

2et81b« m B—ilm

Ils GRIPPE

MONTREAL ROiimii C«. 
coin do lu rue Latour ol 
molle Rushy. Téléphone 
Rio. ('ouvreurs en ciment 
uolinolito ot on gratois. 
IlemaiKloz nos priv, .Jno

Rien aï craindre de ia 
grippe on taisant 

usage dn
.WCHo, r

THERMOMETRES

Hearn &

iP*
- ^

Harrison
164-0-2 Rue Notre-Dame

30—ino

^auff«3 Votre Maison par î’c au 
avec lafounaise STAR"p:;istl«’elIe csï: 
\a p!u^ economique, ef b. scul«L 
port-ATirunJniccVeu^ pour équilibré 
lachalcuraux cliver? étanes. <£>-»

ce

5 90 Rue Craig ^

---- --- fwlGNTREAU.
212—jno—M

ItE>IAKQL EZ CJETTE 1 :rFK J t E F'rK

S.Davis i Son5.« ^
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LE GRAND REMEDE M

GRiPPAL|
// est wervtUteH.r rom- zzz 

me reconstituant, 
ajtrès avoir eu 

ta yrijrjfc

—■ .\n k.iT 11 «nie< ine (.’o, Québec,
— M. - ieurs.

Apr * avoir eu la grippe, .tesui* 
ZZZ t »md .n • i:i: ■ ;ïi,'.!<«-'• que rien 

ne po.l’ ait v.rn. re : j'ruvi* d-. )ura 
Mir Javi> «i ; .t uie. l'ai lait 

-7* --<i 1 1 ’■ Am-hor t ak»c«'s f'ura"
ZZZZ ■' ntre 'a fail l -- e. J'en muercie la 
STS i• v id’ iin*. « u cc* •*«? merveilleux 
’.^ZZ ni. . e qui m'a remis le* fora’es.raglé 
ZZZ. i.a di . 'i ion «•: > n un mol m'a ».au v« 
ZZZ ia vie. a 'na es le* femme* et
SCS - * mure - i- !!«•* taiblu* et a tous œux 

.«ii Hourtï iront do eette terrible inn- 
a«iie : La Gripp**.

SS; Votre servant^*. ^
Tînr Coniilard. Quebec. 

Fin vente dan* toute» le* pharma­
cy cio» ou écrire a

M. A. H. Brown, IL P. 180 
Montreal, ou à la

I ANCHOR MED.Co.
QUF.BKC, CAN.

1 ■
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l r ssTOn Sf Xt. IG HT .1 la pin»
l.ramh' Venir «lans le Monde

l'ara* qu i'. «*•4 1# meiileur connu et ana«i 
f... • U\ um -en r'cr.t ‘rou\—tiî
q iïl i-i .unpUt x* qu au- m autre savon ne 
peut faire.

l’our n*» bu'ndcrte*. îcs maiaons. c*e*t un 
ver. able confort.
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DERXIERK Enrrrox LA PRESSE, MERCREDI 3 JANVIER 1S94 '
TKMFKUAll 1th

Probntiiit**
TotAVTo. 

neig** !

pour )r« pro* hall
? - TfiiiJi#

ou ffr/ail.

*• Sl hrtiraa 
nuayeux à

MoftTiiKaf, S Janriêr DOI. 
B( I I KTIM d'apr ■ • l.< rfri/.rn^ r« «I* hKA«jf

at It àiihi *' > •'. IM<* 1**42 * a*- Nu'-rw-Dama. 
Aiilourdhui Maxirniirri . 23
Slêine i‘iu« d antler . .. *1
Au *>ard hul .Mliilmtim ...... 13
M^inc data l'an dernier 0

I» ni>rt» lr Haromatraaulourdliai X hr» a.m. 
29 Pi It hr» ‘un». 2U.:!». 2 hr p.m. J9 73.

AVIS AUX ANNONCEURS
LA I'Kt>SL ne iRirahvinl pas 

sjiRietll, n*|p ili* rLpliilmnle, Ips 
annoiipes pour Ip numpro <ip 
ipimIi'piII prop!:aln9 Kpront re- 
furs ju'<|ii'a « hrs p.m., jeudi.

Nous ne poutoiiH icarantlr 
rinM*r(lonf dans pp nuinéro9dps 
annonces qui nous sprout ap- 
poripps lendrpdl matin.

1st clrmlatloH tfr “ /,.! 
ni ESSE” (WlStiH ropirs 
jHtr jour) t'Hl chut foin nnnsi 
von hUI érable t/tte vvlle ilv 
tout antre journal /'ranrats 
a Montréal.

I/liiatoire »*• i tjx i«; disait, hier, *ur 
L» rue, un lihl-nd avancé et le» événe* 
in*’uts «ju'ello eiiregi»tre( |*<*ur neuihla- 
b)e« qu'il» Noient déroulent Nouvent de 
raUh< H bien diHéreiitee.

l/hoiiorublu M. Taillon, }*nrexeiii|ile, 
est tombé dtipoitvoir enlHHtj jHiur avoir 
icfiisé d intervenir daim les affaires du 
Nord Ouest,il auraleinêineitort {Miurétre 
intervenu daim lex affaire*- de Montréal 
Ht avoir détruit l'autonomie iiiuuici|Mile 
taim lu |.ioviiKe de t^m'be*-.

LA “ VOU NTliliU LLAtlI K M

Ex* e|leiite iliHtitUtioll «|lli ailla t«ait 
l'appui de la Pkkhhi; -i, fidèle a non pro 
gramme, elle su contente d'ansiirer la 
Hinrérité des elect ions.

Mais pour*|Uoi »«•« memlireMont ils « rfi 
devoir élnniner rélénieiit canadien «laim 
la format ion du bureau et dea comitéiide 
quartier t

t‘on quartiers Noiit, il ent vrai, dési 
g lu* n houn le nom <lo quartier» anglaiM

h ui h écheviliN étant toim anglais 
mais il» r-nferment uti l'i.unl n«>mbre 
d’électeurs canadieiiN et on ne s'expli­
que pas l’ost racisme dont la I ligue fait 
montre vis a vis dcH nôtres.

Est-ce parce que la télégraphie élec­
torale est une industrie purement an­
glaise fou bien, connue «*11 En déjà in­
sinué, parce «pie la “ Voluideer league” 
est une ligue qui poursuit un but tout 
autre que et' 'elle déMignepublique­
ment t

I 110 explication m impose ; espérons 
qu elle sera donnée avec toute la dili­
gence que cnirt|H»itout la gravité et l'im 
portance du ■ ujet.

leIuÏwÎet

Dana len cercles s on se
préoccupe toujourH de la situation 
laite au gmivei iiement de touchée } ar 
h* tôuiseil législatif. Ce matin, nu 
échevin, ancien député libéral, émi 
lient dans les conseils doannparti,disait 
que la qlient ion des fmbsitles était réglét*. 
I<es eonseilloiN de non parti n'ont pu • 
rintentioii de refuser do voter le hud 
get, Dans ce « as, la session ne saurait 
durerque quelques jours encore.

Il'autre |>art notre correspondant de 
Quéliec nous télégraphie oc «pu suit

Rien que l’ouvrage des comités soit 
presque terminé, d n’est guère {Hissiblo

Îuo la session se termine cette semaine. 
1 y a encore beaucoup d'ouvrage à faire 
l'assemblée et au conseil. Les conver- 

lations continuent a avoir pour thème 
le conseil législatif, amiuel on prête plus 
une jamais Tintentmn de bloquer le hill 
lies taxes et «le refuser les subsides.

Rassemblée qui doit avoir lieu à 
Montréal su sujet des taxes aura une 
grande influence sur la détermination 
nos conseillers législatifs.

COMPAUMt: I VrKKPIU YWTK
Notre eorres|)ondant de Québec nous 

•nvoio la dépêché suivante
Qi khk« . .3 “ R» c«tiu|Nignie du Paci­

fique a décidé «le liAtir incessainiiient un 
grand théâtre à Québec. 1a.' siU» a déjà 
été choisi, bien «pi’il ne soit pas encore 
connu du public. R.« coiiqvagnie a dé 
cidé deilépetiser p«*ur cette lin.’’

At 11 SK K V\K s\ KKRHK 

Ji>ee]*li (»rav«’l, h«'»telier, «le la r
aint-Jacques, a été arrête, «

ue
------------, —. .. «••■«.,, , ce matin,
»r le grand connétable lüsstmnctto 

^K>ur assaut sur sa feinme. Re pr«H*ès 
est fixé veiidreili. t R avel est a«linis à
caution.

A iÏÏTm\

Mathilda I^augevin, servanto «le la rue 
Saint Ijaurent, Ri ans. rc«,cvi*a «lemain 
sa sentence jH»ur vol de StK- «*t de «li 
vers objets évalués en tout a S*J la pro

Iiriété do sa maîtresse. t’’« st !»> «’«>nsta- 
do Aum«*n«l «pu a arrêté Mathilda.

IKSmKJTKIKSM XlUiuo slKt'I.K
l’n inventeur «!«.' Vmklaiut a cous 

truit «les filets pour la ptVlie «le la ha 
leine. lam mailles s«>nt assez gnmdes 
jsmr laisser jmsser un veau à trav« rs ! 
On «lit que ce filet a tlëjà été employé 
avec beauc«*up «te succès ! î !

Mill KST™KOSPKRK 

lx*» tnaivhandsde Hull généralement 
sacoonlont .1 «lit\* «pie le «*«»nnneive «le 
la dernière imùtie de décembre a été 
plus actif «pTd no l'a jamais été aupa­
ravant. Tentes les classes ('«tinnienia 
les jubilent et il semble ne pas \ avoir 
beaucoup «le misère |vanni le jvimiv 
neunh' I,a s«>cn>te Saint Vincent «le
Paul n’a pas plus de familles pauvres 
sur I«*s bras «U* ce temps ci, après un 
mois «le décembre si ngtuireux. qu’elle 
n’en avait l’an dernier au cianmcma*- 
ment de l’hiver.

Bref, t«*as ou presque t«»us ont pu 
passer un beau jour «le Tan. grâce à la 
situation proepèiv «le la ville.

rOMITK l)7s t II F. Il IN S
î.e cmnité «l«‘s « h «nins doit so r« u- 

Air cette apr« s midi j - ur prendre en 
consuh ratu n h-s <»• v ifi«'aîn iis et «'evis 
du pavage «le la rue Ni ti Pâme, «utrv 
la rue Lacroix et le carre Papineau.

LK IMUM KS UK
M. PAIXCHAID

Poursuite refttsée par une
objection K gale

La Uclae u «*t uaa la vangeraaso d*s 
C!u*r» Ur bal a*

J« «i* Kudor« pMiuchaud. marchand de 
la rue St*: (’atle i ne, était traduit ce 
matin de. -nt h t ■■ nier |*our avoir, 
daim le moi» «le décembre flemier, ob»- 
trué ta voie de» « liara urbaina en y je­
tant de la neige

On «m- rap|Mdi< « more le fra*^M qui a 
eu lieu au Htijet de 1 enlèvement ou plu­
tôt du non enlèvement de la neige sur 
la ru«- Sainte t 'ath* i.n* Deux ou truie 
citoyens sont reaté» ur la brèche.

Pe matin s «-^r <. i'< le pi<*cèe du
pruc inai accttaé, M Painciiaud.

Par qui accusé !
I^i i«jp**h'ut !• giMud«.* «lUCHtion «jui a 

fait fouiiier les statuts et disséquer les 
text*».

R« |***ursiute <- t prise au noiu de la 
K« ine, réjs.ndi'. M le greffier Forget a 
1 interpellation «le M G«>uin, avocat de
l’accuaé.

i‘ài «pioi «-t coiuim*nt Ha Majesté pou­
vait elle être h'née f*ar des pelletée* de 
neige que M Painchaud aurait f*u <lé- 
bouler sur la v<»i«i«lu tramway ? Iacor- 
js>rMti<*n des chars iirlmins est une com- 
{tagnie prive». «-ji cliarte est privée, la 
procédure est sommaire, il faut, en ver­
tu «le la l«*i, une dénon lation pr«*alahle 
a l’arrestation, laquelle dénon«;iation 
doit êtie fait*- par 1111 poursuivant res- 
ponsable.

Cette fie •• « t débattu© entre M. 
fhiuiii, «pu refuse de mettre sur le d«»» 
«l«* Sa Majesté, h-s causes privées «les 
chars urlmins, le greltii r F'«*rget, et M 
Saint Jean, avisât de la c«>m|Mtgnic, 
n'agis-ant c<qH:ndaiit dans l'instance «pie 
cajliime amiru» rurnr.

Finali-ment, Son Honneur le Kecor 
«1er «lé* lnre «pie la |s>ursuite aurait dh 
«'tre pris.* par un particulier, vu qu’il 
s agit d’une all«tir«.* toute privée. En 
proimm ant kh dé« iiJoii, Son II«*nneur 
tait r«-mar«pier «pi’il est vrai «|ue la c<»iii 
p.c on* a «le grumls privilégias, mais «pi’d 
s« rait ni juste de les «pialilîer d’extrava- 
guniM- , « ir elle rend et a rendu «le 
graïuls servi ce h a la |>opulatioii ouvrière 
à <|ui elle a fait gagner In aucoup d ar­
gent depuis «pielipie temps. I a- 
re« order en parle avec «Tautunt 
plus «l’indépendance «pi’il paie 
m**i 1 pftMH 'gr comme tout le momie et 
«pu*, v«*yatit depuis «pielipies années les 
nombreux «lémëlés de cotte c«*mpagnie 
avec 1« « citoyens «ni la ville, il a cru 
devoir la remeivier «les billots de fa 
veut «pi’elh* env«*yait au rec«ir«ler, com­
me «die fait pour l’inspi-etem de la cité. 
Ia*h citoyens auraient t«irt de soulever 
lis préjugés contre elle, mais ils ne 
doiv«*nt pas «Taindre «le faire observer 
les règlement

Eo grefiiiT a onloiiné a la police de 
remett.vaM l'ainchaud la pelle «pii 
avait été saisie comme pièce prolwuite. 
R«* sous «'hcf Ijapoiut© «lit «pi'il a fait 
l’aiTi'stat i«*n «l'nprès l’«irdre verbal de 
M. Karlow «h* la c< un pagine.

Is-s actions «11 «himmages sont main- 
tenant suspendues coninui «les épées de 
Dniimclès.

Sur quelles têtes i

TROIS P0MPIKK8

ËCRAHK BAR I N TRAIN
Tcrrtblo mort d un vaRabond prè* de la 

Karo de hntnto Roso
la* cadavre d’un hoiuine a été trouvé 

sur la ligne du l'ncit'xpu* à «pmlipies 
«•entailles «h* verges «1«* la gare «le Haiuto- 
Rose, hier soir. ( V corps était Irnrri- 
hleiiient broyé «*t coupé, et semblait 
être c«'lui d un vagabinul. On n'a rien 
trouve «lans les iMtches «lu défunt, «pii 
put etablii|Hon identité, ni indhpierd'où 
il venait.

Ml KK IM. Ci IM DK K
Q il passe sa vie en prison

Le constable J. Riv. liée, du poste 
No 4, a arrête hier soi, un* vieille 
fi'mine de ftO ans, â ary Burns, 
trouvée en thigraut «1« lit «le v«»l 
d'une «lou/.aine de panes «le bas, 
«lans rétahlisNeinent de Mme Atkinson, 
coin «les rues Saint-Laurent et lAigau 
clieti«*re. Mary a «lejà ét«» l’omlamnce 
une «lizaim* «!«' fois par le re«'«»rxler. Elle 
est inèri* «l’une petite filh» «le tr«>is ans, 
ims, c«uifi« e aux ''-«insilc Mme Pelletier, 
144 rue Vitré. Mary a «'ti* «'ondamnée 
ce matin à quatre mois de prison.

TKOIH MOIS K rOMHUK
Michael Rossiter, .’10 ans, rue ('aiming, 

sorti «1«'prison la semaine ilernière, a 
«•té «•«•lulanmé ce matin à trois mois 
pour vol «Tune j*aire «le panlessus, à la 
l»«»rtc «le IVtabliKseineiit de NI. Desma- 
rais. No i’IÔJ rue Notre Dame, ('’’«‘st 
le omstable Suthergill «pu l’a arrêté.

SOI IM «NS

Hier apr« *• midi, un homme «le la rue 
«lu (înmd Tix*nc a été arrête |wir les 
«'«mstabli s Archamlsuilt et \N helan.sou* 
soiqs^tn «le vol «le tuyaux de plomb, 
chaut «'pleures, robinets, etc., trouvés en 
s.a p»»sst ssi<m. Ne pouvant réjmnilre 
que «l um' manière évasive aux questions 
du sergent, il a ct« «cn»uc. Son prises 
est remis à huit jours. Relletleur ré- 
|H»n«lra, en c«*ur «lu recorder, à une ac­
cusation «l’ivresse.

US DKM VNDKA’T UK l/OH KAGB
l u certain nom hiv de journaliers se 

s«*nt ailivsscs a M. le maire Desjardins 
ce matin piHir obtenir «le l'ouvmge. Ce» 
pauxns gens n’ont |*as travaillé «lepuis 
plusieurs semaines. Us «>nt «lemamlé 
a être emploxts comme «xasaeurs de 
pierre «lans la carrière «le la cite. Le 
maire a nvoinmamlé aux otficiers du 
«lepartoment «les chemins de leur trou­
ver de l’ouvrage.

J Kl *K IM TKI HK>'T
Jimim*' Dax ul. S ans, «lemeurant N 

100 rue Ihio, a eu la jamlte lacériV en­
tre «leux voitures, hier soir. Transporté 
à I hopital General, les médecins lut ont 
fait plusieurs sut un* s.

rm DK U ( H AM F
Hier soir, un hinnme a failli être 

hix»vc sixus les n*ucs «Tun char électri- 
«pi«'. au c- n «les rues MiHidl c; Nouv 
Dame. Il se tenait au milieu «le la voie 
lorsque le char No 108 l a frappé Heu­
reusement, le nua'anieien l’ayaiit saisi 
jvu les épaules, l’a retenu sur le «levant 
«lu ch.:; jusqu » «v qu'il pût renverser 
le 1» u\ ;r cleCtrique, et l’imprudent n’a 
eu aucun mal.

UN Ut KM K9
R. blancs de licences pour h«>teli« rs 

et eplciem mc .« l uit «listribués qu au 
premier ;«'ur «le février pna'liain. (Mi
p" ni : - i.iicsv, r mu bureau du gietüer. 
palau «le justice.

Sauvés dune mort hor­
rible

■UN MUR SÉCROULE 
AVEC FRACA8

A Tineandia qui a ravagé U manufac­
ture de b*r bUnc do MM Dav id***>n et j 
H«>iu, 1M7, rue Délnda, a Haintc t ’uné- 1 
g««tide, lo jour de ! An ou ouir, ie m»um- 
chef Dul/oi» a, par non xang fr«*i«i sauvé 
la vie d« trois braves pompiers du p*j*te 
d»- sauvetage No 1. Ce* damier»» le , 
«otiitro-maitro Benoit et ’«r* jtom- 
piers Carpentier et B1 étaient j 
inoutéa dan» une éc)Mole avec i 
un tuyau et s'efforcaient de coml*ttre 1 
l’élément «Instructeur aussi «•fficace- 
ment que poanible. A il» iii<tincr»t donné, 
le twtiM-ehaf Du bois «'Aperçut que se* 
homme* étaient eu danger et leur cria 
de deacendre. Ce* dernier* avaient,à 
p*me mis le pie«i a terre, que le mur 
Mur le«jtiel leur échelle était dressée j 
s'écroulait avec fracas.

Il va sans «lire que MM. Bernât (’ar- 
pentier et Blain n’ont pas caché leur rc- j 
connaisMance pour leur supaneur.

FENDU '
Etrange accident sur un 

char électrique

Vers midi et «lemie, un étrange acci ] 
«lent est arrivé a h*»r«l du char éluetri- i 
que N<» i?24, au ci>in des ru«*s Ht D01 
r«‘nt et lOichel. IiC ('«inducteur M. N 
I' . Bouillon, essayait de leplacer sur le 
fil trolley la perche du char, qui était 
encore en mouvement. I»» corde M ent 
enroulée autour «le son cou et le ressort 
de la p««r-he l a soulevé «le cinq ou six 
|iie«D, le tirant hors du char. M. Itoud 
loi» est tombé «ns c«*tmaisHance sur le 
s«*l. On 1 a transi»<rté dans le magasin 
«le AI. Gnard, en attemlant l'arrivée de 
1 ainhulance «h- i Hôpital Général. M. 
Bouillon est àg»i de JJ a J5 ans et marié 
«lepuis . i** annés. 11 n’est pas en 
danger et on croit qu il i*»urra repren­
dre demain son ouvrage.

IHAini WTSYISITEIKS

Frasque du Jour do 1 An
Trois individiw, William Golden, Pa­

trick Mass et John Norman, <»nt com- 
pam ce matin eu ct»ur du recorder sous 
l’accusation d’avoir brisé une jM»rt«* chez 
M Narcisse Viens, rue «lu Gran«l 
Trr»nc.

I*e* tr«»is c«*inpèreH, étant en état 
d’ivresse, ont voulu s«*uliaiter la bonne 
année a M. Viens, qu’il* navaient du 
reste jamais vu. Ils ont gratté a sa 
|M*rt«\ M. V lens les a renvoyés et alors, 
pour prouver la sincérité de leurs 
bons souhaits, ces meHsieurs se sont 
mis en devoir de défoncer sa porte.

I^es accusé* «*nt été condamnés a &1 
de dommages et a $2 d'amende «m huit 
j«'iirs de prison chacun.

U l'tTKOI IhhK
A partir de demain, les voitures «le 

patrouille se mut appelées |Miurtout pri­
sonnier qu’il faudra transporter au 
poste.

MARIMiK ( l/HORIZOV
Ou annonce «|ue M. S. J. Bessette, 

jeune médecin «le Chicago, 111., «loit 
épouser prochainement une charmante 
brunette «le la rue Eaval.

A PltOPOS D*K\PKKTI8E8
Jugement, ce matin, dans la cause de 

1*. B. Chapmm *•.*« W. E. Price. L’ac­
tion est l'envoyée avec dépens. Ia* 
deiiiamleur et le défendeur avaient fait 
des affaires en si»ciété ; ayant voulu la 
dissolution, ils liquidèrent leur st«*ck, 
niais ne puivnt s’entendre au sujet «h; 
certains items. Ils nommèrent alors 
chacun un expert, les «leux experts «le­
vant nommer le troisième. M. Chap­
man se croyant lé*e «lans ses dmits et 
croyant que les experts n'avaient pas 
agi suivant la loi, a pris des procédures 
judiciaires contre M. Price avec le ré­
sultat dit plus haut.

i\\ KM)| K9 PECCADILLES
M I saie '! chau«l a été arrêté hier 

|wir le constable Whelan, pour ivresse. 
Tandis que ce «lender le conduisait en 
lieu sûr, il a voulu le battre. Résul­
tat : $3 «l'amende ou «lix jours «le pri­
son.

M. Patrick McNamara a «t«* c«»n 
«lamné à ÿô ou 10 jours pour «les ex- 
ploits «lu même genre.

Ih'ux jeunes messieurs n««minés 
J«*hn Leaven et Hwtiry Webber se s«»iit 
livres un «smibat singulier,hier mir.dans 
la rue Craig. Re constable Limogea les 
ayant réiDiiciliés et conduita au poste.il* 
ont été comlaninés, ce matin, jmr le iav 
c«>rdcr, à 93 «1 amende ou 10 jours de 
prison chacun.

i n woFvt BLESSE
M. T. Cardinal, avcs'at, a été victime 

«l’un acculent «le v«»iture hier après-midi 
sur la rue Notro-Danic. à Maison­
neuve. l*a rue était encombrée 
«le pmnieneura, et c’est en voulant 
passer à coté «le la v«»iture «l'un cultiva­
teur «jui s’en retournait chez lui, «me la 
v«*iture «lans laquelle se tmu- 
v aient M. Canhnal et un mé- 
decin fut frappée par l’atelage 
d’un «les otficiers civiques les plus en 
vue «le cette ville. M. Cardinal et st*n 
ctunpagnon, qui revenaient de l'As­
somption, ««nt etc renversés par terre et 
leur voiture a été presque mise en 
pièces.

M. Cardinal a reçu de légères blessu­
res à la figure.

A MAISONNEUVE

Emoi aa sujet d'an centrât poor 
égoati

l ne a^rnihlrp publlqup

I’11 orage ^amoncelle a Mtw.nneuxe. 
ou M*iit «ieja «xaitiaerioées 1«* éloeti* 'U* 
inuniri)ade«i. Le peuple de cette fietite 
ville peut s’attendre ude* ein«itiou» nou­
velles. (tri parle «l'asAembltà» pubh<jue 
ou 1 on attsujuerait 1« c«ho*-i! su sujet 
«l’an contrat p<«ur un montant dàu-dela 
de $40JJfJM ptiur travaux d'ég«mta. Et il 
semble qu'il y ait la toute* une boiteasur- 
pnse. suivant l’opinion d ’un pr«>pnétaire 
«le U ville voisins.

Il y a quehjue temps, le conseil, par 
la voie tien journaux, demandait des 
Houmi.<vuoii* |»our la coiiMtruction «les 
travaux d’égout*. Au temp* dit, 
ce» soumission*, trois en tout, furent 
ouverte* devant les conseillers , deux 
d«- ce* soumisaion* furent rejetée* et 
1 «vu acc«vnla le contrat a MM. Bastien 
et Valiquette, le-, plu* l»as «oumiasioti- 
naires. !>*'. autn-s applu ant* étaient 
MM. Nap«*léon /a|Sirte et Arcade Dé- 
j*atie.

Or M. Importe ayant eu c«mnai*Aance 
de ces faits riotiüa par le ministère de 
Mtre. J«j*. Afélançon. notaire, le con­
seil de la ville de Maisonneuve, qu’il 
n avait jamais mnunisiitmM* pour ces 
travaux, et cju’il rechercherait en jus­
tice le faussaire qui avait mis son mvin 
ai» bas de l une «les trois soumission*. 
Cet avis fut donné au secrétaire du con­
seil, M. le notaire Ecrément, le l‘J dé­
cembre «lcrtiier. Mais ]«• conseil passa 
• >utre et le contrat avec MM Bastien et 
Valiquette fut signé.

D«-s citoyens recherchent maintenant 
les moyens d’éclaircu- le mystère.

TIE t LAYALTRIE
Niort accidentelle d’un lioiiiiue 

do Montréal

l’n homme de Montréal s’est fait tuer, 
hier, à I^a val trie- Voici ce que le télé 
graphe nous transmet à propu* de cet 
accident :

Hier .soir, un journalier «h- Montréal, 
du n«»m «le E. N. Robillard, s est fait 
tuer par le train express venant «le Qué- 
bee, àlacarvde Rixaltrie. Ia* malheu­
reux a «‘iPl.k tète tranchée et le corn* a 
été mutilé de la fa<,-on la plus horrible.

Ia.* <h-funt retournai! Montréal après 
avoir passé le |« ur «le I an chez son 
beau père. Robillard était marié et père 
de famille.

Ia* Ht raid annonçait, ce matin, «pie 
la victime de cet accident était un char­
retier domicilié a Saint-Henri, 14 rue 
U««*e «le Lima. R11 reporter de La 
Rkehmr est allé aux renseigiieiiielits de 
«•e c«‘»té ; mais il a constaté «pi’il n’y a 
de famille «lu nom «le Robillard sut la 
rue Rost- «le Lima.

I ne autre famille de ce nom, celle de 
M 1 a «il is Roliillüd. mouleur, 20 ruelle 
Saint-Bierre, a été plongée ce matin 
«lans une glande iiujuiétude. M. Ro- 
hillard était j»arti le jour de l’an pour 
aller, avec s«»ii petit gaiyui, chez s«jn 
père à Saint-Sulpice. M. I/ouïs R««bil- 
lard est revenu chez lui sain et sauf 
cette après-midi.

LE PROIES HOOPER
Commencera oet après-midi

AUK1VKK DKh TL MO IMS

<D*péch* ap«<*ta:« * La Pmbmbj

Jourrrt, 3—T««ut est prêt pour l ou- 
vertur* du procua de H«juper. Il n cat 
guère probable qa d commença avant 
trou heure* cat apres midi

Les témoin* principaux n'amv r«.nt 
que «lemau» matin.

Ijt juge de Lonmier e*t al tendu iu 
ver* une heure, avec U* avocats de la 
courauie, MM Mc Master et Cornallier. 
M. J. N. GreeOsiitcid*, qui agir* com 
me conseil de M J A Renaud, pour la 
défense, est arrivé hier *oir. Hooper 
est toujours plein de confiance. Sa lon­
gue captivité. c«q«endant, 1’» fait mai­
grir considérablement. Il dor^ et uiaii- 
ge bien, toutefois.

Le* témoin* d * Mitano viennent d ar­
river par un trau» spécial, qui le* a ren­
contre* a la jonction de I^uioraie

I^e détective Carpenter, oui vient 
d arriver a Joliette, a montré 1 ordon- 
naiice que Hoof>er a obtenue «i un phar 
iiiacien. nommé Charles Walters, d'Ot­
tawa, le 28 septembre dernier. Elle 
est signée par le Dr Cousins et œ lit 
comme suit “ Acid hydrocan. die sig.. 
Prussic acid (poison), signé W. C. C.

< >n voulait, dit-on, pr«xluire la bou­
teille d acide pruNsique obtenue chez le 
jihanuocien Walthers, comme celle «jue 
Hooper avait obtenue chez Webb a 
Montréal, mai* grâce aux etfort.» de Car­
penter, il n’en sent rien.

L'ASItE UE RE U PORT
Proposition du couvarnoment a loppo 

sltlon

(Spécial a La FrusC)
QuCblc, 3- On dit et certaines per­

sonnes généralement bien renseignées 
se répètent «jue M Chapais, sur l avis 
de M Taillon, aurait tlemamié aux ho­
norable* Archambault et Gil­
man de ne pa* *'<-pp<«»er aux 
subside» au Conseil législatif, le 
gouvernement ne pressant pa* l’adoption 
du bill de l'asile de Beaup«irt. Cette me­
sure reviendrait a la prochaine session. 
D’ici à ce temps le gouvernement pour­
rait peut-être obtenir la majorité au 
conseil.

LK SOlS-lïll F IM BOIS
Frappe par un cheval qui embarque 

dans sa voiture
Le sous-chef Duls «i* l'a parue belle le 

j«*ur «le l’an au *«>ir. Il allait à bride 
abattue sur la me Wellington p«»ur ré 
j hjml re à une fausse alarme sonnée à la 
b««ite l^k lorMjue, près «le la nie 
Etienne, *««n aUtclage est venu en c«jlli- 
sion avec une Hutre voiture qui 30 diri- 
geait «lans une direction contraire. I«e 
ch«»o a été si violent que les deux voi­
tures furent presque mises en pièces.

Ia* sous-chef DuImus fut frappé par le 
cheval attelé à la voiture qui a heurté la 
sienne ; le cheval sauta dans le ber- 
lot et infligea au sous-chef «le doulou­
reuses contusions à la jambe et à la 
main droite.

MORT ACCIDENTELLE

Verdict du lurysur la mort de Duggan
Hier matin. M. Michael Duggan est 

mort, à rhôpit.d Général, des suite* 
«l’un accident dont il a été la victime 
jeudi dernier. Ia; défunt demeurait au 
N«> 188 rue Quesnel et «‘tait âgé de (K) 
ans. Jeudi donner il marchait sur la 
voie du Pacifique Canadien, près de la 
Côte Saint-Antoine, «piand il fut frap­
pé j«ar un train. Quatul 011 le releva, 
<»n constata qu’il avait un bras brisé à 
tn»is enilroit*. Ses blessures furent 

1 suivies «le complications «pii mirent fin 
j aux j««urs «lu vieillard. Ce matin le co- 
mner a tenu une empiète à ce sujet et 
un verdict «le “ mort accidentelle ” a 
été rendu, vu «pie le «lefunt n'avait fias 
le droit de marcher, à l’endroit ou l'ac­
cident a eu lieu, sur la voie ferrée.

La
CK TEST t M KM HMKl \

cause de la s««ciété Siint tîeorge
contre le Révd. J**lm Nicholls, au sujet 
«lu testament Campbell, est venue, ce 
matin, devant le juge Tait. Ia* Dr A11 
gusOanien'ii Ma«'d«>nneU adonné son 
témoignage qui diffè.*e essentiellement 
«le celui rendu par le Dr Drummond en 
faveur de la pimnmite. Il a s«»igné le 
«lefunt Henry Campbell qui. d’après le 
témoin. s«uitfrait surtout de la maladie 
«lu cteur. Rien dans la condition «lu 
malade ne faisait voir qu’il était faible 
«l’esprit et incapable de s’occuper d’af­
faires.

TAXES (OMtiKKl IAI.KS
la** avtn'afs du gouvernement pixxvin- 

« ial ont fait dos étrennes à certains ma 
mifactnners de cette ville. Ces «1er- 
nier* «*nt i>\'ii bi-efs et «léclaiations judi­
ciaires demandant le paiement des taxe*
commerciales.

INK » A( M g

Depuis queh^ue temps, «.a. a fait bien 
des amcln rations «lans la cour de police, 
mais «'ii s.» plaint de ce qu’il n’y a pas «le 
pla« « spwiale pour les femmes pruaui 

^mere*.

( HEV.AL VOLE
Ia* détective Gladu est à la recherche 

«l’un cheval appartenant à M. Holmes, 
d’Outremont, et qui a été volé dans la 
rue Haint-Daureiit le 1er janvier.

LA bKirPE
à l’église Notre-Dame,Hier, a 1 «giise .>«'tre-L*aine, une 

messe a été chantée |H>ur implorer le 
ciel de nous délivrer de la grippe.

MEDLIIN VOIE
Ia* Dr J. Mount a informé anjour- 

ii’hui les détectives «ju'une robe en 
bieuf muaqué lui a été volée hier dan* 
sa voiture.

ASS U T
Vn boulanger juif. H. J«>sK»n, a jxayé 

ce matin, en cour «le rw«»rder, 96.40 
d’ameiule, y c«uupris les frais, pour 
saut sur N'. Silverst«.ne.

DEfA MOIS DE TRAVAIL
Ia* sieur Arthur Lefebvre, age «le 30 

ans, ivnxgne av« re qui a euiup.iru la se­
maine dernière devant le recorder, a été 
comlamné. ce matin, a *2 ni«*is de tra­
vaux forcés. Arthur n'aime j.»as à tra­
vailler. il mendie et fait profiler les ca­
baret iers de la chante publupie : c’est 
fHturquoi le juge s’est montre sever* à 
*«>n égard.

PAIN BIS y* PAIN BLANC
M. le juge Tait a donné, ce matin, 

sa décision «lan« la « anse «le Médard 
Paquette cx i tre U cité «le Sainte 
(.Ninégomle Nous avons déjà donné 

I tous les detail* «le cet appel d’un juge­
ment iviulu par M F V Dupuis, re­
corders Sainte Cunegotids ; il « agit «le 
la cause du p^in bis et du pem blanc. 

^ L scuou s «u reuveyee avec dépens.

UN FORMAT EPARGNE

Trop faible pour le fouet

■D* (ÂcL* évcitlc s La P&Bs&i 
JoLiirrE. 3 — W Jlmm Tlu/xnoé, c*m- 

«iomné receuuneiit a deux an* de ja»io- 
tencu r et ijMfiiaZite co«q>* de fouet p< »ur 
acto» de gr«is*iere indécence, n * pa« été 
b-uetu», huer. Le Dr Gaudet. Bnôdecin 
du jeiutencisr «ie Saint-Vmc«tit de 
Paul, a decide au dernier matant que le 
forçat n était pa» oa*c* f^rt r»our subir 
le supplice. Il recevra *a pumu n plu» 
tard.

(•Al'mCAf Wji «ru vt*>. le t aeiUr 
au V. 41 a ? lK>r- gr . éa*M«ae ù« M For*

««*A" OAiulreau. JfcûC»..*.T ua fils. 2

LE>L'»V« CH XV! Pr - ta celU «tlkr 4 d»
4«c««n* - dem.er «TAMiitr de U. Des-
■ «m.pta-u * t* Kurmaru Amu-
raæe ur.c tm«.

IJMICTC-K I *l*«UAr d, M. F. .«rtta tille, le 29 •i'-eeibor*.
• Lerierc. .leux £ le*

1er .aa^iar. 
ou«e «U M.

LES COMMINUTES
OIKISES

KKLI*

Pal «r ont 1 «an S Quebec

(Déptehe -p*-' ia** a La Prks»k)
QuÉBBC, 3- Au comité de* bills pri­

vé* du Conseil Législatif, ce matin, on 
a ducuté la fameuse question de l’eau 
et de* communautés religieuse* de la 
cité de Québec. Apre* le* argumenta­
tion» de part et d'autre, le comité de­
cide que la cité sera obligée de fournir 
des hydrometres aux communautés reli­
gieuse*. lesquelle* j«aieruiit 1 eau comme 
suit : Le* institutions enseignantes 
paieront 40 cent* par mille gallon* d’eau 
et le» institution» purement de chanté 
paieront lô cent*.

Re maire a alors demandé au comité 
la permission de retirer le bill.

Cette question sera décidée cet après- 
midi par le Conseil.

LES J01ETS Al JAPON

DELA COALITIONS

Grosse rumeur a Quebec

(Dépêche spéciale 4 La Presse)
Qi csec, 3—l’ne grosse rumeur court 

! le* cercles politique». 11 s'agirait 
d’une c«»atition entre un groupe 
de ministres et de députes 
ministériels et de MM. Marchand 
Fitzpatrick et Teasier (Portneuf). Ce 
projet serait bien vu par l'hon. M. Rau- 
riei qui y verrait un ocheminemeni vers 
une combinaison fédérale plu» 
importante, qui aura pour but d’élimi­
ner les ultra nationaux de (Juébtxr, 
nuance Mercier, et l’aseociatioii protes- 

| tante d'Ontario.

LES ETRENNES A 'L'ASILE

Un Jour d* réjoulssane** pour le* 
dotenua

Ivi «bstnbution «le» étrennes du j«>ur 
de l’An aux treize cents détenus de 
1 Asile Saint-Jean «le-Dieu, a été c«»inme 
t«>ujour* un véritable événement pour 
cette malheureuse jMjpulation.

Rien ne ft plus touchant «jue de voir 
avec quelle joie ce* infortunés re«.s»i- 
vent le» cadeaux appropriés au goût de 
chaijue malade.

Au quartier des femmes, ce sont des 
objets «le fantaisie pour la t«»ilette ou 
|K>ur la parure de telle «jui se croit 

| reine, un bibelot longtemps rêvé j»ar 
! telle autre qui voit ses désirs c«>mblés 
i sans cesse, enfin la satisfaction est gé*
I lierait*.

Puis, chez les enfants, les accordéons, 
i tlutes, trompettes et autres instrument» 
de mnaique.

Parmi les cadeaux distribués aux 
adultes, les articles pour fumeurs domi­
nent : des pipes, des porte-cigares, des 
étuis, «les blagues et des provisions de 
tal»ac et de cigares.

Enfin les txmboiis. oranges et autres 
friandise». En résumé, «*n peut «lire 
«jue cette fête de famille a été magni- 
thpie et la généreuse intervention des 
donateurs a notablement simplifié la 
tâche difficile des dévouée* Hceurs qui 
se sont surpassées dans cette circons- 
taiice. ^ ^

STATISTIQUES DI CRIME

Moins d* condamnation* qu on 1892
M. Barry, secrétaire du bureau de 

police, vient da terminer les statistiques 
«le la police pour l’année 1893. Son 
travail sera confié aux imprimeurs d’ici 
à tpielques lours. Selon ©es statistiques 
6.483 personnes «les deux sexes ont été 
envoyées en prison «lurant l’année. En 
1892 il y a eu 6.81*6 prisonniers, soit 
une diminution «le 413 prisonniers cette 
année. En 1891 il y «n a eu 1,5UU de 
moins qu’eu 1892.

LN HOMME EN FEU
Un jeune homme de la rue Elizabeth 

rentrait éhez lui le jour de l’an au soir 
en criant que le feu était a la 
maison. Ça sentait la fumée.

On se mit a faire des perquisitions, 
mais le jeune homme ne tarda pas a dé 
couvrir «|uec’était lui-même qui était en 
fou. Des allumette* avaient pris feu 
«lonslespoche» de son habit Unit fiatn- 
Kant neuf qui était déjà presqu e moitié 
rongé.

- Quelques piauos droits, ayant peu 
servi, peuvent être obtenus à grands sa­
crifices chez U. W Lindsay, 2288.2270. 
2272 rue Hainto-Oatherine. Venez et 
procurez-vous-en un.

Un cadeau légèrement encombrant 
c’est «**lui que vient «le recevoir la reine 
Victoria l’émir de Fonpi vient de lui 
envoyer un lion Agé de onze mois.

1 1 reine a reçu, dit-on, le cadeAu sans 
enthousiaanie.

Il existe, au Japon, deux grande» 
fêtes en 1 honneur de» enfants la prin­
cipale, aèi/u» nuitsut i, la fete des p««u- 
pèc-s. donne lieu a de» «aideaux et à des 
installations de ménagés, de dinettes 
dans des jardins composés d arbres ar- 
tistemeiit rabougris par les jeunes mu»- 
mét. Le jour do la fête «les gan.xm», 
le» Japonais qui ont eu un garçon dans 
l'année hissent devant leur p«»rte. 
a 1 extrémité d’un bambou, une carpe 
symbolique en papier ; «x*ia exprime le 
souhait «jue l'enfant surmonte les difti 
cultes de la ne comme la carpe remonte 
le courant de» rivière». Dour toutes ce» 
fêles, qui donnent lieu a des cadeaux, 
les Japonais s'ingénient à fabriquer de» 
jouet* dont la plupart ont déjà été im­
portés en Europe : tortues aux pattes 
branlantes, poujiée» «4ui se mettent un 
inas«pie, ménages en terre colorée, figu­
res u animaux, feux d’artifice de sal«>u, 
cerfs viciant* imitant de» oiseaux et des 
moi 1st I've.

Les animaux jouent un grand rôle 
dans le choix de» sujet», mais non pas 
servilement copiés ; les fabricants leur 
donnent presque toujours un caractère 
grotesque très curieux ; un ne veut jmis 
seulement “ «occuper l’enfant, on cher­
che a le faire rire, ("est ce «jui expli­
que que les Japonais adultes prennent à 
ces jeux presque autant de plaisir «jue 
les petits. Il n’e»t pas rare «le voir un 
grave personnage jouer au cerf-volant 
avec son fils «lans la rue. Aussi les 
fabricants n’ont-ils pas d’autre dessein 
que celui d amuser par la variété et le 
comique de leur» inventions.

Dans une réunion publique, Muz«jdor 
se prit un jour de dispute avec un élec­
teur «jui ne partageait pas ses opinions.
—Monsieur.a’écria celui-ci tout a coup, 

si je ne faisais partie de la société pro­
tectrice des animaux, je ne me gênerais 
pas pour vous soutfieter à ma façon.

— Moi, monsieur, je n’en pas }*artie, 
répliqua Muzodor qui ne badine pas.

Et comme il disait,il appliquait un re­
tentissant soufflet sur le visage de s«m 
interlocuteur.

Al THIFP. En r«i(e vül*. W 
a« tfe 8B ma 4im *r.a»H ur», ic*.
C. K. E. -iuttaer. u* SU.

PLIE i: La e*t1* \I! «. le 3 4* cocra I» 
** No in rue l>ooh«st>.. d* M.
(-fork:* August* Pnear. uac ÜU*.

I !•**•♦*•
ORATTOV - AK: Henr le 9 courm.t. S 

1 See 1« C an* Jalie L«unr. «(O .*? d«
f*>* Jrrt-tu. ••raUou. Ia» ftUM*rti|le« «un r.» 
lira v«;atlr«>iJi le 5 csmrant. Lt- convat funebr* 
liartirA de la «iemeure «le K*n SL- NoVTiu*

rt r- »
d« bt Motld coujtc Lavai. :cu 4c la

«cMutim-.
P* -«•*:* et amis soc t pria* d 7 assister *a:ie 

autre Int itaUoo. 2
COLLARD Kn celte v./.e, le S i-eurant a 

1 être de ü moi». M«»rguerite Mane Adr •
* . • - 

» ' i- t

courant Le n oi funebre t-*rûr» «^e la .e* 
Uieu-C de » n pen* \ü 4;*« ! U. !»»>n.!.«r*lcr « f 
U.eon « pr>ur -»■ n r.dn- au h .eticre d* la Lot* 
de- N•'.*•«. lieu de la «e puiture.

Pan-ur- et ami* »oni pr.«r- u y a*»i*ier «ans 
autre invituUon.

LFCLKliP—F.n «'et . «du- «5. < uraut à 
l'Age d4 an4. l»an e L.i. aU-th t.ra v«l. • p- >> 
*e de Jean Mar.e lac 1ère.

PERRIN- A Sic Schc'aiUque. le 2courait. 
* * ' • * ■ - ! • r Per-’.H. IjC- fur

1«»« auront lieu jeudi ie i «.« u.-«nt Le « 00vol 
funèbre partira de «a deiueurr-. Sic Hclio'.a*- 
tioue. » iO heures pour se raudre a 1 ja-
ru-siaie et de la au ciiaetiece. Leu «ie la •«►- 
puiture.

Purf-nt» et ami« «ont prie* d jr a«*i»ter «an 
•utre invitation.

M Al/-’HELA8SE — En celle ville, le 30 dé- 
«•embre. h l'age de 1 *n*. lu m«»i- et lù .'ours, 
Mario Malvinm Adeline Valentine, enfant 
bien-aim«*e de Alfred Maicheiat-c. I^»*» tune- 
roiiitîa ont eu lieu iun«li. ie 1er «.‘ourunt.

GOURD —En cette ville, le 1 aouram. * 
1 é*ce de >1* sn’* Km lie I ; Uaud. epotineds Jo- 
•eph Gourd, mere 't. 1» u •'-ntran. l/e-j fun*- 
raille* auront lieu le 4 courant. !>* r.»n\oi fu- 
nubro pariir* «le* ».i demeure N’o 2017 r«ie vt 
la-nue-a-j 1«< ure» po*«r-c r «t-ire alYgL»# 
St Henri et de i« au cimeticre de la Céte de* 
Neiges lieu de la «epultare.

Parent- et amis -out prie» d j aasi»ter *uu* 
autre invitation. I

Servies* Anniversaire
I«e service anniverxutre de Celinu Numia- 

vil'.e. épouse de \uk i-tin I^eoavalicr. «ur* 
lieu «en*, red i le j courant à 7 hrs * Notre- 
Dame de Pitié. j

BOURSE DE NEW-YORK
Reçu» par cable prive pour La Phkssk par

M. Charle* D. Monk, agent de change. 16 ru* 
St sacrement.

Cour*d ouvertur* et do lermeture. — 2.15 
ht» p.m. ________

Ster'g dem’d......... NaUU'ordaga 194 19
A.T.L. . . 10i 11 M.U.Pac. . 1ÜJ t0\
C.B. £Q.... 73» 73jNor. la-, 4. H
Can. Pac. .. Sor.l’.K-.pfd. 1»
N. Y.C........... 96i 96* N or. West... 97 9>*t
C. C.C .. 341 341 A abash pfd. 1^1 i-'i
Can.Soutb... 47i 47j Oma. Coin... 32Î 33
De!. Cad. .. 131 i N.A.
D. L.Itw«Mt., lîlè l«2i Pa«itlcMail. 14 14
Kria. .. 14* «IT Reading. ..18 13
C. Gft» 60 IR*. .-*1 Paul.......... 54J à'»
N.Y.JkN. En. S 9* Tex. P*c. . 7J
N.J. Cen 111 111 l;nion Pac...
Lead î-'i 22* AV.V. Tel . . 813 82s
LouisjtNash 4.'t 4.q VV ab.Coa»... Cl
L. Shore.. . lî&i 119» R.T —
M. C RI ............ «'ll «24
Silver.. ... Suer* .......... 76* 77*

MARCHE DE CHICAGO
Cour* revus aujourd hui. par cable privé,

B.r M.Chorle» D. Monk. 16 ru* St Sacrement, 
oiitreai.
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\ VENDRE ou à échanger, un beau re«- 
tuurant lit eneie. alfairt s - ! K; îl-0 i»ié 

semaine, echan jera p«»u! un pot»*. restauranL 
avec reiour raisonnable ou un hypotiie«(ue 
«.ur propriété. Aussi a v endre 2 1 i;v&a»ins ci- 
Kares etc. évalué à 6«i»K» vendra 6?4\ Ache- 
teurs. protitez d une bonne occasion, c’a 
drc&ser l'astelii et liolduc, 1572 Noire-Dan e.

ôl 1

\ VENDRE 4 restaurant - li-« n-i- - l 
licence assurée au printemps, prix 

moitié «'oiuptant.balance par pa« • ment. Au-si 
2 hotels. 14 appartimcni - meublées. « alant 
é260U vesdront pour S1JJ6. «t Boiduc,

I 1572 Notre Dame en face paiai» de justice, 
j____________________ ________________ 51 1

\ VENDRE Matra-in. con-iâtant en b*W 
re. froinaçe. ipufa. etc . etc.. »ilue au 

i«*ntrc. commeroe payant «-ont pour cent. 
Aussi olusieurs propriétés & vendre rapjior- 
lant 1«J a 12 pour cent, ainsi «jue 5<K) lou va­
lants a bonnes conditions. Castelli et Bol- 
duc. 1572 Notre Dame, c* face du palui- e 
too._____________________51- 1

V VENDRE — Une buanderie avant un* 
bonne clientele, a bon marche, pour 

« ause de u part. ." a<tresser un No 3.-3 rue SI 
Hvpollte. _____________ 51 -3

VVENDRE Unera*d< datait «le 15 Bal­
lons. aussi une terre. 8 adresser 1174 "t 

Antoine.______________________________ 51—3

\ VENDRE Pour cause de santé, la ma- 
nufacture d'Kan de Javel de F. Cor- 

mond . celui qui a hetera .-era in.s au courunf 
de la nombre use clientèle, aln-i que' de la fa- 
brica*ion. S’adres-cr coin de lu rue !8t Buta rt 
ei de l'ievenne Duluth._________ ______ 51—2

VLOUER-Chambre de «levant, non meu* 
. blee. bien chauflee. avec l u-a^e de U 
eui-inc. $5.00 par mois, nu No 213 rue St An­

dré pre< de la rue Src Catherin*-. 51—3

J74LEVE8 IiKMANDKS p«rar une e oie du 
\ -oir. c nversa: 1011 .anglai-e cost ignée, 
méthode rapide, condition- modiques. .>* 

ureseiiter a The English Adudciuj. 230 nie 
ai laurent.___________________________H—1

NrOU8 DEMANDONS u vendeur d beau* 
coup <1 experience et qui devra être ca­

pable aussi «le -e charger «le la conduit*'d* 
nos charretier- et pi leur*. S'adres-cr par let­
tre a O. Dufresne r . et K ivre, marchand» 
de bois de sciage. 2388 nie Notre-Dame. 61—10

ON DEMANDE un jeune homme dt bu­
reau connaissant les deux langue*. Sa» 

dresser 97 Arcade._______ 51 1

ON DEMANDE de* personnes expt-rinien* 
tee- pour repasser h-s chemises et les 

collet». Se présenter au No 28 rue Sanguine^
.»! 2

ON DEMANDE un homme pour avoir soin 
de» chevaux et -c rendre utile dans uno 

épicerie. .S’adresser chez L. Paquette it Cie, 
1186 St D*ni»._________________________ 51 -I

<vN DEMANDE un apprenti bijoutier «le 
“ «leux ou tn» s antt. d expcr.cnce ehes 
Jcs. Lnrivlére, 192a Visitation. ______ 51—1

<aN DEMANDE «le b<> * d’assu-
r rance sur la vie pour l«»s oomte» de So«r- 

1 anges. Vaudreuik J**cques-(,.irtier. Deux 
Montagnes. Ia* al ArgenteniL Terrebonne. 
L'Assomption et Montcalm. S'adresser a G. 
l.eB«r. gérant du dépaitcincut français du 
Sun Life Assurance r«». chambre 7, So 17«i6 
ru.- N 61—3

ON DEMANDE une personne pour piquer 
A la machine McKay.aussi des filles com­
me ope rar ri e»*» pour lu sade «i ajustement. 

.).«-. whithsm A « ", 43 rue 8t M uri •. • 2

ON DEMANDE imtnédi nu ni
sonnes d experience et des apprenties 

pour la confection de« robes. Ladies Tailoring 
As*. 2176 rue Sto Catherine. 51—1

ON DEMANDE des hommes de metier, 
des servant**, des tilles, des commis ut 

toutes les personn«'s qui sont sans position. 
8 adresser No 19*3 r^te Catherine. 51- 1

B*

12 A) 
12 72

ON DEMANDE des îaveu-es et des repa*- 
seu*es. âadreasur iûl» St Dominique.

_____________ _________________ :.l—2

ON DEMANDE une servante g ne raie 
parlant le-deux langues, petit*- famille 

réferences ex g es. No 132 8* Laurent. 51 2

ON DEMANDE un teneur de livre qui a 
d«*ia travail.e dan- un ma.-a-in <4«‘gro» 

avec bonnes référer ce*. 8 Bo n -<•<■ c urs. 51- 1

ON DEMANDE immédiate meat d«i bo»m 
menuisiers et charpentier» au No 97 m* 

Arcade._______ ___________ ______ 51—3

ON DEMANDE un commis dexpéiirn.'* 
pour le commerce d epkcric. ^'adre--er

1 au No 4»2 rue bt J aequo». ôl-i
30| | 30J 304

12 68 
12 75

12 45
12 57

-

m

A. VIS
Les sous - officier* et 

hommes du bataillon dé- 
sirani •sai«t*r à ta soirée 
the*tr *le du Mcr- redi. 3 
janvier 19P4. devront être 
presents aux quartier»du 
bataillon, a 7j hrs. en te­
nue d hiver.

Par ordre.
ARTHLit ROY.

rqpr A :i.»vw'Bat.t .M.R

Assemble* monstre
la** 5«.>uscnpteurs au fonds de taxes 

des citoyen» et ceux y intéressé* 9«>rt 
prié» d assister a iint‘ assemblée publi­
que dans la salle «le la s«>ciété d'histoire 
naturelle, coin des rues Université et 
Gatheart. jeudi soir led e««tirant à 8 
heure* précises. jx>ur entendra le rap 
jort de votre ©••mité et considérer l'ac­
tion du g'.mreniement (et des membres 
de la légi>lature de Montréal en parti 
eulierk quant au bill sur la nouvelle 
taxe. Ia« maire presulera.

Par «jrdre du comité exécutif,
A. Michael».
J1 lfs Hror.

M—9 Decrétaires eobjomtd.

-Samedi ie plan appar
tenant » MM. Perreault et Menant He 

iompcn«e a* No 17 Place d Anno*. 6ï 2

PERDU- Depul»« endrudi un chien renard 
répondant au nom de P.tt ; tacheté noir 

rrt». janne. Récompense au No 1350 Notre 
I>ame. Quiconq«ie -era vu en pnaic»»K n apref 
cet a« i« «er» po 1*

PERDU—Hier âpre» midi, en passant par 
le* rue« 8hcrt<r«»ok«\ l’^l. I>orche*ter 

et 84 Denis, une robe «le voiture Mu»k-Ox.” 
Hm'ompcc^ a qutOon',ue la rapportera au 
No 433 rue Craig._____ ______ _ 51 1
■ >FRDU Un chien terrier irlandais, nrts 

du coin de» r«»e< Williams et Guy. le 30 
décembre ; le nom du proprietaire «ur le col- 
liev. L* personne qui le trouvera -era rvco»- 
penac e en le ramena v. a* No A3 roc 3t Sulpi* 
ce ou 44 rue Crescent. ____ 64 1
1>ERDU Un jeune Vien • levrier’' cou

leur eouris. rep<MtdHnt an nom de Dash.

~T O

ON DEMANDE un jeune homme i-our 
conduire un cheval cr f-c rendre généra­

lement utile. S loi rouée r n B. T. Grave», fl« >•- 
ri- e. 230 chemin 'l* n Céte St Antoine. 51—1

ON DEMANDE Imméiliatement do« per- 
sonne** pour faire des inpes et de» cor­

sages. Bon» gage». Emploi permanent a de» 
personne* competente-. Lodit* Tailoring As* 
scx lation. 2176 rue Ste ratberine.______5i i

ON DEMANDE une Donne la\cu-e et bon­
ne rvpa-*eu*e. « apnhte de glacer les che­

mises. chez Mme Alary. 744 Si Dominique.
51 2

ON DEMANDE immédiatement une jeune 
fille pour ai-ler a la cuisine et prendra 

soin d un enfant, bon- gage* paye*, i J ru- Aiu- 
he*-»t.________________________________ 31--1

<vN DEMANDE f5 8‘CO ponr une afi « re 
r mannfacturi* rr enticremen: éta!>:i6. 
éle«ee et honora h e Si ron» été* intéressé, 

ad restez-von- a la boite Montreal, que., 
pour pin» unifie» informations.

N DEMANDE une servant# bien recom* 
mandée. 129 St_l»enis. 51—3

ON DEMANDE «m bon ac'-ordeur «le pia­
nos ayant de 1 experiom-e comme polis*

0

N DEMANDE une l«onnc ««ervan'e gené- 
rmle. Sc pre-*nter au No 75 rue St Marc.

51 1

O

ON DEMANDE une servante gm^ale 
p «riant anglais et fr&ncai*. avec réfe­

rence» 83 rue >lan-*flel«l._____________ 51—3_

ON DEMANDE une borne servante géné­
rale. famille de dc ax. pas de lavaac 8e 

pré «enter immédiatement au No lâ'«2 rue On­
tario^  __ _________________________ <1—3 _

N DEMANDX pour le 12 J an er. an# 
bonne fiUc de tab c. elle d«Tra «avoir 

bien parlerjanglai-.^e prv-enter nu No216 rue
id.

O

Drnmmo«)( 51 3

ON DEMANDE une *er\ ante sachant fai­
re la culs.n*. adresser au No 507 rue

lH>rche-ter. _ _____________ _____ 51 _2_
tajON DEMANDE un ton sellier pour 

campagne avec une couple d
j < .’Y*.* recompenie * qui 1* rapportera a G*o. d expérit-ne*. S’adresser ce soir a l'héte.
j W. Foisy, Kq rue él Üy yw-;a 54-d j James, près d* ia gare Bouaveotura.
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